
Le temps de la fin     

                        Une étude prophétique de Daniel 11: 40-45
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Dans les prochains chapitres nous allons 
étudier Daniel 11 : 40-45. Ces six versets 
du livre de Daniel sont restés inexpliqués 
jusqu’à notre époque. Notre génération a la 
responsabilité de discerner la réalisation de 
ces versets. 

Nous allons essayer de vous montrer 
que ces versets contiennent une séquence 
d’événements menant jusqu’à la fin du temps 
de grâce de l’homme. Nous allons voir que 
Daniel onze, développé dans Apocalypse 13-
18, présente les actions dont Ellen White dit 
qu’elles sont les « événements de la fin ». 

Au moins quatre propositions sont dignes 
d’être exposées avant de développer cette 
étude : Premièrement, la force de l’évidence 
prophétique nous porte à croire que nous 
sommes la dernière génération du peuple de 
Dieu sur cette terre – la génération même que 
les prophètes et les saints hommes avaient 
hâte de rencontrer.

Deuxièmement, la série des événements de 
la fin a déjà commencé avec l’effondrement 
de l’Union Soviétique, mais l’Adventisme 
dans sa quasi-totalité est resté endormi.

Troisièmement, le plan de Dieu pour ces 
versets est qu’ils soient un catalyseur dans 
le but d’apporter le réveil final promis pour 
son peuple. Enfin,, ces versets montrent la 
séquence des événements dont Ellen White a 
si souvent dit qu’ils seraient rapides.

LE CADRE
Au commencement de cette étude, il nous 

faut déterminer si la période de temps asso-
ciée aux événements de la fin de Daniel 11 
est arrivée ou pas. Le temps dans lequel nous 
vivons est clairement exposé dans la Bible et 
l’Esprit de Prophétie. Un passage décrivant 
l’état de notre époque se trouve dans le tout 
premier chapitre du volume neuf des Testi-
monies for the Church :  

« Nous vivons au temps de la fin. La suc-
cession rapide des signes des temps proclame 
l’imminence de la venue du Seigneur. Nous 
sommes à une époque importante et solen-
nelle. L’Esprit de Dieu se retire de la terre, 
peu à peu mais sans arrêt. Déjà plaies et 

Le témoignage de deux fleuves

jugements frappent les contempteurs de la 
grâce divine. Calamités sur terre et sur mer, 
instabilité sociale, menaces de guerre : autant 
de mauvais présages annonçant la proximité 
d’événements d’une gravité inouïe. 

« Les forces du mal se coalisent et 
s’accroissent en vue de la crise finale. De 
grands changements vont bientôt se produire 
dans le monde, et les événements de la fin, 
se précipiter. 

« L’état actuel des choses montre que des 
temps troublés vont fondre sur nous. Les 
journaux sont remplis d’allusions à un con-
fit formidable devant se produire à brève 
échéance. Des cambriolages  audacieux 
arrivent fréquemment, les grèves sont com-
munes, les vols et les meurtres se multiplient. 
Des vies d’hommes et d’enfants sont suppri-
mées par des individus soumis à des esprits 
démoniaques. Les hommes se sont épris du 
vice et le mal prévaut sous toutes ses for-
mes. …

« Ils sont peu nombreux, même parmi les 
éducateurs et les hommes d’état, ceux qui 
comprennent les causes réelles des conditi-
ons actuelles de la société. Les hommes qui 
tiennent les rênes du pouvoir sont incapab-
les de résoudre les problèmes de la corrupti-
on morale, de la pauvreté, du paupérisme et 
du crime grandissant. C’est en vain qu’ils 
s’efforcent de donner aux affaires com-
merciales une base plus sûre. Si l’on voulait 
accorder plus d’attention à l’enseignement de 
la Parole de Dieu, on trouverait une solution 
à tous les problèmes. …

« Un esprit belliqueux anime le monde. 
La prophétie du chapitre onze de Daniel 
est presque toute accomplie. Bientôt se pro-
duiront les scènes de détresse décrites dans 
les prophéties. » Testimonies, vol. 9, p.11-
16. (Voir Témoignages pour l’Eglise, vol. 
3, p.335-339). (Si rien n’est mentionné, tout 
accentuation vient de nous.)

Ce passage parle-t-il de notre époque ? 
Prenez note du cadre décrit par Ellen White 
alors qu’elle nous dit que « la prophétie du 
chapitre onze de Daniel est presque toute 
accomplie ». Cela fait clairement référence à 
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notre époque. Ainsi, Daniel onze sera bientôt 
accompli.

L’ESPRIT SE RETIRE
Ne voyons-nous pas l’Esprit de Dieu se 

retirer de la terre au travers des jugements 
suivant ce retrait ? Il est clair que les évé-
nements du 11 septembre 2001, les tremble-
ments de terre, les inondations, les éruptions 
volcaniques, les ouragans, les guerres, les 
bombes, les crimes, les famines, et les ma-
ladies confirment tous que l’influence modé-
ratrice de l’Esprit de Dieu se retire des habi-
tants de cette planète.

Les forces du mal de la prophétie Biblique, 
dont le but est de joindre et de consolider, 
sont au nombre de trois. Elles sont économi-
ques (ne pas acheter ni vendre), religieuses 
(nécessité d’avoir la marque), et militaires (la 
menace de mort). Nous voyons l’unification 
du monde religieux dans le mouvement 
œcuménique. Les protestants ne protestent 
plus contre Rome – ils suivent Rome. Eco-
nomiquement, nous voyons les entreprises 
fusionner en des compagnies commerciales 
géantes, les nations européennes fusionnent 
avec une monnaie unique, la signature de 
traités tels que le GATT et la NAFTA afin 
de créer  des alliances économiques pour 
un marché international ; et les militaires du 
monde se consolident sous l’OTAN et les 
Nations Unies.

Nous voyons les problèmes de l’humanité 
identifiés dans les journaux du monde com-
me des problèmes ‘globaux’ tandis que les 
Nations Unies s’élèvent comme la prochaine 
puissance de la prophétie Biblique, destinée 
à être soutenue par la puissance des Etats-
Unis.

Il est certain que les crimes de notre 
époque accomplissent la prédication d’ Ellen 
White, et l’assertion selon laquelle les diri-
geants de cette nation « s’efforcent de don-
ner aux affaires commerciales une base plus 
sûre » décrit avec justesse la crise actuelle 
de notre capital national. Cela nous avertit 
également que ce que nous devons accom-
plir en tant que peuple doit l’être avant que 
notre argent ne soit inutilisable. Cependant, 
avec cet avertissement vient le réconfort que 
Dieu contrôle toutes choses. La description 
d’Ellen White concernant la situation éco-
nomique difficile mettant en présence cette 
nation et le monde ne prend pas Dieu par 
surprise. Une chose est certaine : « l’esprit 

belliqueux » peut être facilement discerné à 
notre époque. 

UNE HISTOIRE DOUBLE
C’est dans ce cadre que sœur White dirige 

nos regards vers l’apogée de Daniel onze, qui 
révèle une expérience double, aigre-douce :

« On ne peut se faire une idée de la situati-
on du peuple de Dieu des derniers jours lors-
que se manifestera la gloire céleste et que les 
persécutions du passé se renouvelleront. » 
idem, p. 340.

Deux réalités se trouvent devant le peuple 
de Dieu – la gloire qui attend ceux qui dé-
montrent et défendent la vérité à cette heure 
finale de l’histoire de cette terre, et les per-
sécutions assénées au peuple de Dieu par les 
forces apostates s’opposant à la vérité à la fin 
du monde. Ellen White parle de ce message 
double à un autre endroit, dirigeant encore 
nos regards vers le chapitre onze de Daniel :

« La lumière que Daniel a reçue de Dieu 
fut donnée surtout pour ces derniers jours. 
Les visions qu’il a reçues près des rives de 
l’Ulaï et de l’Hiddékel, les grands fleuves 
de Schinéar, sont aujourd’hui en train de 
s’accomplir, et tous les événements prédits 
arriveront très vite. » Témoignages pour les 
pasteurs, p.50.

La vision reçue sur les rives de l’Ulaï est 
la vision de Daniel huit, et la seule partie de 
la vision de l’Ulaï qui n’était pas accomplie 
lorsqu’Ellen White a écrit cette citation était 
Daniel 8 : 14, dont l’accomplissement a dé-
buté en 1844. Mais elle était, et est toujours 
« en train de s’accomplir ». Lorsque l’Ulaï 
arrive à la mer, il cesse d’exister. De mê-
me, lorsque Christ termine son œuvre dans 
le Lieu Très Saint, le message de l’Evangile 
éternel prend fin.

La vision qui était « en train de 
s’accomplir », donnée à Daniel près des rives 
de l’Hiddékel, est la vision des six derniers 
versets de Daniel onze – la seule partie de 
Daniel onze n’ayant pas reçu son accomplis-
sement lorsqu’Ellen White a écrit ces mots. 
Lorsque l’Hiddékel se déverse dans la mer il 
cesse d’exister, et lorsque le « roi du nord » 
arrive à sa « fin, sans que personne lui soit en 
aide » le message de Daniel onze se conclut. 

Deux fleuves se déversant dans deux mas-
ses d’eau symbolique – l’Ulaï dans la mer de 
verre ; l’Hiddékel dans le lac de feu. Deux 

Le témoignage de deux fleuves
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visions, présentant l’histoire des rachetés 
ainsi que l’histoire des perdus. De même 
que ces fleuves se jettent dans la mer, leurs 
messages franchissent la frontière du temps 
de grâce humain – séparant pour toujours les 
justes d’avec les méchants.

« Oh, qui pourra vous décrire les lamen-
tations qui s’élèveront, lorsqu’à la frontière 
séparant le temps et l’éternité, le juste Juge 
élèvera sa voix pour déclarer : ‘Il est trop 
tard’. Les larges portes des cieux sont res-
tées longtemps ouvertes et les messagers 
célestes ont donné cette invitation, implo-
rant : ‘Que celui qui veut prenne de l’eau 
de la vie, gratuitement’. Apocalypse 22 : 
17. ‘Aujourd’hui, si vous entendez sa voix, 
n’endurcissez pas votre cœur’.  Mais à la fin, 
le mandat arrive : ‘Que celui qui est injuste 
soit encore injuste, que celui qui est souillé 
se souille encore ; et que le juste pratique 
encore la justice, et que celui qui est saint se 
sanctifie encore’. Apocalypse 22 : 11. » In 
Heavenly Places, p. 362.

 
Le double thème découvert dans l’histoire 

de ces deux fleuves est également illus-
tré dans les messages des trois anges 
d’Apocalypse quatorze. Ces trois messages 
dirigent non seulement l’humanité vers 
l’évangile éternel en relation avec le juge-
ment ayant lieu dans le Lieu Très Saint du 
sanctuaire céleste, mais identifient la puis-
sance ennemie qui s’opposera à ce message 
durant cette heure finale du jugement. Ellen 
White nous informe que les livres de Daniel 
et de l’Apocalypse se complètent mutuelle-
ment :

« Tous les livres de la Bible se résument et 
s’achèvent dans l’Apocalypse, qui complète 
le livre de Daniel. Ce dernier est une prophé-
tie ; l’autre, une révélation. Le livre qui fut 
scellé n’est pas l’Apocalypse, mais cette par-
tie de la prophétie de Daniel qui se rapporte 
aux derniers jours. L’ange ordonna : ‘Toi, 
Daniel, tiens secrètes ces paroles, et scelle le 
livre jusqu’au temps de la fin’ Daniel 12 : 4. 
Conquérants Pacifiques, p. 520.

Daniel et l’Apocalypse se complètent 
mutuellement sur de nombreux sujets, inclu-
ant les messages des deux fleuves, utilisés 
pour identifier le dernier message double du 
livre de Daniel. Les fleuves trouvent leurs 
équivalents symboliques dans les deux fleu-
ves de l’Apocalypse. Là, nous trouvons le 
fleuve d’eau de la vie pour ceux qui accep-

tent l’évangile éternel, alors que nous voyons 
aussi le tarissement de l’Euphrate illustrant 
la ruine du culte de Babylone.

Alors que nous nous désaltérons à l’eau de 
la vie il nous faut appeler ceux qui boivent 
aux eaux polluées de l’Euphrate à s’enfuir 
des citernes crevassées de la Babylone dé-
chue. Le livre de Daniel contient un message 
final d’avertissement pour cette dernière 
heure de l’histoire de la terre. Ce dernier 
message symbolisé dans les visions près des 
rives de l’Hiddékel et de l’Ulaï identifie le 
faux culte du ‘roi du nord’, et le vrai culte du 
Roi qui se trouve en ce moment dans le Lieu 
Très Saint céleste.

UN GRAND RÉVEIL
Les visions reçues près des rives de l’Ulaï 

et de l’Hiddékel font partie de l’histoire de 
Daniel, mais quelle est leur importance pour 
nous aujourd’hui ?

« Lorsque les livres de Daniel et de 
l’Apocalypse seront mieux compris, les 
croyants auront une expérience religieuse 
tout à fait différente. » The Faith I Live By, 
p. 345.

Nous savons aussi que notre plus grand 
besoin est celui d’un réveil devant venir pour 
le peuple de Dieu :

« Le plus grand et le plus urgent de nos 
besoins, c’est celui d’un réveil de la véritable 
piété parmi nous. Notre premier souci devrait 
être de le rechercher. » Messages Choisis, 
vol. 1, p. 141.

Comprendre que notre plus grand be-
soin est celui d’un authentique réveil, et 
que ce réveil sera mis en relation avec une 
compréhension des livres de Daniel et de 
l’Apocalypse, ne signifie pas nécessaire-
ment que l’histoire de ces deux fleuves est 
la clé de ce réveil. Nous pouvons cependant 
reconnaître facilement que la vision près de 
l’Ulaï, présentant l’œuvre du Christ dans le 
Lieu Très Saint, est en relation avec ce réveil, 
attendu depuis si longtemps. Car il est vrai 
qu’aucun réveil authentique ne sera séparé 
de l’œuvre du Christ dans le ciel.

Lorsque le peuple de Dieu entrera dans 
l’expérience du Lieu Très Saint, il réalisera 
que cette relation entre lui-même et Dieu est 
aussi proche et incontestable que celle que 
le Christ avait lorsqu’il marchait avec les 
hommes.

Le témoignage de deux fleuves
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Le témoignage de deux fleuves

« L’étude de l’Apocalypse permettra la 
compréhension d’une chose : la relation ent-
re Dieu et son peuple est proche et incontes-
table. » The Faith I Live By, p. 345.

La vision donnée près du fleuve Ulaï est 
en relation avec le réveil final, mais la vision 
près de l’Hiddékel ne parle pas du sanctuai-
re, mais de l’ennemi qui jette à terre la vérité. 
Le message de ce fleuve contribue-t-il à ap-
porter un réveil dans notre expérience ? Oui ! 
Avec autant de réalité que l’avertissement du 
troisième ange contre la marque de la bête 
fait partie de l’évangile éternel. C’est au tra-
vers d’une compréhension de ce message que 
le peuple de Dieu se préparera à tenir ferme.

« Le livre qui a été scellé, ce n’est pas 
l’Apocalypse, mais la portion de la pro-
phétie de Daniel relative aux derniers 
jours. L’Ecriture dit : ‘Toi, Daniel, tiens se-
crètes ces paroles, et scelle le livre jusqu’au 
temps de la fin. Plusieurs alors le liront, et 
la connaissance augmentera’ (Daniel 12 : 4). 
Quand le livre fut ouvert, la proclamation 
suivant fut faite : ‘Il n’y aura plus de temps’ 
(Apocalypse 10 : 6, version de Lausanne). 
Le livre de Daniel est maintenant descellé, 
et la révélation donnée à Jean par le Christ 
doit parvenir à tous les habitants de la terre. 
L’accroissement de la connaissance doit 
préparer un peuple à tenir ferme dans les 
derniers jours. » Messages Choisis, vol. 2, 
p. 120-121.

Remarquez ici que ‘la connaissance aug-
mentera’ et que c’est au travers de cet ac-
croissement de connaissance qu’un peuple 
doit être préparé à ‘tenir ferme’. Quel est 
cet accroissement de connaissance qui nous 
préparera à tenir ferme ? Dans la même sec-
tion, deux paragraphes plus loin, nous trou-
vons la réponse :

« Le message du premier ange invite les 
hommes à adorer Dieu, notre Créateur, qui 
a fait le monde et tout ce qu’il contient. On 
a rendu hommage à une institution de la 
Papauté, on a ôté toute efficacité à la loi de 
Jéhovah ; mais il va y avoir une augmenta-
tion de connaissance sur ce sujet. » Idem, p. 
121.

L’augmentation de la connaissance qui 
préparera le peuple de Dieu à tenir ferme 
est une connaissance concernant la Papauté 
et son faux Sabbat. Cette connaissance est 
directement liée à l’avertissement du troisiè-
me ange d’Apocalypse quatorze – et il s’agit 

de la connaissance localisée dans le message 
donné près du fleuve Hiddékel de Daniel 11 : 
40-45 – car, dans ce passage, le ‘roi du nord’ 
est la Papauté. Il nous est dit : 

« Les scènes qui doivent se dérouler en 
rapport avec l’œuvre de l’homme du péché 
sont les derniers linéaments clairement révé-
lés dans l’histoire de la terre. » Idem, p. 117.

DANIEL 12 : 1
Nous savons que les derniers versets de 

Daniel onze traversent les scènes finales de 
‘l’histoire de la terre’, car dans le verset su-
ivant, Daniel 12 : 1, nous trouvons la fin du 
temps de grâce. Les ‘derniers linéaments’ de 
ces ‘scènes’ sont en relation avec ‘l’homme 
du péché’ et ses efforts pour contrôler le 
monde entier grâce à une mise en applicati-
on de la loi du dimanche. Le ‘roi du nord’, le 
personnage principal de ces six derniers ver-
sets de Daniel onze, est ‘l’homme de péché’.

« Lorsque celui qui est saint restera saint 
pour toujours, et quand celui qui est souillé, 
le restera pour toujours ; lorsque Jésus se 
lèvera ; quand son œuvre dans le lieu Très 
Saint sera terminée, aucun autre rayon de lu-
mière ne sera imparti au pécheur.

« Mais Satan flatte quelques-uns, par 
le moyen de ses serviteurs, tout comme il 
flatta Eve en Eden. Vous ne mourrez point, 
et leur dit  qu’il y aura une période de rep-
entance, un temps de grâce, permettant aux 
souillés d’être purifiés. Ceux qui travaillent 
avec Satan et ses anges portent la lumière 
jusque dans le futur, enseignant que la grâce 
sera encore présente après le retour de Jésus, 
trompant ainsi le pécheur, et dirigeant vers 
une sécurité charnelle ceux dont le cœur est 
froid. Le pécheur est négligent et indifférent, 
et avance en trébuchant durant les heures de 
sa grâce. On fait croire que la lumière vien-
dra beaucoup plus tard, alors qu’il n’y aura 
qu’une obscurité totale. Michaël se lève. Au 
lieu de la miséricorde, le pécheur trompé ne 
ressent que la colère dans laquelle ne se trou-
ve aucune miséricorde. Et lorsqu’il se réveil-
le de cette tromperie fatale, il est trop tard. 
Ce plan a été étudié par Satan, et est exécuté 
par des pasteurs qui ont tourné la vérité de 
Dieu en  mensonge. » Spiritual Gifts, vol. 2, 
p. 275-276.

Daniel 12 : 1 est la fin du temps de grâce, 
ayant lieu lorsque Daniel 11 : 44-45 est ac-
compli. Ces six derniers versets traitent de 
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l’œuvre de ‘l’homme de péché’, et il s’agit 
de la vision sur les bords de l’Hiddékel, qui 
est « aujourd’hui en train de s’accomplir ». 
La vision décrit les scènes finales en relation 
avec ‘l’homme de péché’ avec lesquelles ‘la 
connaissance augmentera’, et par lesquelles 
‘un peuple sera préparé à tenir ferme’.

Les six derniers versets de Daniel on-
ze sont une esquisse des scènes finales de 
l’histoire de la terre. Tout d’abord, ces ver-
sets isolent l’histoire de la Papauté tandis 
que sa blessure mortelle est guérie, qu’elle 
retourne sur le trône du monde, et finalement 
arrive ‘à sa fin’.

QUE DEVONS-NOUS SAVOIR ?
Nous avons compris que Daniel onze est 

en train de se réaliser et qu’avec les livres de 
Daniel et de l’Apocalypse, le catalyseur d’un 
réveil longtemps attendu se révélera. Nous 
avons réalisé qu’il y aurait une augmentation 
de connaissance à propos de la Papauté, et de 
la marque de son autorité, ce qui aiderait le 
peuple de Dieu à être prêt pour tenir ferme. 
Nous avons aussi été exhortés à connaître 
ces événements : « Tout ce que la prophétie 
historique avait annoncé pour le passé s’est 
accompli, et ce qui concerne l’avenir viendra 
à son heure. Daniel, le prophète de Dieu, se 
tient à son poste. Il en est de même de Jean. 
Dans l’Apocalypse, le Lion de Juda a ouvert 
le livre de Daniel aux étudiants de la prophé-
tie, si bien que Daniel se tient à son poste, 
rendant témoignage de ce que le Seigneur lui 
a révélé en vision concernant les événements 
importants et solennels que nous devons 
connaître, nous qui sommes à la veille de 
l’accomplissement. » Messages Choisis, vol. 
2, p. 124.

Tous les commandements de Dieu sont 
des promesses, et alors qu’il commande que 
‘nous devons connaître’ ces événements, la 
reconnaissance et la compréhension de ces 
événements sont promises à ceux qui cher-
chent : 

« Le temps est venu pour que Daniel se 
tienne à son poste. Le temps est venu pour 
que la lumière qui lui fut donnée soit révélée 
au monde comme jamais auparavant. Si ceux 
pour lesquels Christ a tant accompli mar-
chent dans la lumière, leur connaissance du 
Christ et des prophéties en relation avec lui 
sera grandement augmentée à mesure qu’ils 
approchent de la fin de l’histoire de cette 

terre. » The Seventh-day Adventist Bible 
Commentary, vol. 4, p. 1174.

Tandis que nous continuons dans cette 
étude, il nous faudrait accepter solennel-
lement le commandement d’étudier ces 
prophéties et de prier humblement pour la 
lumière promise, lumière qui sera découver-
te par ceux qui s’évertuent à être parmi les 
sages.

Individuellement nous devons reconnaître 
notre responsabilité dans la proclamation du 
message d’avertissement symbolisé par le 
fleuve Hiddékel, identifiant le roi du nord 
comme la Papauté. Plus important encore, 
il nous faut reconnaître et accomplir notre 
responsabilité : expérimenter le message 
symbolisé par le fleuve Ulaï, qui dirige les 
regards vers l’œuvre finale ayant lieu dans le 
sanctuaire céleste. Si nous refusons d’entrer 
dans l’expérience symbolisée par le fleu-
ve Ulaï, le message de l’Hiddékel est de 
peu de valeur pour nous. Sans la puissance 
provenant d’une expérience entrant par le 
voile dans le Lieu Très Saint, tout message 
d’avertissement que nous pourrions procla-
mer n’aura que peu d’effet sur ceux qui pour-
raient l’entendre, et ne nous servira à rien 
pour notre salut personnel. 

Il est possible d’avoir une expérience 
profonde avec le Christ dans le Lieu Très 
Saint sans comprendre le message de Da-
niel 11 : 40-45. Il est également possible de 
comprendre Daniel 11 : 40-45 sans avoir de 
communion avec le Christ. L’histoire des 
deux fleuves du livre de Daniel nous appel-
le à comprendre et à expérimenter les deux 
en même temps. Ces messages doivent être 
vécus dans nos vies, afin que nous puissi-
ons aider à finir l’œuvre dans ce monde, en 
proclamant le message d’avertissement final 
dans la puissance du Saint-Esprit. Il est sans 
conteste que les signes des temps témoignent 
que le Christ est prêt à clore l’histoire de ces 
deux fleuves. Le sommes-nous ?

Le témoignage de deux fleuves

uuL’Apocalypse demande tout parti-
culièrement d’être étudié en rapport avec 
le livre de Daniel. Education, p.191. tt
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Rien de nouveau sous le soleil

Daniel et l’Apocalypse contiennent cer-
tains messages que le ‘sage’ comprendra.

« A mesure que nous approchons de la fin 
de l’histoire de ce monde, les prophéties de 
Daniel exigent une attention toute particu-
lière, car elles nous parlent de l’époque mê-
me où nous vivons. Ces prophéties doivent 
être rapprochées de celles du dernier livre 
du Nouveau Testament. Satan s’est efforcé 
au cours des âges de faire croire à de nom-
breux chrétiens que les parties prophétiques 
des écrits de Daniel et de Jean le révélateur 
étaient incompréhensibles. Mais la promesse 
est certaine : une bénédiction toute spécia-
le accompagnera l’étude de ces prophéties. 
‘Ceux qui auront de l’intelligence compren-
dront’ (Daniel 12 : 10), parle des visions de 
Daniel qui doivent être descellées dans les 
derniers jours. ‘Heureux celui qui lit et ceux 
qui entendent les paroles de la prophétie, 
et qui gardent les choses qui y sont écrites’ 
(Apoc. 1 : 3), telle est la promesse accompa-
gnant la révélation que le Christ donna à son 
serviteur Jean afin qu’elle guide le peuple de 
Dieu au travers des siècles. » Prophets and 
Kings, p. 547-548 (voir Prophètes et Rois, p. 
416-417).

Alors que nous essayons de comprendre 
ces prophéties, il est possible que l’aspect le 
plus important qu’il nous faille reconnaître 
soit le conseil qui nous a été donné de com-
prendre l’histoire sacrée.

EVÉNEMENTS IMPORTANTS ET SOLENNELS
« Tout ce que la prophétie historique avait 

annoncé pour le passé s’est accompli, et ce 
qui concerne l’avenir viendra à son heure. 
Daniel, le prophète de Dieu, se tient à son 
poste. Il en est de même pour Jean. Dans 
l’Apocalypse, le Lion de Juda a ouvert le li-
vre de Daniel aux étudiants de la prophétie, 
si bien que Daniel se tient à son poste, ren-
dant témoignage de ce que le Seigneur lui a 
révélé en vision concernant les événements 
importants et solennels que nous devons 

connaître, nous qui sommes à la veille de 
leur accomplissement » Messages Choisis, 
vol. 2, p. 124.

« Nous sommes au seuil d’événements 
grands et solennels. Beaucoup de prophé-
ties doivent s’accomplir dans une succession 
rapide. Tout élément de puissance doit être 
mis en action. L’histoire passée se répétera, 
de vieux conflits ressurgiront à une nouvel-
le vie, et le danger assiègera les enfants de 
Dieu de tout côté. La violence est en train de 
prendre possession de la famille humaine. 
Toutes les choses qui sont sur la terre en sont 
imprégnées. …

Etudiez l’Apocalypse en relation avec Da-
niel, parce que l’histoire se répétera. …

Alors que nous approchons de la fin de 
l’histoire du monde, les prophéties qui sont 
en relation avec les derniers jours exigent 
notre étude spéciale. Le dernier livre du Nou-
veau Testament est plein de vérités que nous 
avons besoin de comprendre. Satan a aveug-
lé l’esprit de beaucoup pour qu’ils acceptent 
avec joie n’importe quelle excuse pour ne 
pas faire du livre de l’Apocalypse leur thème 
d’étude. » Testim. to Ministers, p. 116-117 
(voir Témoignages pour les Pasteurs, p. 52).

Etre sur le ‘seuil’ d’événements grands et 
solennels signifie qu’ils sont toujours devant 
nous. Nous avons reçu l’ordre de connaître 
ces événements. Pour les reconnaître, il nous 
faut considérer comme point de référence 
l’histoire du peuple de Dieu :

 « La Bible a accumulé et relié ses tré-
sors pour cette dernière génération. Tous les 
grands événements et les accords solennels 
de l’histoire de l’Ancien Testament se sont 
répétés, et se répètent encore, dans l’église 
en ces derniers jours. …  C’est là que sont 
présentées avec force toutes les vérités réu-
nies pour notre édification. » Selected Mes-
sages, vol.3, p. 339.

C’est au moyen de l’étude de l’histoire de 
l’église que le Saint-Esprit accorde la con-
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naissance et le discernement nécessaire à 
l’identification des événements solennels qui 
sont devant nous. Notre assurance se trouve 
dans la connaissance de l’histoire de la relati-
on de Dieu avec son peuple :

« En repensant à notre histoire passée, en 
revoyant chaque progrès jusqu’à notre situ-
ation actuelle, je peux dire : Dieu soit loué ! 
Tandis que je contemple ce que Dieu a fait, je 
me sens remplie d’étonnement, et de confi-
ance envers Christ notre Chef. Nous n’avons 
rien à craindre de l’avenir, si ce n’est 
d’oublier la manière dont le Seigneur nous 
a guidés dans le passé. » Témoignages pour 
les pasteurs, p. 9.

RÉVEIL DU PASSÉ
Reconnaissant que notre plus grand besoin 

est celui d’un réveil, et que ce réveil sera mis 
en relation avec la compréhension des livres 
de Daniel et de l’Apocalypse, il n’est pas dif-
ficile de considérer l’histoire de notre église 
et de découvrir un moment où la compré-
hension de ces livres a amené un réveil. Ce 
scénario fut attesté au début du mouvement 
Millérite.

Ce mouvement commença avec une aug-
mentation de la connaissance du livre de Da-
niel, concernant en particulier la vision don-
née sur les rives de l’Ulaï, telle qu’elle est 
décrite dans le chapitre huit de Daniel. Bien 
que le mouvement Millérite se soit basé sur 
la compréhension des 2300 jours de Daniel 
8 : 14, ce n’est que plus tard qu’un puissant 
réveil prit place, résultant de l’augmentation 
de la connaissance concernant ces mêmes 
2300 jours. 

« ‘Comme l’époux tardait, toutes 
s’assoupirent et s’endormirent. Au milieu 
de la nuit, on cria : Voici l’époux, allez à sa 
rencontre ! Alors toutes ces vierges se réveil-
lèrent et préparèrent leurs lampes.’ Matt. 25 : 
5-7. Dans le courant de l’été de 1844, ce mes-
sage fut proclamé dans les termes mêmes de 
l’Ecriture : ‘Voici l’époux ! Voici l’époux !’ 
Ce moment marquait le milieu de la période 
comprise entre la date où l’on avait d’abord 
pensé que les deux mille trois cents jours 
prendraient fin et l’automne de la même 
année où l’on avait découvert ensuite qu’ils 
aboutissaient. Ce mouvement fut détermi-
né par la découverte du fait que le décret 
d’Artaxerxés ordonnant la restauration de Jé-
rusalem, décret qui fixe le point de départ de 

la période des deux mille trois cents ans, était 
entré en vigueur en l’automne de l’année 457 
avant Jésus-Christ, et non au commencement 
comme on l’avait cru d’abord. En prenant 
l’automne de l’année 457 pour point de 
départ des deux mille trois cents ans, cette 
période se terminait en l’automne de 1844. » 
La Tragédie des Siècles, p. 430-431.

Est-il possible que cette expérience d’une 
augmentation de lumière soit une histoire qui 
se répétera à la fin des temps ? Une lumière 
supplémentaire sera-t-elle révélée concernant 
ces mêmes prophéties dont nous avons pro-
clamé l’ouverture en 1844 ? Une telle chose 
peut être attendue car, comme nous l’avons 
mentionné dans le premier chapitre, c’est au 
moyen d’un ‘accroissement de connaissance’ 
trouvé dans les prophéties de Daniel et de 
l’Apocalypse qu’un peuple se préparera à 
tenir ferme :

« Le livre de Daniel est maintenant des-
cellé, et la révélation donnée à Jean par le 
Christ doit parvenir à tous les habitants de la 
terre. L’accroissement de la connaissance do-
it préparer un peuple à tenir ferme dans les 
derniers jours. …

Le message du premier ange invite les 
hommes à adorer Dieu, notre Créateur, qui 
a fait le monde et tout ce qu’il contient. On 
a rendu hommage à une institution de la Pa-
pauté, on a ôté toute efficacité à la loi de Jé-
hovah ; mais il va y avoir une augmentati-
on de connaissance sur ce sujet. » Messages 
Choisis, vol. 2, p. 120-121.

LES PREMIÈRES DIX VIERGES
Lorsqu’une nouvelle lumière se révé-

la aux Millérites leur montrant le point de 
départ exact pour les 2300 jours, le peuple 
commença à proclamer le message : ‘Voici 
l’époux !’ C’était le début du grand réveil 
de leur époque, et était la réalisation de la 
parabole des dix vierges. Il ajoutait un dyna-
misme au second message, appelant les gens 
hors de Babylone.

Dans la culture orientale, l’époux vient au 
début et à la fin du cortège nuptial. Au début, 
il va à la maison de l’épouse, puis il revient 
dans sa propre demeure. L’époux vient deux 
fois. Est-il possible que cela soit une partie 
de la parabole, une partie de l’histoire qui se 
répétera ?

Rien de nouveau sous le soleil
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RÉPÉTITION DE L’EXPÉRIENCE 
DES PIONNIERS
« Je me suis souvent référée à la parabo-

le des dix vierges, dont cinq étaient sages et 
cinq folles. Cette parabole s’est réalisée et 
se réalisera à la lettre, car elle a une appli-
cation spéciale pour notre temps, et, comme 
le message du troisième ange, s’est réalisé, 
elle  continuera à être une vérité présente 
jusqu’à la fin des temps. » Review and He-
rald, 19 août 1890.

Ellen White écrit clairement que la para-
bole des dix vierges se répétera. Lors de sa 
première réalisation dans le courant de l’été 
1844, elle fut le catalyseur de l’expérience 
de la pluie de la première saison durant le 
mouvement des pionniers. Elle met aussi 
en parallèle les messages du deuxième et du 
quatrième ange :

« J’ai vu des anges voler rapidement çà et 
là dans le ciel, descendre sur la terre, puis re-
monter au ciel, préparant l’accomplissement 
de quelque événement important. Ensuite, 
j’en vis un autre, puissant, envoyé sur la terre 
pour joindre sa voix au troisième ange, afin 
de donner force et puissance à son message. 
Cet ange était doué d’une grande puissance 
et environné de gloire. Lorsqu’il descendit 
sur la terre, celle-ci fut éclairée de sa gloire. 
La lumière qui l’accompagnait pénétrait par-
tout. Il criait d’une voix forte : ‘Elle est tom-
bée, elle est tombée, Babylone la grande ! 
Elle est devenue une habitation de démons, 
un repaire de tout esprit impur, un repaire 
de tout oiseau impur et odieux.’ Le message 
proclamant la chute de Babylone, donné par 
le second ange, est ainsi répété avec la men-
tion additionnelle de la corruption qui a en-
vahi les églises à partir de 1844. L’œuvre de 
cet ange vient seconder celle du troisième 
message au moment où sa proclamation 
devient un grand cri. Le peuple de Dieu est 
ainsi préparé pour triompher à l’heure de la 
tentation qu’il doit bientôt affronter. Je vis 
ces deux anges environnés d’une grande lu-
mière, proclamant sans crainte le message du 
troisième ange. 

« D’autres anges furent envoyés pour 
seconder l’ange puissant descendu du ciel. 
J’entendis des voix qui semblaient résonner 
partout, disant : ‘Sortez du milieu d’elle, 
mon peuple, afin que vous ne participiez 
point à ses péchés, et que vous n’ayez point 
part à ses fléaux. Car ses péchés se sont ac-

cumulés jusqu’au ciel, et Dieu s’est souvenu 
de ses iniquités.’ Ce message semblait être 
une addition au troisième message, de 
même que le cri de minuit s’était joint au 
message du second ange, en 1844. La gloire 
de Dieu se posait sur les saints qui attendai-
ent patiemment et proclamaient sans crainte 
le solennel et dernier avertissement, annon-
çant la chute de Babylone, et appelant les 
enfants de Dieu à sortir de son sein, afin de 
pouvoir échapper à son terrible sort. » Pre-
miers Ecrits, p. 277-278.

Le conseil qui nous est donné de nous 
préparer pour le futur, à travers une compré-
hension de l’histoire passée mise en relation 
avec la réalisation historique de la ‘parabole 
des dix vierges’ durant la période des an-
nées 1840, révèle que le réveil, que notre 
église attend, sera un parallèle du réveil du 
mouvement de nos pionniers. Nous devons 
nous attendre à un accroissement de lumière 
concernant ce message que nous proclamons 
depuis plus de 150 ans ; ce message étant le 
message du troisième ange mettant en garde 
contre la loi du dimanche. Daniel 11 : 40-45 
identifie le prochain événement de la pro-
phétie comme étant la loi du dimanche aux 
Etats-Unis !

Pour les pionniers, la nouvelle informa-
tion était le point de départ des 2300 jours 
de Daniel 8 : 14. Il s’agissait d’une nouvelle 
lumière éclairant le message qu’ils avaient 
auparavant proclamé. Avant cette nouvelle 
lumière qui a apporté le réveil du ‘cri de mi-
nuit’, un événement historique a été reconnu 
et proclamé, dynamisant ainsi le mouvement 
Millérite.

LE CATALYSEUR DE LA PROPHÉTIE
« En 1840, un autre accomplissement 

des prophéties provoqua le plus vif intérêt. 
Deux ans auparavant, Josiah Litch, l’un des 
principaux hérauts du retour du Christ, avait 
publié une explication du neuvième chapitre 
de l’Apocalypse où est prédite la chute de 
l’empire Ottoman. Selon ses calculs, cette 
puissance devait être renversée en août 1840. 
Quelques jours avant cette date, il écrivait 
encore : ‘En admettant que la première pé-
riode, celle de cent cinquante ans, se soit 
accomplie exactement avant l’accession au 
trône de Dragasès muni de l’autorisation des 
Turcs, et que les trois cent quatre-vingt-onze 
ans et quinze jours aient commencé à la fin 

Rien de nouveau sous le soleil
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de cette première période, elle finirait le 11 
août 1840, date à laquelle on peut s’attendre 
à la chute de l’empire Ottoman à Constanti-
nople. Or, je crois que ce sera réellement le 
cas.’

« A l’époque spécifiée, la Turquie, par 
ses ambassadeurs, acceptait la protection 
des puissances européennes, et se plaçait 
ainsi sous la tutelle des nations chrétiennes. 
Cet événement accomplissait exactement la 
prédiction. Quand la chose fut connue, des 
foules furent convaincues de l’exactitude 
des principes d’interprétation adoptés par 
Miller et ses collaborateurs, ce qui donna au 
mouvement adventiste une impulsion mer-
veilleuse. Des hommes instruits et influents 
s’unirent à Miller pour prêcher et publier ses 
convictions. Aussi, de 1840 à 1844, l’œuvre 
fit-elle de rapides progrès. » La Tragédie des 
Siècles, p. 361-362.

Deux points sont identifiés avec la réalisa-
tion de la prédiction de Litch. Non seulement 
une merveilleuse impulsion fut donnée au 
mouvement, mais les règles d’interprétation 
prophétique utilisées par William Miller fu-
rent également confirmées comme étant des 
règles d’étude correctes.

Lorsque, à l’instar des pionniers, nous 
suivrons des interprétations bibliques en ac-
cord avec les règles utilisées par Miller et ses 
collaborateurs, nous aurons alors des outils 
de valeur pour comprendre la prophétie. Si 
l’adventisme d’aujourd’hui adhérait rigou-
reusement à ces règles, et à aucune autre, il 
est fort probable que la moitié des hérésies 
auxquelles l’église doit faire face disparaî-
trait comme le brouillard matinal d’ un beau 
jour d’été.

Mais la question séculaire est encore plus 
solennelle – Que ce serait-il passé si … ? 
Que ce serait-il passé si nous avions reconnu 
et proclamé – avant 1989 – qu’une alliance 
secrète serait formée entre le Vatican et les 
Etats-Unis, entraînant l’effondrement de 
l’Union Soviétique ? Se serait-on moqué de 
nous, comme on s’est moqué de ceux qui 
proclamaient la prédiction de Litch ? Que 
ce serait-il passé lorsque cela aurait eu lieu ? 
La prédiction de Litch concernant la chute 
de l’empire Ottoman apporta une grande 
puissance au mouvement Adventiste à ses 
débuts.

Dans la prophétie de Daniel 11 : 40, Dieu 
a prévu le potentiel d’une même ‘impulsion 

merveilleuse’ que celle qui a accompagné la 
prédiction de Litch. Dieu aurait souhaité que 
son peuple reconnaisse et proclame cette vé-
rité avant qu’elle ne devienne une histoire du 
passé.

« Ceux qui se placent sous le contrôle de 
Dieu, pour se laisser conduire par Lui, entre-
ront dans la trame solide des événements 
qu’il a préparés. » Service Chrétien, p. 96.

Les mouvements finaux sont en cours 
d’exécution. Cependant, contrairement à 
l’impulsion donnée par le message de la 
prédiction de Litch concernant la chute 
de l’empire Ottoman, la chute de l’Union 
Soviétique n’a eu pour effet rien de plus 
qu’un soupir du peuple de Dieu. Le but de 
l’expérience du mouvement des pionniers 
est d’être renouvelée à notre époque, mais en 
tant que Laodicéens, nous nous sommes en-
dormis. Il est certainement grand temps pour 
nous de nous réveiller !

« Les temps dans lesquels nous vivons 
sont mouvementés et remplis de périls. Les 
signes de la venue de la fin sont de plus en 
plus nombreux, et les événements devant 
se produire seront d’une ampleur encore 
plus considérable que tout ce que le mon-
de a connu jusqu’à présent. ‘Quand les 
hommes diront : Paix et sûreté ! alors une 
ruine soudaine les surprendra’. Mais à ceux 
qui possèdent la lumière de la vérité, il est 
dit : ‘vous, frères, vous n’êtes pas dans les 
ténèbres, pour que ce jour vous surprenne 
comme un voleur ; vous êtes tous des enfants 
de la lumière et des enfants du jour. Nous ne 
sommes point de la nuit ni des ténèbres. Ne 
dormons donc point comme les autres, mais 
veillons et soyons sobres.’ 1 Thess. 5 : 3-6. 
‘Cela importe d’autant plus que vous savez 
en quel temps nous sommes : c’est l’heure 
de vous réveiller enfin du sommeil, car 
maintenant le salut est plus près de nous que 
lorsque nous avons cru. La nuit est avancée, 
le jour approche. Dépouillons-nous donc des 
œuvres des ténèbres, et revêtons les armes de 
la lumière.’ Rom. 13 : 11-12. ‘Veillez donc, 
car vous ne savez quand viendra le maître de 
la maison, ou le soir, ou au milieu de la nuit, 
ou au chant du coq, ou le matin ; craignez 
qu’il ne vous trouve endormis.’ Marc 13 : 35-
36 » Review and Herald, 22 novembre 1892.

Rien de nouveau sous le soleil
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Dans les deux premiers chapitres de ce 
livre nous avons présenté l’évidence dé-
montrant que Dieu nous a conseillé de com-
prendre l’histoire. Durant les siècles passés, 
le peuple de Dieu a été détruit à cause du 
manque de connaissance.

Mon peuple est détruit, parce qu’il lui 
manque la connaissance. Puisque tu as reje-
té la connaissance, je te rejetterai, et tu seras 
dépouillé de mon sacerdoce ; puisque tu as 
oublié la loi de ton Dieu, j’oublierai aussi tes 
enfants. Osée 4 : 6.

Une partie au moins de la connaissance 
qui nous protégera alors que nous nous ap-
prochons de ces heures finales de l’histoire 
de cette terre est une connaissance du pas-
sé. Dans le deuxième chapitre, nous nous 
sommes focalisés sur l’histoire ayant eu lieu 
durant les messages du premier et du second 
ange de 1843-1844. Nous avons réalisé que 
cette expérience était une préfiguration du 
réveil final de la pluie de l’arrière-saison.

A présent, nous allons considérer une 
époque dans l’histoire qui, elle aussi, est 
nécessaire à notre compréhension. Cette 
histoire est associée avec le point principal 
de notre étude : les six derniers versets de 
Daniel 11.

« Nous n’avons pas de temps à perdre. 
Des temps de trouble sont devant nous. Le 
monde est saturé par l’esprit de la guerre. 
Bientôt vont se réaliser les scènes de trouble 
dont parlent les prophéties. La prophétie du 
chapitre onze de Daniel est presque arrivée 
à son accomplissement final. La plus gran-
de partie de l’histoire accomplissant cette 
prophétie sera répétée. Dans le trentième 
verset il nous est dit qu’une puissance sera 
‘découragée’.

‘Des navires de Kittim s’avanceront con-
tre lui ; découragé, il rebroussera chemin. 
Puis furieux contre l’alliance sainte, il ne 
restera pas inactif ; à son retour, il portera 
ses regards sur ceux qui auront abandonné 
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l’alliance sainte. Des troupes se présenteront 
sur son ordre ; elles profaneront le sanctuai-
re, la forteresse, elles feront cesser le sacri-
fice perpétuel, et dresseront l’abomination 
du dévastateur. Il séduira par des flatteries 
les traîtres de l’alliance. Mais ceux du peu-
ple qui connaîtront leur Dieu agiront avec 
fermeté, et les plus sages parmi eux donne-
ront instruction à la multitude. Il en est qui 
succomberont pour un temps à l’épée et à la 
flamme, à la captivité et au pillage. Dans le 
temps où ils succomberont, ils seront un peu 
secourus, et plusieurs se joindront à eux par 
hypocrisie. Quelques-uns des hommes sages 
succomberont, afin qu’ils soient épurés, pu-
rifiés et blanchis, jusqu’au temps de la fin, 
car elle n’arrivera qu’au temps marqué. Le 
roi fera ce qu’il voudra ; il s’élèvera, il se 
glorifiera au-dessus de tous les dieux, et il 
dira des choses incroyables contre le Dieu 
des dieux ; il prospérera jusqu’à ce que la 
colère soit consommée, car ce qui est arrêté 
s’accomplira.’ Daniel 11 : 30-36.

« Des scènes similaires à celles décrites 
en ces termes auront lieu. Il est évident que 
Satan obtient rapidement le contrôle des es-
prits humains ne craignant pas Dieu. Que 
tous lisent et comprennent les prophéties 
de ce livre, car nous entrons dans l’époque 
de détresse dont il est question dans ce texte : 
‘En ce temps-là, se lèvera Micaël, le grand 
chef, le défenseur des enfants de ton peuple ; 
et ce sera une époque de détresse, telle qu’il 
n’y en a point eu depuis que les nations exis-
tent jusqu’à cette époque. En ce temps-là, 
ceux de ton peuple qui seront trouvés inscrits 
dans le livre seront sauvés. Plusieurs de ceux 
qui dorment dans la poussière de la terre se 
réveilleront, les uns pour la vie éternelle, et 
les autres pour l’opprobre, pour la honte éter-
nelle. Ceux qui auront été intelligents brille-
ront comme la splendeur du ciel, et ceux qui 
auront enseigné la justice à la multitude bril-
leront comme les étoiles, à toujours et à per-
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pétuité. Toi, Daniel, tiens secrètes ces paro-
les, et scelle le livre jusqu’au temps de la fin. 
Plusieurs alors le liront, et la connaissance 
augmentera.’ Daniel 12 : 1-4 » Manuscript 
Releases, vol. 13, p. 394.

Ellen White décrit l’accomplissement his-
torique de Daniel onze comme un événement 
dont l’accomplissement sera répété à mesure 
que se déroulera ‘l’accomplissement final’ 
de Daniel onze. Elle met principalement en 
évidence Daniel 11 : 30-36.

Les pionniers et Ellen White croyaient 
que Daniel onze, du verset premier à la 
première partie du verset quarante était ac-
compli, nous amenant à 1798 – ‘le temps 
de la fin’. Dès lors qu’Ellen White parle de 
l’accomplissement final, elle se réfère aux 
versets 40-45. En dirigeant nos regards vers 
les ‘scènes’ et ‘l’histoire’ devant être répé-
tées, elle isole l’histoire de ces versets en 
citant Daniel 12 : 1-4. Ellen White discerne 
clairement que le fait que Micaël se lève 
(Daniel 12 : 1) représente la fin du temps 
de grâce. L’accomplissement final des ver-
sets 40-45 nous amène de 1798 à la bataille 
d’Harmaguédon. Durant les événements dé-
crits dans les versets 40-45, Micaël se lève, 
mettant un terme à son œuvre de médiation 
et à la grâce humaine. Voir Daniel 12 : 1.

« ‘ En ce temps-là se lèvera Micaël, …’ 
Lorsque ce temps de trouble arrivera, le cas 
de chaque personne aura été examiné ; le 
temps de probation est achevé, il n’y a plus 
de pardon pour les impénitents. Le sceau 
du Dieu vivant a été placé sur son peuple. » 
Evénements des derniers jours, p. 259-260.  

Durant le temps situé entre 1798 et la fin 
du temps de grâce, nous devrions nous atten-
dre à voir se produire des ‘scènes similaires’ 
à celles qui ont eu lieu dans le passé, tout 
spécialement les scènes de l’histoire se réfé-
rant à Daniel 11 : 30-36. Passons brièvement 
en revue l’accomplissement historique de ces 
textes :

La vision de Daniel onze commence avec 
le royaume Médo Perse qui fut vaincu par 
Alexandre le Grand. Dans le verset quatre, 
nous voyons le royaume d’Alexandre divisé 
en quatre parties, un partie pour chacun de 
ses quatre généraux. A partir du verset cinq, 
seuls deux de ses généraux sont mentionnés. 
Ces deux royaumes sont Séleucos et Ptolé-
mée. Leur interaction est le début d’une lutte 

pour la domination du monde qui continue 
durant tout le chapitre onze de Daniel. Cette 
lutte du pouvoir est décrite prophétiquement 
par la bataille entre les rois du nord et du sud. 
Le nord et le sud sont basés sur le royaume 
établi par Alexandre le Grand. 

Un point important de cette histoire est la 
manière dont les Ecritures identifient les rois 
du nord et du sud. En comparant l’histoire 
avec le témoignage de Daniel onze, les histo-
riens et les pionniers ont découvert que le roi 
du nord était le royaume contrôlant la zone 
géographique de Babylone. Ils découvrirent 
également que le roi du sud était le royau-
me qui contrôlait la zone géographique de 
l’Egypte. Ce principe de Daniel onze unit le 
témoignage Scripturaire avec l’histoire. Cette 
clé géographique est la règle devant être uti-
lisée pour Daniel 11 : 40-45 alors que nous 
commençons à identifier les rois du nord et 
du sud. Cette vérité historique est sans aucun 
doute, l’un des indices, vers lesquels l’Esprit 
de Prophétie souhaite nous diriger lorsque le 
temps serait venu d’amener la prophétie à 
son ‘accomplissement final’. 

A travers les treize premiers versets le flux 
et le reflux de l’histoire est décrit, tandis que 
différents royaumes s’élèvent et tombent en 
décadence. Dans le verset quatorze nous vo-
yons le sujet principal de tout Daniel onze 
décrit pour la première fois dans la vision en 
ces termes : ‘des hommes violents parmi ton 
peuple’. Ce texte décrit que ces hommes vio-
lents’ vont ‘accomplir la vision’. Uriah Smith 
écrit cette observation à propos de ce texte 
du verset 14 : 

« ‘Pour accomplir la vision’. Les Ro-
mains sont, plus que n’importe quel autre 
peuple, le thème de la prophétie de Daniel. 
Leur première intervention dans les affaires 
de ces royaumes est mentionnée ici comme 
l’établissement ou la confirmation de la vé-
racité de la vision qui précédait l’apparition 
d’une telle puissance. » Les prophéties de 
Daniel, p. 106.

 
A partir de ce moment, la vision décrit 

l’histoire de la Rome païenne ou papale. 
Dans le verset vingt, nous trouvons la Rome 
païenne ordonnant à Joseph de se rendre à 
Bethléhem pour payer des impôts. Au verset 
vingt-deux, la Rome païenne brisera ‘le prin-
ce de l’alliance’ en crucifiant le Christ.

Au verset vingt-quatre, nous voyons le 
temps de domination de la Rome païen-
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ne précisé dans une prophétie biblique. La 
dernière phrase de ce verset déclare que la 
Rome païenne aurait le pouvoir pendant une 
période de 360 ans en ces mots : ‘pendant un 
certain temps’. Uriah Smith s’accorde avec 
d’autres pionniers et historiens sur les points 
de départ et d’arrivée de cette prophétie :

« La bataille éclata le 2 septembre 31 av. 
J.-C., à l’embouchure du Golfe d’Ambracie, 
près de la ville d’Actium. Ce qui était en jeu, 
… c’était la domination du monde. …

« Cette bataille marque sans doute le 
commencement du ‘temps’ mentionné au 
verset 24. Comme durant ce ‘temps’ les des-
seins allaient être imaginés depuis la forte-
resse, ou Rome, nous devons conclure qu’à 
la fin de cette période la suprématie occi-
dentale allait cesser, ou qu’il se produirait un 
tel changement dans l’empire que cette ville 
ne serait plus considérée comme le siège du 
gouvernement. Depuis l’an 31 av. J.-C., un 
‘temps’ prophétique, ou 360 ans, devrait 
nous amener à l’année 330 de notre ère. Il 
faut remarquer ici que le siège de l’empire 
fut transféré de Rome à Constantinople 
par Constantin le Grand justement cette 
année là. » Idem, p. 114 ; voir Encyclope-
dia Britannica, 11e édition, Vol. 7, p. 3, art. 
« Constantinople ».

Les 360 ans de suprématie de la Rome 
païenne avaient leur équivalent avec la pro-
phétie des 1260 années de la Rome papale. 
Mais ce qui est encore plus important pour 
notre étude, c’est que la domination de la 
Rome païenne arrive à sa fin au moment 
précis où les versets spécialement mis en 
évidence par Ellen White commencent. Les 
versets 30-36 présentent la période de temps 
couvrant la transition entre la Rome païen-
ne et la Rome papale. Nous découvrons que 
les scènes et les événements de cette période 
de transition sont parallèles à la séquence des 
événements des versets 40-45. Commençons 
à étudier les versets 30-36, et pour cela réfé-
rons-nous à Uriah Smith dans son commen-
taire sur Daniel 11 : 29 :

« L’époque fixée est probablement le 
temps prophétique du verset 24, qui a déjà été 
mentionné. Il prit fin, comme nous l’avons 
démontré, en l’an 330. … Le transfert du 
siège de l’empire à Constantinople fut le 
commencement de la chute de l’empire. 
Rome perdit alors son prestige. …

« [Il continue mais commente à présent le 
verset trente.] Quels furent les navires de 
Kittim qui vinrent contre cette puissance, et 
quand eut lieu ce mouvement ? … Carthage.

« L’empire romain eut-il à supporter une 
guerre navale qui aurait eu Carthage comme 
base des opérations ? Souvenons-nous des 
terribles attaques des Vandales contre Rome, 
sous le féroce Genséric, et nous répondrons 
par l’affirmative. » Idem, p. 116.

En utilisant Daniel 11 : 30-36 comme 
une esquisse historique à laquelle se réfère 
l’Esprit de Prophétie, nous pouvons noter 
que cette histoire passée était une période de 
transition pour Rome. La Rome païenne, en 
tant que souverain mondial était sur le point 
de quitter la scène de l’histoire, laissant à la 
Rome papale la possibilité de remplir le vide. 
Daniel sept parle de cette même transition :

Dans Daniel 7 : 23-24 nous lisons 
qu’après que le ‘quatrième royaume’ se so-
it élevé ‘un autre s’élèvera’. Il s’agit d’une 
description de la chute de la Rome païenne 
et de la venue au pouvoir de la Rome papale. 
Dans la prophétie de Daniel sept nous vo-
yons que ce cinquième roi ‘abaissera trois 
rois’, dans le temps de sa prise de pouvoir. 
Genséric, roi des Vandales, fut l’un de ces 
trois rois. 

Tandis que la Rome papale s’élevait au 
pouvoir, trois cornes, ou trois royaumes du-
rent être ôtés pour préparer la voie. Cette his-
toire est en elle-même une répétition d’une 
histoire plus ancienne trouvée dans Daniel 
onze, car la Rome païenne dut conquérir 
trois territoires afin de pouvoir régner sur 
le monde. Dans Daniel 8 : 9 nous voyons la 
‘petite corne’, symbolisant la Rome païenne 
s’agrandissant ‘vers le sud, vers l’orient, et 
vers le plus beau des pays’, illustrant ain-
si la direction des conquêtes de Rome dans 
le but de les soumettre à son autorité. Nous 
prendrons note de ce point, car le roi du nord 
de Daniel 11 : 40-45, soumettra aussi trois 
entités avant de contrôler le monde. 

Dans Daniel 11 : 30-36 nous voyons 
s’affaiblir la puissance de la Rome païenne. 
Dans le passé, lorsque d’autres puissances 
menaçaient Rome, celle-ci prévalait. Mais ce 
n’est plus le cas. Rome part pour la bataille, 
mais elle est ‘découragée’- sur sa capacité 
de prévaloir. Durant cette période de temps, 
les ‘trois cornes’ qui avaient fait la guerre à 
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la Rome païenne étaient aussi en guerre théo-
logique contre le catholicisme. 

Les trois cornes, symbolisant les Hé-
rules, les Goths et les Vandales embras-
sèrent la foi Arienne. Durant cette période 
de temps,Justinien déclara que l’évêque de 
Rome était la tête de l’église, et corrigeait 
les hérétiques, dans le but d’empêcher la 
foi Arienne de dominer les doctrines Catho-
liques. Les efforts de Justinien pour élever 
les doctrines Catholiques contre l’attaque 
Arienne ouvrirent la voie à la répression, par 
l’église Catholique, de certains livres mettant 
en péril ses doctrines imaginées. Cette re-
striction inclue aussi la Bible, car l’église 
Catholique commença à enseigner que seuls 
les pères de l’église pouvaient être lus sans 
risque. Cette attaque contre la Bible était la 
fureur ‘contre l’alliance sainte’, et la mise en 
place de l’évêque de Rome, en tant que tête 
de l’église est la réalisation des ‘regards por-
tés sur ceux qui auront abandonné l’alliance 
sainte’ du verset trente.

Le verset trente et un déclare que ‘des 
troupes se présenteront sur son ordre’. Tan-
dis que l’histoire et la prophétie progressent 
dans la mise en place de la Rome papale sur 
le trône du monde, nous voyons Clovis, le roi 
de France, consacrant à la Papauté son épée 
et son pays. La France devint la première 
nation Catholique, et le premier des royau-
mes d’Europe à renoncer à ses croyances 
païennes et à embrasser le catholicisme, 
soumettant ainsi sa force à la Papauté. Cet-
te alliance était le moyen de vaincre les trois 
cornes Ariennes. La prophétie enseignait que 
ces trois cornes seraient abaissées avant que 
la Papauté s’arroge l’autorité du monde.

Non seulement Clovis et les autres cornes 
d’Europe apportèrent-ils leurs finances et 
leurs armes pour lutter contre les trois cor-
nes, mais ils arrêtèrent aussi (faire cesser) 
leur résistance païenne contre le catholicis-
me. Ce fait est illustré parce qu’ils ‘font ces-
ser le sacrifice perpétuel’. 

A propos du sacrifice perpétuel, Ellen 
White déclare : 

« Puis je vis que pour ce qui concerne le 
‘continuel’ [perpétuel] (Dan. 8 : 12), le mot 
‘sacrifice’ avait été ajouté par les hommes ; 
il n’est pas dans le texte. Le Seigneur en a 
donné une vue correcte à ceux qui ont pro-
clamé l’heure du jugement. Avant 1844, pre-
sque tous les adventistes croyaient à la bonne 

explication du ‘continuel’ [perpétuel] ; mais 
dans la confusion qui suivit 1844, d’autres 
explications furent avancées et l’incertitude 
s’ensuivit. » Premiers Ecrits, p. 74-75.

Les pionniers considéraient que le ‘perpé-
tuel’ symbolisait le paganisme. Uriah Smith 
décrit leur compréhension :

« [Le mot sacrifice doit être lu] ‘dévasta-
tion’. L’expression indique une puissance 
dévastatrice, de laquelle ‘l’abomination du 
dévastateur’ n’est que la contrepartie, et au 
fil du temps, elle lui succède. Aussi, il semble 
clair que la désolation perpétuelle était le 
paganisme, et ‘l’abomination du dévasta-
teur’, la Papauté.  … Au chapitre 9, Daniel 
parle de dévastations et d’abominations au 
pluriel. Plus d’une abomination, donc, pié-
tinent l’église ; c’est-à-dire que, pour autant 
que l’église est concernée, le paganisme et 
la Papauté sont des abominations. 

« Mais comme une distinction est faite 
entre l’une et l’autre, le langage doit être 
spécifique. L’une d’elles est la dévastation 
‘perpétuelle’, l’autre est essentiellement la 
transgression ou ‘abomination du dévasta-
teur’.

« Comment le ‘perpétuel’ ou le paganisme 
fut-il délaissé ? … On dit que la conversion 
de Clovis fut l’occasion d’accorder au mo-
narque Franc les titres de ‘Majesté très Ch-
rétienne’ et ‘Fils aîné de l’église’. Entre cette 
époque et 508 ap. J.-C., [les autres cornes de 
l’Europe] furent soumises.

« Depuis … 508 ap. J.-C., la Papauté tri-
ompha du paganisme. … Quand les puis-
sances éminentes d’Europe renoncèrent à 
leur attachement au paganisme ce fut seule-
ment pour perpétuer leurs abominations sous 
une autre forme ; car le christianisme mani-
festé par l’église catholique n’était, et n’est, 
qu’un paganisme baptisé. » Les prophéties 
de Daniel, p. 118.

L’histoire de Daniel 11 : 31 est une de-
scription des puissances païennes d’Europe 
proposant leur aide à la Papauté afin de la 
faire monter sur le trône du monde. L’arrêt 
du ‘perpétuel’ est une description de leur 
abandon du paganisme. Les mots ‘faire ces-
ser’ ont deux significations, ils ne signifient 
pas seulement un abandon, mais aussi une 
idée d’élévation. Lorsque le paganisme fut 
abandonné par les puissances européennes, 
au moyen de leur soumission au catholi-
cisme, le paganisme fut en fait élevé, car le 
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catholicisme est la plus grande manifestation 
historique du paganisme – bien qu’étant re-
vêtue du vêtement du christianisme.

En 508 ap. J.-C. les puissances européen-
nes commencèrent à faire la guerre aux nati-
ons représentées par les ‘trois cornes’, et en 
538 la dernière de ces trois cornes avait subi 
une défaite, et la Papauté s’éleva sur le trône 
du monde. Ainsi, ‘l’abomination du dévas-
tateur’ symbole de la Papauté, était mise en 
place.

Dans les versets 32-35, nous voyons 
l’illustration de la persécution durant le Mo-
yen-Âge ; la fin du verset trente-cinq nous 
dirige vers la fin des 1260 ans par ces mots : 
‘Jusqu’au temps de la fin, car elle n’arrivera 
qu’au temps marqué.’ Cette phrase nous 
amène au verset quarante. Mais avant que 
Daniel arrive au verset quarante, les versets 
36-39 présentent la description du sujet prin-
cipal du livre de Daniel : la Papauté.

Le roi fera ce qu’il voudra ; il s’élèvera, 
il se glorifiera au-dessus de tous les dieux, 
et il dira des choses incroyables contre le 
Dieu des cieux ; il prospérera jusqu’à ce que 
la colère soit consommée, car ce qui est arrê-
té s’accomplira. Daniel 11 : 36

Il est clair qu’il s’agit de la Papauté, et 
Paul paraphrase ce passage dans ce texte à 
propos de la Papauté :

« Que personne ne vous séduise d’aucune 
manière : car il faut que l’apostasie soit ar-
rivée auparavant, et qu’on ait vu paraître 
l’homme du péché, le fils de la perdition, 
l’adversaire qui s’élève au-dessus de tout 
ce qu’on appelle Dieu ou de ce qu’on adore, 
jusqu’à s’asseoir dans le temple de Dieu, se 
proclamant lui-même Dieu. » 2 Thessaloni-
ciens 2 : 3-4. 

Ellen White réunit le roi de Daniel qui ‘fe-
ra ce qu’il voudra’, et ‘l’homme de péché’ de 
Paul, en décrivant ainsi la Papauté :

« Ce compromis entre le paganisme et le 
christianisme eut pour résultat le dévelop-
pement de ‘l’homme de péché’ prédit dans 
la prophétie, comme s’opposant à Dieu et 
s’élevant au-dessus de tout ce qu’on appel-
le Dieu. Ce système gigantesque de fausse 
religion, est un chef-d’œuvre de la puissance 
de Satan : un monument de ses efforts pour 
s’asseoir sur le trône du monde, et pour gou-
verner la terre selon sa volonté. » The Great 
Controversy, p. 50. 

Dans la suite de notre étude de Daniel 11 : 
40-45, nous verrons dans ces versets un ord-
re chronologique parallèle aux événements 
historiques que nous venons de décrire. Nous 
exposerons l’évidence démontrant que Da-
niel 11 : 40 est une description d’un conflit 
spirituel entre la Papauté et l’athéisme ayant 
débuté en 1798. Nous montrerons que la 
France porta la couronne du roi du sud en 
1798, mais en 1917 cette couronne passa à 
ses successeurs – la Russie, devenant plus 
tard l’Union Soviétique. Nous démontrerons 
que le roi du nord était la Papauté en 1798, 
et que celle-ci porte toujours cette couronne 
prophétique.

Le verset quarante enseigne qu’au départ 
de ce conflit entre le roi du sud et le roi du 
nord, ce dernier était découragé dans sa capa-
cité à vaincre le royaume du sud. En fait, le 
conflit commence avec la blessure mortelle 
reçu par le roi du nord, lorsque son royaume 
politique lui fut ôté. 

En écrivant sur le texte de Daniel 11 : 30, 
Ellen White dirige nos regards vers le temps 
durant lequel Rome fut incapable de vaincre 
ses ennemis. Apocalypse treize décrit la Pa-
pauté comme la tête ayant reçu la blessure 
mortelle. Le conflit et le découragement de 
la Papauté se trouvent décrits par le texte 
de Daniel 11 : 40 tandis que le roi du sud se 
heurte au roi du nord. 

Cependant, le verset quarante expose un 
changement. En son temps, le roi du nord 
revient, s’étant allié avec une puissance éco-
nomique et militaire, et balaie le roi du sud. 
Nous verrons que la puissance économique 
et militaire fut apportée au roi du nord dans 
ce conflit, de la même manière que Clovis 
vint à l’aide de la Papauté dans le passé.

Nous verrons que dans l’accomplissement 
de ce verset l’Union Soviétique, le ‘roi du 
sud’ des temps modernes, fut balayé par la 
Papauté – le roi du nord. Ceci fut accompli 
au moyen d’une alliance avec les Etats-Unis. 
Ces scènes récentes ne sont pas uniquement 
un parallèle de l’histoire dont parle Ellen 
White à propos de Daniel 11 : 30-31,  mais 
elles appuient les écrits d’Apocalypse treize 
selon lesquels les Etats-Unis est la bête qui  
soutiendra la Papauté à la fin du monde.

Nous avons considéré les trois lieux géo-
graphiques conquis par la Rome païenne lors 
de son arrivée sur le trône du monde. Nous 
avons comparé cet événement à la suppressi-
on des trois cornes précédant l’accession au 
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trône mondial de la Papauté, dont le point de 
départ était le Moyen Age. Dans le prochain 
chapitre nous verrons que le verset quarante 
est la première de trois étapes utilisées par la 
Babylone des temps modernes pour revenir 
sur le trône du monde à notre époque. La 
première étape était de faire chuter le roi du 
sud, l’ex Union Soviétique, et cette étape ap-
partient maintenant à l’histoire.

La deuxième étape se trouve dans le verset 
quarante et un, lorsque le roi du nord assure 
le contrôle spirituel du plus beau des pays. 
Le plus beau des pays dans ce verset n’est 
rien de moins que les Etats-Unis (la secon-
de bête d’Apocalypse treize). En faisant une 
alliance sainte avec le Vatican dans le but 
d’abattre un ennemi commun, les Etats-Unis 
commencèrent un processus de soumission à 
la Papauté en reniant leur héritage de cham-
pion du Protestantisme. Par définition le Pro-
testantisme ne peut que signifier : protester 
contre Rome. Il est impossible de protester 
contre Rome en devenant son allié !

De même que Clovis vint au secours de 
la Papauté en offrant un soutien militaire 
et économique, en acceptant le catholicis-
me à la place du paganisme, les Etats-Unis 
apportèrent non seulement un soutien mi-
litaire et économique dans le but d’abattre 
l’Union Soviétique, mais entamèrent leur 
rôle prophétique de Protestantisme apostat, 
ou de ‘faux prophète’ d’Apocalypse seize. 
L’accomplissement du verset quarante fait 
de la vérité d’Apocalypse seize une ‘vérité 
présente’ – alors que l’humanité est conduite 
vers Harmaguédon. 

La troisième étape se situe dans le verset 
quarante-deux dans lequel le monde, rep-
résenté prophétiquement par l’Egypte, se 
retrouve dans la poigne de fer de Rome. Au 
verset quarante-trois, l’économie mondiale 
se retrouve  assujettie au roi du nord. Lors-
que l’économie mondiale est contrôlée par 
le roi du nord, cela signifie que la Papau-
té a retrouvé sa position dominante en tant 
que puissance géopolitique. Ou, si l’on veut 
prendre un symbole prophétique, la papauté 
est redevenue une ‘bête’ de la prophétie Bi-
blique. La ‘blessure mortelle’ eut lieu lors-
que la papauté cessa de régner sur le monde 
en tant que puissance géopolitique (bête). 
Lorsqu’elle retrouve cette position, sa bles-
sure mortelle est complètement guérie.

Le verset quarante-quatre décrit la pluie de 
l’arrière saison et la persécution du peuple de 
Dieu, et le verset quarante-cinq décrit la divi-
sion du monde en deux camps, alors que nous 
nous rapprochons d’Harmaguédon. Nous dé-
couvrirons de nombreux points intéressants 
au cours de notre étude de ces versets. … ?

Daniel 11 : 30-36 n’est pas uniquement 
un événement historique utilisé pour servir 
de modèle à utiliser pour comprendre Daniel 
11 : 40-45, mais aussi la véritable histoire de 
la manière dont la Papauté est arrivée au pou-
voir au début du Moyen Age. Le Saint-Esprit 
dirige nos regards, par Ellen White, au tout 
début de l’arrivée de la Papauté sur le trône 
du monde, nous faisant comprendre qu’il 
s’agit là d’un modèle historique utilisable 
pour la comparaison avec l’arrivée finale de 
la Papauté sur le trône du monde.

Ce qui se trouve devant l’église et le mon-
de c’est la guérison de la blessure mortelle de 
la Papauté. La blessure était la perte de la ca-
pacité de la Papauté d’exercer une autorité et 
une puissance civile – pas l’arrêt de l’église.

« L’influence de la papauté est loin d’avoir 
entièrement disparue des pays où elle exer-
çait autrefois son autorité. Et la prophétie 
annonce la restauration de son pouvoir. ‘Je 
vis l’une de ses têtes comme blessée à mort ; 
mais la blessure mortelle fut guérie. Et toute 
la terre était dans l’admiration derrière la bê-
te.’ Apoc. 13 : 3. La blessure mortelle désig-
ne la chute du pouvoir papal en 1798. … 
Paul dit positivement que l’homme de péché 
subsistera jusqu’au retour du Seigneur. 2 
Thessaloniciens 2 : 3-8. Il persistera dans son 
œuvre de séduction jusqu’à la fin des temps.  
… 

« Il est bon de se souvenir que Rome se 
glorifie de ne jamais changer. Les principes 
de Grégoire VII et d’Innocent III sont encore 
aujourd’hui ceux de l’Eglise. Si elle en avait 
le pouvoir, elle les appliquerait avec autant 
de rigueur que dans les siècles passés. Les 
protestants ne se doutent pas de ce qu’ils 
font quand ils acceptent le concours de Ro-
me pour assurer l’observation du dimanche. 
Pendant que ces derniers ne songent qu’à 
atteindre leur but, Rome, elle, ne vise à rien 
de moins qu’à reconquérir sa suprématie 
perdue. Si les Etats-Unis adoptent le prin-
cipe en vertu duquel l’Eglise peut disposer 
du pouvoir de l’Etat, faire inscrire des ob-
servances religieuses dans la loi civile, en un 
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mot, donner à l’Eglise et à l’Etat le droit de 
dominer les consciences, alors le triomphe de 
Rome en ce pays sera assuré. 

« La Parole de Dieu nous met en garde 
contre l’imminence de ce danger. Si le 
monde protestant fait la sourde oreille à cet 
avertissement, il ne tardera pas à savoir 
quelles sont les visées de la papauté ; mais 
alors il sera trop tard, hélas ! pour échap-
per au piège. L’Eglise romaine monte silen-
cieusement vers le pouvoir. Ses doctrines 
font leur chemin dans les chambres législa-
tives, dans les églises et dans les cœurs. Elle 
érige les constructions massives et altières 
de ses édifices, dont les caveaux souterrains 
verront renaître le cours de ses persécuti-
ons. Sournoisement, elle prépare ses armes 
pour frapper quand le moment sera venu. 
Tout ce qu’elle désire, ce sont des occasions 
favorables, et déjà on lui en offre. Nous ver-
rons et nous sentirons bientôt quelles sont les 
fins de la curie romaine. Quiconque croira 
et obéira à la Parole de Dieu encourra de ce 
chef l’opprobre et la persécution. » La Tragé-
die des Siècles, p. 627-630.

uu« Il faut particulièrement étudier 
les livres de Daniel et de l’Apocalypse 
et en assimiler entièrement les textes 
afin de savoir ce qui est écrit. » Evange-
lism, p. 363tt
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fin des temps – ce principe se retrouve dans 
la Bible toute entière. Voici ce que dit le Dr 
Angus : ‘Du caractère typique de l’ancienne 
dispensation se lève une autre particularité 
de la prophétie. Il parle non seulement le mê-
me langage, mais il a souvent une double ap-
plication….’ Bible Handbook, p. 285. » Bible 
Principles of Interpretation, p. 25. [Italiques 
dans l’original ; texte en gras ajouté.]

La seconde règle importante et proche de 
la prophétie, que nous allons utiliser pour 
identifier les rois de Daniel onze a pour titre : 
« Les choses d’Israël appartiennent main-
tenant à l’Eglise ». Cette règle tire un trait 
de séparation nous permettant de déterminer 
si les noms ou les lieux prophétiques sont lit-
téraux ou symboliques.

« Ce principe est fondamental pour 
comprendre les prophéties de Daniel et 
de l’Apocalypse – il s’agit du principe 
fondamental du message divin pour ces 
derniers jours. Le Seigneur a donné à Paul 
l’instruction de révéler de quelle manière 
l’église était devenue ‘l’Israël de Dieu’, afin 
que les promesses, faites au peuple d’Israël, 
littérales soient accomplies dans les expéri-
ences de l’église :

« ‘Ce ne sont pas les enfants de la chair 
qui sont enfants de Dieu, mais … ce sont 
les enfants de la promesse qui sont regardés 
comme la postérité.’ Romains 9 : 8. ‘Si vous 
êtes en Christ, vous êtes donc la postérité 
d’Abraham, héritiers selon la promesse.’ Ga-
lates 3 : 29…

« ‘Nous sommes incorporés à Israël… 
Toutes les promesses faites à ceux qui obé-
iraient au Seigneur sont aussi pour nous.’ 
Ministère de la Guérison, p. 341. ‘Il m’a été 
montré que ceux qui font tous leurs efforts 
pour obéir à Dieu … sont le peuple choisi 
de Dieu, son Israël moderne.’ Testimonies, 
vol. 2, p. 109. … Le principe selon lequel 
l’histoire d’Israël serait un type ou une 
prophétie des expériences de l’église est 

Les rois du Sud et du Nord 
(Septentrion)

A présent, nous allons identifier les deux 
rois de Daniel 11 : 40-45. Dans le chapitre 
précédent, nous avons récapitulé la vision 
entière de Daniel 11, et avons découvert que 
les rois prophétiques du sud et du nord se re-
trouvaient dans l’histoire, en localisant quel-
le puissance terrestre contrôlait les territoires 
de l’Egypte ou de Babylone. La puissance 
contrôlant l’Egypte était considérée comme 
le roi du sud, dans la prophétie de Daniel 
onze, alors que celle qui contrôlait Babylo-
ne représentait le roi du nord. Cette règle va 
nous permettre d’identifier ces rois dans le 
chapitre onze de Daniel.

Pour utiliser cette règle dans Dani-
el 11 : 40-45 nous allons appliquer deux 
règles prophétiques qui ont un impact sur 
l’identification de ces rois à partir de 1798.

Louis F. Were était un auteur Adventiste, 
et une majeure partie de ses écrits était fo-
calisée sur la compréhension prophétique. 
Bien qu’étant décédé, ses livres sont toujours 
disponibles. Nous allons considérer ces deux 
règles telles qu’elles sont présentées dans 
une de ses œuvres. La première règle est 
appelée : « L’universel symbolisé par le 
local. »

« Tous les prophètes ont employé le prin-
cipe de l’universel symbolisé par le local. » 
Des exemples de son utilisation suivent : 
« ‘Les prophéties de Sophonie relatives 
au châtiment qui allait s’abattre sur Juda 
s’appliquent avec autant de puissance aux 
châtiments qui vont fondre sur le monde 
pécheur au moment de la seconde venue du 
Christ.’ Prophètes et Rois, p. 299. ‘En Jéru-
salem, Jésus voyait le symbole d’un monde 
… se précipitant au-devant des jugements de 
Dieu.’ ‘La prophétie du Seigneur touchant 
Jérusalem doit avoir un autre accomplisse-
ment… : ce qui arrivera [au] monde.’ La Tra-
gédie des Siècles, pp. 22, 37.

« De nombreux exemples pourraient être 
cités pour l’utilisation de situations locales 
symbolisant les situations universelles de la 
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continuellement utilisé dans l’Esprit de Pro-
phétie. » Idem, p. 11-12.

Nous allons utiliser la règle citée précé-
demment pour identifier les rois de Daniel 
onze. Le roi du nord était la puissance con-
trôlant Babylone. Le roi du sud était celle 
qui contrôlait l’Egypte. Comme 1798 se si-
tue bien après la croix, il s’agit de l’Egypte 
et de la Babylone spirituelle et il nous faut 
faire en sorte de les identifier. Notre but est 
également de découvrir quels royaumes les 
contrôlaient. Commençons par le roi du sud. 
Dans la Bible, le mot sud vient d’un mot Hé-
breux associé à l’Egypte. Ce mot signifie « le 
sud ».

« Sud — 5045 : d’une racine inutilisée 
signifiant être desséché ; le sud (provenant 
de sa sécheresse) ; spécifiquement le Néguev 
ou le district au sud de Juda, occasionnelle-
ment l’Egypte (étant au sud de la Palestine) ; 
sud (pays, côte). » Strong’s Exhaustive Con-
cordance of the Bible.

Apocalypse 11 : 8 identifie de manière 
figurée la France comme la « grande ville » 
et l’appelle aussi « dans un sens spirituel » 
« Sodome et Egypte ». 

 ‘ La grande ville’ dans les rues de la-
quelle les témoins sont tués, et où gisent 
leurs cadavres, ‘est appelée, dans un sens 
spirituel, … Egypte. De toutes les nati-
ons dont l’Ecriture nous rapporte l’histoire,  
c’est l’Egypte qui a le plus effrontément 
nié l’existence du Dieu vivant et foulé aux 
pieds ses commandements. Aucun monarque 
ne s’était jamais révolté plus audacieuse-
ment contre l’autorité du ciel que le phara-
on d’Egypte. Quand Moïse lui apporta un 
message de la part de Dieu, il lui répondit 

avec hauteur : ‘Qui est l’Eternel, pour que 
j’obéisse à sa voix, en laissant aller Israël ? 
Je ne connais point l’Eternel, et je ne laisser-
ai point aller Israël.’ Exode 5 : 2. Tel est le 
langage de l’athéisme. Or, la nation rep-
résentée ici par l’Egypte devait également 
refuser de reconnaître les droits du Dieu vi-

vant ; elle devait faire preuve d’une incrédu-
lité semblable, et défier de la même façon le 
Créateur des cieux et de la terre. La ‘grande 
ville’ est aussi appelée, ‘dans un sens spiri-
tuel, Sodome’. La corruption de Sodome se 
manifestait plus spécialement dans la luxure. 
Ce péché devait également caractériser la na-
tion qui allait accomplir cette prophétie.

« Il ressort donc des paroles du prophète 
que, peu avant l’an 1798, un gouvernement 
sortant de ‘l’abîme’ devait s’élever pour faire 
la guerre à la Parole de Dieu. Dans le pays 
où les deux témoins allaient être réduits au 
silence, on devait voir s’étaler l’athéisme de 
Pharaon et la luxure de Sodome. 

« Cette prophétie a reçu l’accomplissement 
le plus frappant dans l’histoire de France. Au 
cours de la Révolution, en 1793, ‘le mon-
de vit pour la première fois une assemblée 
d’hommes nés et élevés en pays civilisé, et 
s’arrogeant le droit de gouverner la nation la 
plus policée de l’Europe, s’unir pour renier 
unanimement la vérité la plus haute qui 
soit accessible à l’homme : la foi en la divi-
nité et en son culte.’ — Sir Walter Scott, Vie 
de Napoléon Bonaparte, vol. 1, ch. 17.  ‘La 
France est la seule nation du monde qui 
ait officiellement osé lever la main contre 
l’Auteur de l’univers.’ Blackwoods Magazi-
ne, novembre 1870. » La Tragédie des Sièc-
les, p. 290-291. 

L’identification du ‘roi du sud’ de la pro-
phétie de Daniel onze est déterminée par la 
puissance contrôlant l’Egypte. En 1798, la 
nation identifiée par la Bible comme pos-
sédant les caractéristiques spirituelles de 
l’Egypte est la France. La France était le 
roi du sud en 1798. 

Daniel 11 : 40 déclare qu’à la fin des 
temps, le roi du sud se heurterait au roi du 
nord. Le mot traduit par se heurter signifier 
être en guerre contre.

« se heurter — 5055 : de manière figu-
rée : être en guerre contre : encorner, frap-
per. »

Daniel utilise le même mot Hébreux pour 
décrire les conquêtes militaires Médo Perses. 

Je vis le bélier qui frappait de ses cornes 
à l’occident, au septentrion et au midi ; au-
cun animal ne pouvait lui résister, et il n’y 
avait personne pour délivrer ses victimes ; il 
faisait ce qu’il voulait, et il devint puissant. 
Daniel 8 : 4 

uu Et nous tenons pour d’autant plus 
certaine  la parole prophétique, à laquel-
le vous faites bien de prêter attention, 
comme à une lampe qui brille dans un 
lieu obscur, jusqu’à ce que le jour vienne 
à paraître et que l’étoile du matin se lève 
dans vos cœurs. 2 Pierre 1 : 19. tt 
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Dans Daniel 11 : 40, le mot se heurter si-
gnifie une guerre commençant à la fin des 
temps — 1798. Cette guerre serait dirigée 
contre le roi du nord et le roi du sud — la 
France en serait l’instigateur. Quelle puis-
sance contrôlait le domaine spirituel de Ba-
bylone en 1798 ? Tout comme le sud était 
associé à l’Egypte dans la Bible, le nord est 
une direction associée à Babylone. 

J’enverrai chercher tous les peuples du 
septentrion*, dit l’Eternel, et j’enverrai au-
près de Nébucadnetsar, roi de Babylone, 
mon serviteur ; je les ferai venir contre ce 
pays et contre ses habitants, et contre toutes 
ces nations à l’entour, afin de les dévouer par 
interdit, et d’en faire un objet de désolation 
et de moquerie, des ruines éternelles. Jérémie 
25 : 9.

Voici, j’amène du septentrion* contre Tyr 
Nébucadnetsar, roi de Babylone, le roi des 
rois, avec des chevaux, des chars, des cava-
liers, et une grande multitude de peuples. 
Ezéchiel 26 : 7. 

Ellen White identifie la puissance cont-
rôlant le domaine de la Babylone spirituelle : 

« La femme du dix-septième chapitre de 
l’Apocalypse (appelée Babylone) est décri-
te comme ‘vêtue de pourpre et d’écarlate, et 
parée d’or, de pierres précieuses et de perles. 
Elle tenait dans sa main une coupe d’or, rem-
plie d’abominations et des impuretés de sa 
prostitution. Sur son front était écrit un nom, 
un mystère : Babylone la grande, la mère 
des impudiques.’ Le prophète poursuit : ‘Je 
vis cette femme ivre du sang des saints et 
du sang des témoins de Jésus.’ Il est dit, de 
plus, que Babylone ‘est la grande ville qui 
a la royauté sur les rois de la terre’ Apoca-
lypse 17 : 4-6, 18. La puissance qui, durant 
tant de siècles, a exercé un règne despotique 
sur tous les monarques de la chrétienté, c’est 
Rome. » La Tragédie des Siècles, p. 412-
413. 

La prostituée de Rome est la puissance 
contrôlant la Babylone moderne ou spiritu-
elle. Pour cette raison, la papauté est le ‘roi 
du nord’. Lors de sa description de la France 
dans Apocalypse 11 : 8, Jean représente la 
France comme ‘la grande ville’. Babylone 
est aussi décrite comme ‘la grande ville’, 
dans Apocalypse 17 : 18. Dans la prophétie, 
une ville représente un royaume. 

« Cette venue de l’époux a lieu avant les 
noces, qui représentent le moment où Jésus 
entre en possession du royaume. La grande 
cité, la nouvelle Jérusalem, qui est la ca-
pitale du royaume, est appelée ‘l‘épouse, 
la femme de l’agneau.’ L’ange dit à Jean : 
‘Viens, je te montrerai l’épouse, la femme de 
l’agneau. Et il me transporta en esprit, dit le 
prophète, sur une grande et haute montagne. 
Et il me montra la ville sainte, Jérusalem, 
qui descendait du ciel d’auprès de Dieu.’ 
Apocalypse 21 : 9-10. … Il reçoit la nouvel-
le Jérusalem, la capitale de son royaume, 
‘préparée comme une épouse qui s’est parée 
pour son époux.’ Daniel 7 : 14 ; Apocalypse 
21 : 2. Mis en possession de son royaume, 
Jésus viendra comme Roi des rois et Seig-
neur des seigneurs. » La Tragédie des Sièc-
les, p. 463. 

En 1798, la France, décrite en Daniel 11 : 
40 comme le ‘roi du sud’, commença à com-
battre la papauté — décrite comme le ‘roi du 
nord’. La papauté reçut sa blessure mortel-
le en 1798 lorsque Napoléon, empereur de 
France, fit prisonnier le pape. A cette époque, 
la papauté cessa d’être un royaume, car elle 
fut dépouillée de ses pouvoirs civils et po-
litiques. Cependant, la papauté ne cessa pas 
d’être une église. Elle perdit simplement sa 
puissance et son autorité en tant que royau-
me. La blessure qu’elle reçut en 1798 fut fi-
nalement guérie lorsqu’elle retrouva sa posi-
tion de royaume géopolitique dominant.

Dans le livre, The Keys of This Blood, 
(Les clés de ce sang), Malachi Martin expose 
son idée selon laquelle il y a une course entre 
la papauté, l’Union Soviétique, et les Etats-
Unis, pour le gouvernement du monde. Il 
croyait que la papauté reviendrait sur le trône 
du monde avant la fin du 20ème siècle. Il écrit 
que cette course est une lutte entre ces trois 
puissances dans le but de décider qui contrô-
lera la structure géopolitique ayant la direc-
tion du monde. Il décrit également ce que la 
papauté a perdu en 1798 :

« Le terme ‘géopolitique’ est une inven-
tion relativement récente. Il est composé de 
deux mots grecs signifiant ‘terre’ et ‘système 
politique’ que les Grecs du passé n’ont ja-
mais assemblés…

« Deux milles ans sont presque passés 
depuis que Paul a parlé d’une vision d’une 
monde possédant une authentique géo reli-
gion, le 263ème successeur de l’obscur Grand 
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Pêcheur règne et gouverne à Rome comme 
la tête principale de cette géo religion située 
dans une structure authentiquement géopo-
litique. Jean-Paul II n’est pas seulement 
la tête spirituelle d’un corpus mondial de 
croyants mais également le chef exécutif 
d’un état souverain qui est un membre re-
connu de notre société d’états de la fin du 
vingtième siècle. Avec un but et une structure 
politique ? Oui, avec un but et une structure 
géopolitique. Car, pour finir l’analyse, Jean-
Paul II, en tant que prétendu Vicaire du 
Christ, prétend être l’ultime cour de ju-
gement de la société des états en tant que 
société. » The Keys of This Blood. P. 371, 
374-375. 

La blessure mortelle sera guérie lorsque le 
monde sera en accord avec le point de vue 
de Malachi Martin. La prophétie dit que ce-
la aura lieu, et la papauté attend simplement 
son heure.

« Il est bon de se souvenir que Rome se 
glorifie de ne jamais changer. Les princi-
pes de Grégoire VII et d’Innocent III sont en-
core aujourd’hui ceux de l’Eglise. Si elle en 
avait le pouvoir, elle les appliquerait avec 
autant de rigueur que dans les siècles passés. 
Les protestants ne se doutent pas de ce qu’ils 
font quand ils acceptent le concours de Ro-
me pour assurer l’observation du dimanche. 
Pendant que ces derniers ne songent qu’à 
atteindre leur but, Rome, elle, ne vise à rien 
de moins qu’à reconquérir sa suprématie 
perdue. Si les Etats-Unis adoptent le princi-
pe en vertu duquel l’Eglise peut disposer du 
pouvoir de l’Etat, faire inscrire des observan-
ces religieuses dans la loi civile, en un mot, 
donner à l’Eglise et à l’Etat le droit de do-
miner les consciences, alors le triomphe de 
Rome en ce pays sera assuré. » La Tragédie 
des Siècles, p. 629

Une autre raison pour reconnaître le ‘roi 
du nord’ comme étant la papauté est la règle 
Biblique selon laquelle les prophéties récen-
tes amplifient, et confirment les prophéties 
anciennes. Cette règle est appelé : ‘répéter et 
augmenter’. Louis F. Were présente ainsi ce 
principe :

« Dieu a mis à part la nation Hébreux afin 
de proclamer sa vérité, et ils se sont exprimés 
au moyen de la répétition — la répétition 
étant une augmentation de ce qui le pré-
cédait…

« Le Rév. W. F. Wilkinson, M.A., dans son 
livre ‘Noms personnels dans la Bible’, page 
17, dit ceci : ‘Selon le génie de la poésie hé-
braïque, lorsque des mots ou des phrases de 
signification considérablement similaire se 
retrouvent dans deux phrases parallèles ou 
antithétiques, la différence entre la première 
et la seconde consiste dans le fait que cette 
dernière explique, ou étende, ou augmente la 
notion que contient la première.’ …

« La Bible n’est pas seulement remplie de 
répétitions amplifiantes, mais aussi de répéti-
tions explicatives dans les paraboles, les ser-
mons, les prophéties, les histoires, etc.

 « Les thèmes Bibliques sont écrits sur un 
plan de crescendo. Les premiers livres po-
sent la fondation pour les développements 
futurs. Les détails s’accumulent jusqu’à ce 
qu’une image complète soit représentée, 
comme un artiste plongeant son pinceau dans 
différentes couleurs. » The Certainty of the 
Angel’s Message (La certitude du message de 
l’ange), p. 110-111. 

En raison de ce principe, la vision de Da-
niel onze répéterait et augmenterait les pré-
cédentes visions de Daniel. Dans le livre de 
Daniel se trouvent quatre prophéties. Dans 
ces quatre prophéties nous trouvons une pro-
fonde évidence que le ‘roi du nord’ est la pa-
pauté. Cette évidence repose clairement sur 
la règle de la répétition et de l’augmentation. 

La première prophétie de Daniel deux, dé-
crit cinq royaumes terrestres successifs : Ba-
bylone, Médo Perse, Grèce, Rome sous deux 
formes (symbolisées par les deux jambes), et 
enfin le royaume final, représenté par la pier-
re qui est détachée ‘sans le secours d’aucune 
main’, qui détruit tous les autres royaumes et 
remplit la terre entière. Le royaume final est 
le royaume de Dieu qui commence à la fin du 
monde.

Dans la prophétie suivante de Daniel, qui 
se trouve au chapitre sept, les mêmes royau-
mes terrestres successifs sont identifiés. La 
prophétie du chapitre sept répète et augmente 
les informations précédentes et développe 
plus en profondeur les deux formes de Rome 
en introduisant la ‘corne’ qui sort à l’endroit 
où les ‘trois cornes’ sont ‘arrachées’. Puis, 
dans Daniel huit, la troisième prophétie cou-
vre la même période de l’histoire, répétant 
et augmentant encore (bien qu’en excluant 
Babylone de la liste, du fait que le temps de 
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sa puissance et de son autorité était passé et 
qu’il ne lui restait plus qu’à être écarté).

Dans la vision de Daniel onze, Babylone 
n’est pas mentionné, comme dans le chapitre 
huit. En effet, à l’époque de cette vision, elle 
avait quitté la scène de l’histoire. La prophé-
tie commence avec les Mèdes et les Perses, 
suivit par la Grèce. Qui pourrait dire que le 
prochain royaume symbolisé n’est pas Rome 
sous ses deux formes ? Les trois prophéties 
précédentes s’accordent pour placer Rome à 
la fin du monde lorsqu’elle reçoit son châti-
ment.  Deux d’entre elles se réfèrent à son 
jugement comme un châtiment surnaturel 
— ‘sans le secours d’aucune main’, ‘ brisé, 
sans l’effort d’aucune main’. De même, la 
dernière puissance terrestre de Daniel onze 
‘arrivera à sa fin, sans que personne lui soit 
en aide’.

Etudier ces quatre messages et ne pas voir 
qu’ils sont complémentaires, qu’ils ne const-
ruisent et s’accordent mutuellement serait de 
l’inconséquence.

Babylone est la tête d’or – le lion.
La Médo Perse est la poitrine et les bras 

d’argent – l’ours, et le bélier.
La Grèce est le ventre et les cuisses 

d’airain, le léopard, le bouc, et le vaillant roi.
La Rome est les jambes de fer, la bête à 

dix cornes, et la petite corne. Et, en harmo-
nie avec les prophéties précédentes Rome 
est également le ‘roi du nord’ de Daniel 11 : 
40-45. 

En utilisant le principe de répétition et 
d’augmentation, nous voyons la Rome papale 
comme étant le sujet de la prophétie finale de 
Daniel. Il existe un autre moyen d’identifier 
le roi du nord comme étant la papauté. Ellen 
White dirige notre attention vers la papau-
té en relation avec ‘les derniers linéaments 
révélés dans l’histoire de la terre.’

« Les scènes qui doivent se dérouler en 
rapport avec l’œuvre de l’homme du péché 
sont les derniers linéaments clairement 
révélés dans l’histoire de la terre. » Mes-
sages Choisis vol. 2, p. 117. 

La suite des événements décrits dans Da-
niel 1 : 40-45 commence en 1798. Mais la 
succession des événements inclus dans ces 
versets ne se finit pas au verset quarante-
cinq. Les scènes exposées continuent jusqu’à 
Daniel 12 : 4, lorsqu’ il est dit à Daniel de 
tenir ‘secrètes ces paroles’, et de ‘sceller le 
livre’.

Daniel 12 : 1 est la suite des versets précé-
dents, car la première phrase demande à être 
incluse dans la séquence précédente : ‘En ce 
temps-là, se lèvera Micaël’. Quel temps ? Le 
temps qui vient d’être décrit dans les versets 
précédents. ‘En ce temps-là’ nous ramène 
aux événements précédents. ‘Ce temps-là’ 
arrive aux versets précédents, et c’est la fin 
de la probation humaine.

« ‘En ce temps-là se lèvera Micaël, le 
grand chef, le défenseur des enfants de ton 
peuple ; et ce sera une époque de détresse, 
telle qu’il n’y en a point eu depuis que les 
nations existent jusqu’à cette époque. En 
ce temps-là, ceux de ton peuple qui seront 
trouvés inscrits dans le livre seront sauvés.’ 
(Daniel 12 : 1). Lorsque ce temps de trouble 
arrivera, le cas de chaque personne aura été 
examiné ; le temps de probation est ache-
vé, il n’y a plus de pardon pour les impéni-
tents. Le sceau du Dieu vivant a été placé 
sur son peuple. » Evénements des Derniers 
Jours, p. 259-260.

Le ‘roi du nord’ ‘arrivera à sa fin’ durant la 
fin de la probation, car ‘en ce temps-là’ Mi-
caël se lèvera, cessant sa médiation dans le 
Lieu Très Saint.

Le ‘roi du nord’ est ‘l’homme de péché’, 
le pape de Rome, la tête du dernier royaume 
terrestre décrite dans toutes les prophéties 
de Daniel. La papauté est la puissance cont-
rôlant la Babylone spirituelle, que la France, 
représenté par le ‘roi du sud’, heurta en 1798. 
Le conflit qui commença en 1798 entre ces 
rois continua jusqu’à la chute de l’Union 
Soviétique dans un passé récent. Le reste du 
verset quarante aborde le sujet de ce conflit 
et sera le sujet de notre étude dans le pro-
chain chapitre. Cependant, avant d’aller plus 
en avant, nous allons revenir à une considé-
ration tirée du chapitre précédent.

Dans ce chapitre nous nous étions focali-
sés sur un passage dans lequel Ellen White a 
écrit que des scènes et des événements simi-
laires à ceux révélés dans la vision de Daniel 
onze, plus particulièrement les versets 30-36, 
seraient ‘répétés’. Nous avons également 
vu les événements liés à la montée au pou-
voir de la Rome païenne et papale. Toutes 
deux eurent à vaincre trois royaumes avant 
d’endosser la domination du monde. La peti-
te corne de la Rome païenne dû conquérir le 
sud, l’est et le plus beau des pays. Voir Daniel 
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8 : 9. La Rome papale dut arracher trois cor-
nes — les Vandales, les Visigoths, et les Hé-
rules. La papauté devait soumettre ces trois 
entités avant que la blessure l’empêchant 
d’exercer un pouvoir civil sur le monde soit 
guérie. Ces trois entités sont trois murs.

Au cours de notre étude nous verrons que 
lorsque l’Unions Soviétique tomba, accom-
plissant ainsi Daniel 11 : 40, le mur symbo-
lique du Rideau de Fer fut supprimé. Un 
jalon de son effondrement fut la chute du 
Mur de Berlin. Dans Daniel 11 : 41, le sec-
teur de conquête suivant est identifié par le 
‘plus beau des pays’. ‘Le plus beau des pa-
ys’ est les Etats-Unis qui s’incline devant la 
puissance Romaine lorsque ses législateurs 
forment une image à la bête, au moyen du 
passage d’une loi nationale du dimanche. 
Lorsque cela a lieu, le mur symbolique de 
séparation entre l’église et l’état sera sup-
primé. 

Apocalypse 13 : 11-12 nous enseigne 
qu’immédiatement après que les Etats-Unis 
parlent comme un dragon (ce que l’Esprit de 
Prophétie assimile avec le passage de la loi 
nationale du dimanche), ils forceront le mon-
de entier à agir de même. Le monde suivra 
l’Amérique en érigeant une image à la bête. 
La définition de l’image de la bête implique 
la mise en application de lois religieuses au 
moyen de la puissance civile. Pour que le 
monde crée une image à la bête, elle doit pos-
séder un gouvernement mondial qui créera et 
imposera la loi. Sans cela, la définition d’une 
image de la bête ne peut être accomplie. 

Après que le ‘roi du nord’ entre dans le 
‘plus beau des pays’ au verset quarante et un, 
il prendra le contrôle de ‘l’Egypte’, repré-
sentant le monde entier. Avant que le monde 
entier ne soit contrôlé par un gouvernement 
mondial, qui imposera des lois religieuses, 
les gouvernements mondiaux seront forcés 
à soumettre leurs droits en tant que nations 
individuelles. Lorsque cela aura lieu, le mur 
symbolique de la souveraineté nationa-
le aura disparu. Ces types de lois sont déjà 
développés au sein des Nations Unis.

De même que la Rome païenne a conquis 
trois royaumes en prenant en captivité le 
monde, la Rome papale a également conquis 
trois royaumes. La Rome païenne utilisa sa 
propre armée pour accomplir cette tâche, 
tandis que la Rome papale dépendit des puis-
sances militaires d’autrui pour avancer dans 

son ascension vers le trône de la terre. Les 
campagnes militaires de la Rome païenne 
aussi bien que celles de la Rome papale dont 
le but était l’ascension vers le trône terrestre 
consistèrent en  guerres littérales, combattues 
par de véritables armées.

Le ‘roi du nord’ mettra aussi en dérou-
te trois puissances alors qu’il retrouvera sa 
position de domination perdue en 1798. Les 
trois obstacles que la papauté moderne sup-
primera le seront sur le champ de bataille 
d’un conflit spirituel, à l’opposé d’un conflit 
littéral. Le combat fera rage dans le domaine 
des idéologies et des doctrines. Le premier 
mur symbolique de ce conflit fait maintenant 
partie de l’histoire. Il s’agissait du conflit 
entre l’idéologie athée et le catholicisme, qui 
a commencé avec la révolution Française, et 
qui est maintenant achevé.

Les deux murs suivants à conquérir sont 
également des luttes spirituelles qui tournent 
autour de doctrines véridiques et erronées. 
Tout comme la papauté étend symbolique-
ment sa main vers le ‘plus beau des pays’, 
puis vers ‘l’Egypte’, les Etats-Unis, puis le 
monde entier deviendront la proie de la lutte 
finale pour le trône du monde. Lorsque ces 
deux murs seront supprimés, la guérison de 
la blessure sera achevée, tout comme le ver-
set quarante-trois  décrit le ‘roi du nord’ qui 
prend le contrôle de la structure économique 
du monde. Cela représente un retour complet 
à sa position perdue en 1798 — sa position 
de royaume géopolitique dominant.

Alors que nous continuerons à étudier les 
derniers événements, il est nécessaire de nous 
rappeler que bien que ces trois murs symbo-
liques soient détruits, il existe un ‘mur’ sym-
bolique auprès duquel nous pouvons trouver 
sécurité et refuge :

« Et je vis que si Dieu avait changé le 
sabbat du septième jour au premier jour de 
la semaine, il aurait changé le commande-
ment qu’il avait écrit sur les tables de pier-
re, qui sont maintenant dans l’arche du lieu 
très saint du temple qui est dans les cieux. Il 
l’aurait ainsi modifié : ‘Le premier jour est le 
jour du repos de l’Eternel, ton Dieu.’ Mais je 
vis qu’il n’avait pas changé depuis le jour où 
il fut écrit par le doigt même de Dieu sur les 
tables de pierre données à Moïse sur le mont 
Sinaï : ‘Le septième jour est le jour du repos 
de l’Eternel, ton Dieu.’ Je vis que le saint 
sabbat est, et restera, le mur de séparation 
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uu « Une stricte intégrité devrait être ché-
rie par chaque étudiant. Chaque esprit de-
vrait se tourner avec une attention respec-
tueuse vers la Parole révélée de Dieu. La 
lumière et la grâce seront données à ceux 
qui obéissent ainsi à Dieu. Ils découvriront 
de merveilleuses choses provenant de sa 
loi. De grandes vérités ignorées depuis le 
jour de la Pentecôte doivent ressortir de la 
Parole de Dieu et briller dans leur pureté 
originelle. A ceux qui aiment véritablement 
Dieu le Saint-Esprit révélera des vérités qui 
avaient perdu leurs éclats, et révélera aus-
si des vérités entièrement nouvelles. Ceux 
qui mangent la chair et boivent le sang du 
Fils de Dieu retireront des livres de Daniel 
et de l’Apocalypse des vérités inspirées par 
le Saint-Esprit. Ils agiront avec des forces 
d’action que rien ne pourra réprimer. Les 
lèvres des enfants seront ouvertes pour 
proclamer les mystères cachés à l’esprit 
des hommes. Le Seigneur a choisi les cho-
ses folles de ce monde pour confondre les 
sages, et les choses faibles du monde pour 
confondre les fortes. » The Fundamentals 
of Christian Education, p. 474.tt
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entre le véritable Israël de Dieu et les in-
croyants ; et que le Sabbat est la grande véri-
té qui unira les cœurs des enfants de Dieu. » 
Premiers Ecrits, p. 33.

(Footnotes)
* Se réfère aussi au Nord (N.D.T.). 
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Le temps de la fin

Au temps de la fin, le roi du midi se heur-
tera contre lui. Et le roi du septentrion fon-
dra sur lui comme une tempête, avec des 
chars et des cavaliers, et avec de nombreux 
vaisseaux ; il s’avancera dans les terres, se 
répandra comme un torrent et débordera. Da-
niel 11 : 40.

Nous avons auparavant identifié le temps 
de la fin comme étant 1798. Nous avons réa-
lisé qu’à travers Daniel onze, la puissance 
qui contrôlait l’Egypte était le ‘roi du sud’ 
(ou roi du midi), et celle qui contrôlait Ba-
bylone était le ‘roi du nord’ (ou roi du sep-
tentrion).

En 1798, la puissance qui contrôlait 
l’Egypte spirituelle — selon Apocalypse 
11 : 7-11 et la Tragédie des Siècles, p. 290-
291, était la France. Et au même point de 
l’histoire, la puissance contrôlant la Baby-
lone spirituelle était la papauté, selon Apo-
calypse 17 : 1-6 et la Tragédie des Siècles, 
p. 412. 

Nous avons découvert que le terme ‘se 
heurter’ dans la première partie de Daniel 
11 : 40 signifie ‘lutter contre’. Lorsque Na-
poléon fit capturer le pape de Rome en 1798, 
cette première partie se réalisa : « Au temps 
de la fin, le roi du midi se heurtera contre 
lui. » Nous allons à présent considérer le res-
te du verset.

La partie suivante de ce verset prédit que 
le ‘roi du nord fondra sur’ le roi du sud ‘com-
me une tempête’, impliquant une contre-at-
taque dans le futur. Cependant, il ne s’agit 
pas simplement d’une contre-attaque. En 
effet un puissant revirement de la guerre est 
présenté, car la partie finale du verset déclare 
que le ‘roi du nord’ ‘se répandra comme un 
torrent et débordera’. 

Plus loin, nous verrons que le mot ‘tempê-
te’ signifie ‘prendre avec fureur comme un 
ouragan’. La dernière partie de la phrase de 
ce verset présente le ‘roi du nord’ qui enva-
hira le royaume du sud et le balaiera, car ‘se 
répandre’ signifie conquérir, et ‘déborder’ si-
gnifie traverser ou envahir.

Le verset quarante nous enseigne qu’à un 
moment donné après 1798 le roi du nord ba-
laiera le roi du sud avec une grande force, et 
s’élèvera dans la même période.

Dans le chapitre précédent, nous avons 
suggéré que la prophétie de Daniel 11 : 40-
45 ait été prévue par Dieu afin d’être un 
catalyseur du réveil de son peuple à la fin 
du monde. L’ayant mise en parallèle avec 
le mouvement Millérite, nous avons dit que 
nous devons nous attendre à une répétition 
de certains événements ayant eu lieu durant 
le mouvement des pionniers. Nous nous 
sommes référés spécifiquement à la pro-
phétie de la chute de l’empire Ottoman de 
Josiah Litch, et l’avons utilisée comme une 
illustration de l’impact qu’a sur le monde et 
sur le peuple de Dieu une prophétie s’étant 
réalisée. 

En relation avec cet événement histo-
rique, et la prédiction selon laquelle un cer-
tain nombre des expériences vécues par le 
mouvement des pionniers seraient répétées, 
nous avons suggéré que la chute récente de 
l’Union Soviétique soit un équivalent de la 
chute de l’empire Ottoman, à cela près que 
la prophétie ne possède pas de temps prophé-
tique. Cette proposition soulève une questi-
on : Comment est-il possible que le ‘roi du 
sud’ soit au départ la France, pour devenir 
l’Union Soviétique ?

Au cours du flux et du reflux de l’histoire, 
tel qu’il nous est présenté dans Daniel onze, 
les rois du nord et du sud se sont élevés et 
ont chuté alors que de nouvelles puissances 
émergeaient pour renverser le royaume pré-
cédent. Après 1798, la couronne du sud a 
aussi changé de main. La France porta la 
couronne du roi du sud en 1798. Cependant, 
après la Révolution Française la philoso-
phie de l’athéisme continua de croître, alors 
que le gouvernement français s’éloignait de 
l’athéisme en tant que principe fondamental 
de son gouvernement. 

Semé en France, l’athéisme se propagea 
finalement en Europe et dans le monde en-
tier. Bien que prenant de l’ampleur dans son 
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influence intellectuelle,  l’athéisme avait ces-
sé de parler, car  prophétiquement, parler né-
cessite un gouvernement.

« C’est par ses lois et par ses décisions 
judiciaires qu’une nation ‘parle’. » La Tragé-
die des Siècles, p. 479.

En son temps, une autre nation porte la 
couronne du ‘roi du sud’ en mettant en avant 
et en incorporant l’athéisme dans son gou-
vernement.

Il est intéressant de constater que l’une des 
caractéristiques de l’athéisme dans l’histoire 
des nations est qu’elle est toujours accompa-
gnée d’une révolution. En commençant avec 
la Révolution Française, l’athéisme plaça le 
palais du ‘roi du sud’ en France ; cependant, 
en 1917, l’athéisme avait déplacé le palais du 
roi du sud en Russie au réveil de la Révolu-
tion Bolchevique. Après la seconde Guerre 
Mondiale, la Russie devint l’Union Sovié-
tique. Ellen White sous-entend que ces prin-
cipes de l’athéisme continueraient et attein-
draient un plus haut niveau d’importance que 
celui atteint lors de la Révolution Française :

« La concentration des richesses et des 
pouvoirs, les subtiles combinaisons desti-
nées à enrichir quelques hommes aux dépens 
des masses, les associations formées par 
les classes les plus pauvres pour défendre 
leurs intérêts et leurs revendications, l’esprit 
d’agitation, de violence, de carnage, la pro-
pagation à travers le monde de ces enseig-
nements qui ont engendré la Révolution 
française — tout cela entraîne le monde en-
tier vers une lutte semblable à celle qui bou-
leversa la France. » Education, p. 258.

Retracer l’histoire des conquêtes de 
l’Union Soviétique au travers des années qui 
ont suivi nous révèle de nombreuses choses. 
Tout d’abord que différents pays, les uns à la 
suite des autres tombèrent sous son contrôle. 
Le principal moyen de réalisation de cette 
prouesse provient de la révolution. Le but du 
communisme était d’infiltrer, d’endoctriner, 
et de provoquer cette révolution.

Un autre aspect de cette croissance est que 
la quasi-totalité de ces pays, amenés progres-
sivement sous le couvert de l’Union Sovié-
tique, étaient auparavant des nations catho-
lique. Les bases de la puissance catholique 
s’effritaient les unes après les autres.

Alors que les révolutions Communistes se 
propageaient dans le monde entier, la Papau-

té eut la possibilité de discerner qu’elle avait 
un ennemi en commun avec les Etats-Unis, 
et qu’il s’agissait de l’Union Soviétique. Ce 
stratagème de l’ennemi commun prépara la 
voie pour une alliance décrite dans le verset 
quarante, alliance dont Apocalypse treize 
nous parle plus largement.

Le verset quarante nous enseigne que le 
‘roi du nord’ fondra sur le ‘roi du sud’ ‘avec 
des chars et des cavaliers, et avec de nom-
breux vaisseaux. » L’identification de ces 
symboles prophétiques nous dirige vers le 
rôle des Etats-Unis dans ce conflit.

Nous comprenons que les ‘chars’ et les 
‘cavaliers’ symbolisent la puissance militaire 
dans la prophétie biblique :

Adonija, fils de Haggith, se laissa empor-
ter par l’orgueil jusqu’à dire : C’est moi qui 
serai roi ! Et il se procura un char et des ca-
valiers, et cinquante hommes qui couraient 
devant lui. 1 Rois 1 : 5. Ben-Hadad, roi de 
Syrie, rassembla toute son armée ; il avait 
avec lui trente-deux rois, des chevaux et des 
chars. Il monta, mit le siège devant Samarie 
et l’attaqua. 1 Rois 20 : 1. 

Dans la prophétie Biblique, les ‘vaisseaux’ 
ou les ‘navires’ symbolisent la puissance 
économique :

Ceux qui descendent sur la mer dans des 
navires, et qui trafiquent sur les grandes 
eaux… Psaume 107 : 23. Qu’en une seule 
heure tant de richesses aient été détruites. 
Et tous les vaisseaux, tous ceux qui mon-
tent sur les vaisseaux, les matelots, et tous 
ceux qui trafiquent sur la mer, se tenaient 
loin, en voyant la fumée de son embrase-
ment, s’écriaient, en disant : Quelle ville était 
semblable à la grande cité ? Ils jetaient de la 
poussière sur leurs têtes, en pleurant et se la-
mentant, ils criaient et disaient : Malheur ! 
malheur ! la grande cité, où tous ceux qui 
avaient des vaisseaux sur la mer s’étaient 
enrichis de son opulence, en une seule heure 
a été réduite en désert ! Apocalypse 18 : 16-
19. 

Dans Daniel 11 : 30, les empereurs de 
l’Empire Romain avaient été découragés 
par leur incapacité à retrouver l’unité de 
leur royaume comme auparavant. Au fil du 
temps, la France devint la première nation 
catholique lorsque son roi, Clovis, dédia sa 
nation à la papauté et commença l’œuvre de 
l’ablation des trois cornes. Le récit historique 
décrivant la récente chute de l’Union Sovié-
tique fait écho à l’histoire de Clovis en iden-
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tifiant la pression économique et militaire 
procurée par les Etats-Unis pour venir en 
aide à la Papauté afin que celle-ci fonde sur 
le roi du sud, étant ainsi le point de départ du 
rôle prophétique des Etats-Unis, décrit dans 
Apocalypse treize. Ce qui fut une vérité pour 
l’Adventisme durant 150 ans, était main-
tenant une ‘vérité présente’.

Daniel 11 : 40 déclare que lorsque le 
‘roi du nord’ fondrait sur le roi du sud, ‘il 
s’avancera dans les terres’. Cette phrase défi-
nit que le royaume du sud sera une confédé-
ration de terres ou de pays. C’était véritable-
ment le cas de l’ancienne Union Soviétique 
avec ses nombreux pays satellites.

LA PROPHÉTIE SE RÉALISE
Ellen White écrit une citation nous per-

mettant de tester le scénario que nous venons 
d’exposer.

« Des événements historiques attestant 
l’accomplissement direct de la prophétie 
furent montrés ; on comprit que la pro-
phétie a décrit d’une manière symbolique 
les grands événements qui doivent prendre 
place jusqu’au terme de l’histoire humaine. 
Les scènes qui doivent se dérouler en rapport 
avec l’œuvre de l’homme du péché sont les 
derniers linéaments clairement révélés dans 
l’histoire de la terre. » Messages Choisis, 
vol. 2, p. 117.

Tandis que les ‘événements historiques’ 
liés à la chute de l’Union Soviétique étaient 
enregistrés par la presse séculière, nous y 
trouvons une description de l’histoire d’une 
guerre suivie entre l’athéisme et le catholi-
cisme. L’alliance entre les Etats-Unis et la 
Papauté est décrite, incluant le rôle militaire 
et économique joué par les Etats-Unis. Il est 
incroyable de constater que les auteurs de ces 
articles séculiers ont souvent été amenés à 
choisir, pour illustrer leurs histoires, des ter-
mes similaires à ceux que l’on trouve dans la 
description biblique du verset quarante. Dieu 
a pour but de faire comprendre à son peuple 
que ces ‘événements historiques’ sont un ‘ac-
complissement direct de la prophétie’. Dieu 
désire que nous reconnaissions cette suite 
d’événements comme un appel de réveil 
pour Laodicée.

CONFIRMATION DE LA PRESSE SÉCULIÈRE
« La révérence de Gorby face aux Légions 

Romaines » — Titre de U.S. News & World 
Report.

« Lorsque le saint empereur romain Henri 
IV décida d’obtenir le pardon du Pape Gré-
goire VII en 1077, il se tint les pieds nus 
pendant trois jours dans la neige en dehors 
des quartiers du Pape à Canossa en Italie. Le 
concordat de Gorbatchev avec l’église n’en 
était, à sa manière, pas moins significatif. » 
Time, 11 décembre 1989.

« La session de vendredi du président So-
viétique avec le Pape Jean-Paul II est le der-
nier progrès d’une révolution dans le monde 
Communiste que le Pape a suscité et que 
Gorbatchev a laissé avoir lieu. » U.S.A. To-
day, article de couverture, 1989.

« Jusque récemment, les bataillons du 
Marxisme semblaient avoir l’avantage sur 
les soldats de la Croix. Au réveil de la révo-
lution Bolchevique en 1917, Lénine avait 
promis la tolérance, mais avait donné la 
terreur. ‘La Russie était devenue cramoisie 
avec le sang des martyrs’ dit le père Gleb 
Yakunin, l’agitateur Russe Orthodoxe le plus 
courageux, en faveur de la liberté religieuse. 
Durant les cinq premières années du pouvoir 
Bolchevique, 28 évêques et 1200 prêtres 
furent fauchés par la faucille rouge. Stali-
ne augmenta fortement la terreur, et à la fin 
du règne de Khrouchtchev,  près de 50 000 
membres du clergé avaient été liquidés. 
Après la Seconde Guerre Mondiale, une per-
sécution virulente mais généralement moins 
sanglante recouvrit l’Ukraine et le nouveau 
bloc Soviétique, affectant des millions de 
catholiques romains, de protestants ainsi que 
des orthodoxes. » Time, 4 décembre 1989.

« Dans des réunions privées avec les chefs 
d’état, des consultations avec des groupes 
dissidents, et une propagande persistante 
pour sa croisade contre la tyrannie, il [Jean 
Paul II] a permis le développement du plus 
grand changement politique depuis la Révo-
lution Russe. » Life, décembre 1989.

« Sa [Jean Paul II] visite officielle triom-
phante en Pologne en 1979 altéra la ‘mentali-
té de peur, la peur de la police et des tanks, de 
la perte de son emploi, de ne pas être promu, 
d’être expulsé de l’école, de voir sa demande 
de passeport rejetée. Les gens ont appris que 
s’ils arrêtaient de craindre le système, le sys-
tème était sans ressource’, déclare un évêque 
Polonais. C’est ainsi qu’est né la Solidarité, 
soutenue par l’église et dirigée par des amis 
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du pape tels que Lech Walesa, et Tadeusz 
Mazowiecki, qui devint plus tard le Premier 
Ministre chrétien du bloc Soviétique. » Time, 
4 décembre 1989.

« En 1935, Josef Staline, souverain abso-
lu de l’Union Soviétique, reçut un conseil 
non sollicité. Il lui fut dit : ‘Faites un geste 
propitiatoire vers le Vatican’. Poussés trop 
loin, les catholiques de son pays pourraient 
devenir contre-révolutionnaires. Son sourire 
sarcastique ne fit qu’amplifier ses grandes 
moustaches. ‘Le pape, combien de divisi-
ons a-t-il ?’ A l’époque, la réponse était qu’il 
n’en avait aucune. La réponse maintenant 
est qu’il n’en a pas besoin. Les structures du 
communisme se brisent au toucher. » Life, 
décembre 1989.

« La ruée vers la liberté dans l’Europe de 
l’Est est une douce victoire pour Jean-Paul 
II. » Life, décembre 1989.

Le mot ‘ruer’ est un verbe utilisé pour 
décrire la propagation de cette liberté. Il se 
‘répandra [se ruera] comme un torrent, et 
débordera.’ Le mot ‘poussés’ a été utilisé par 
son auteur pour décrire la guerre qui avait 
lieu entre le communisme et le catholicisme.

« De tous les événements qui ont secoué 
le bloc Soviétique en 1989, aucun n’est aussi 
chargé d’histoire – ou si peu vraisemblable 
– que la rencontre polie qui aura lieu cette 
semaine au Vatican. Là, dans la grande bi-
bliothèque des cérémonies, datant du 16ème 
siècle, dans le Palais Apostolique, le tsar de 
l’athéisme mondial, Mikhaïl Gorbatchev vi-
sitera le Vicaire du Christ, le Pape Jean Paul 
II.

« L’instant sera électrique, non seulement 
parce que Jean Paul a aidé à enflammer la 
ferveur pour la liberté de sa Pologne natale 
qui s’est répandue comme un feu de brous-
saille dans toute l’Europe de l’Est. Bien plus 
que cela, la réunion des deux hommes 
symbolise la fin de la guerre spirituel-
le la plus dramatique du 20ème siècle, un 
conflit dans lequel les forces apparemment 
irrésistibles du communisme luttèrent contre 
l’objet inébranlable du christianisme. » Time, 
4 décembre 1989

« Tandis que la politique de non-interven-
tion de Gorbatchev était la cause immédiate 
de la réaction en chaîne pour la liberté qui a 
balayé toute l’Europe de l’Est durant les 
quelques derniers mois, Jean Paul mérite la 

plus grande partie de l’honneur à long ter-
me. » Time, 4 décembre 1989. 

Ici le mot ‘balayé’ est utilisé, et balay-
er est la définition pour ‘se répandre (ou 
fondre) comme une tempête.’ Cet événe-
ment est décrit comme la guerre spirituelle 
la plus dramatique du vingtième siècle, tout 
en identifiant Gorbatchev comme le tsar de 
l’athéisme mondial, signifiant qu’il est le tsar 
du Communisme mondial. Les auteurs sécu-
liers reconnaissent le Communisme comme 
— l’athéisme. 

« Le triomphe de Jean Paul II — la ma-
rée de liberté se répandant sur l’Europe de 
l’Est répond à sa plus fervente prière. » Life, 
Décembre 1989. 

Le mot ‘déborder’ signifie ‘se répandre’, 
comme lorsqu’il y a de l’eau. Qui a choisi les 
termes utilisés par ces reporters séculiers ?

« Les jours de la tempête », est le titre de 
l’édition du 25 décembre 1989 du magazine 
Newsweek pour un article dont la teneur est 
une chronologie de la chute du Communis-
me. L’auteur pensa que le meilleur titre pour 
son article était le même mot utilisé par deux 
fois par Daniel — pour décrire prophétique-
ment le même événement. 

DES CHARS ET DES CAVALIERS
« En 1981, le bloc Communiste reçut un 

nouveau choc. Un nouveau président Améri-
cain, Ronald Reagan, commença à accomplir 
sa promesse de défier les Soviétiques et non 
de les apaiser. Durant les quelques années 
qui suivirent, il accéléra l’accumulation mili-
taire et annonça l’Initiative de Défense Stra-
tégique (IDS), un système basé dans l’espace 
dans le but d’une protection contre les atta-
ques de missiles. Il refoula les rebelles anti-
Communistes au Nicaragua, en Angola, au 
Cambodge, et en Afghanistan. Et avec les 
troupes Américaines, il libéra l’île de la Gre-
nade des brutes Communistes.

« La confiance des Soviétiques était 
ébranlée…

« Les Européens de l’Ouest firent aussi 
pression sur les Soviets. L’OTAN prit de 
l’avance avec une modernisation militaire. 
Les électeurs allemands rejetèrent les ‘avan-
ces de paix’ Soviétiques et élirent un gouver-
nement qui vota le déploiement de nouveaux 
missiles de moyenne portée…

« La pression militaire Américaine et de 
ses alliés occidentaux a fait tressaillir les So-
viétiques. » Reader’s Digest, Mars 1990.
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AVEC DE NOMBREUX VAISSEAUX
« Gorbatchev a bien compris que la sur-

vie politique et économique dépend de la 
bonne volonté du peuple Soviétique, parmi 
lesquels le nombre des Chrétiens a toujours 
dépassé celui des Communistes. En outre, 
Gorbatchev a besoin de la coopération de 
l’Occident, observe le Père Mark, un prêtre 
Orthodoxe à l’esprit réformiste de Moscou, 
qui considère le programme de Gorbatchev à 
l’intérieur de l’U.R.S.S. comme étant ‘le ré-
sultat d’une politique étrangère nécessaire’. » 
Time, 4 décembre 1989.

« Dans les années 1980, les économies 
communistes, toujours inefficaces, furent 
complètement insuffisantes. Avant, ils man-
quaient de bien de consommation et luxu-
eux. Maintenant les perpétuelles pénuries de 
produits de base ne firent que de s’aggraver. 
Lorsque les mineurs Soviétiques se mirent en 
grève en 1989, leurs revendications incluai-
ent du savon, du papier toilette, et du sucre. » 
Reader’s Digest, Mars 1990.

« Pour Gorbatchev, le ferment dans les 
Baltiques n’ébranle pas uniquement un petit 
coin de l’empire bâti par Lénine et Staline, 
mais les fondations de l’empire lui-même. 
La question que se posent les nationalis-
tes est une distillation puissante de bien 
d’autres signes allant de la désintégration de 
l’économie à de violents conflits ethniques, 
et elle prouve que la désintégration stupéfi-
ante de l’empire Soviétique dans l’Europe de 
l’Est peut ne pas s’arrêter aux frontières So-
viétiques. Alors que l’économie se détériore 
et que les pénuries s’amplifient, la désillusi-
on des gens vis-à-vis du Communisme et de 
Gorbatchev ne fait que de s’accroître, et des 
groupes hostiles de républicains, de nationa-
listes et d’intéressés rivalisent avec acharne-
ment pour le pouvoir politique et le partage 
de l’économie en diminution. La corruption 
et le crime règnent ; des mineurs et des ouv-
riers ferroviaires menacent de couper les ré-
serves de carburant durant l’hiver rigoureux ; 
les Azerbaïdjanais ont coupé au milieu d’eux 
la ligne de chemin de fer à une enclave Ar-
ménienne ; les fermiers font des provisions 
de nourriture, laissant à vide les rayons des  
magasins dans les villes. » U.S. News and 
World Report, 15 janvier 1990.

LA TEMPÊTE COMMENCE
« En Pologne le mouvement en faveur de 

la liberté est né il y a presque trois décades 
lorsque l’évêque de Cracovie a demandé la 
permission de construire une nouvelle église. 
Lorsque les autorités Communistes ont refu-
sé, l’évêque a fait ériger une croix géante et a 
célébré des messes en plein air. Les Commu-
nistes l’ont démolie. Les membres d’église 
l’ont remplacée encore et encore jusqu’à ce 
que les Communistes finissent par renon-
cer. » Jubilee, Avril 1990.

Qui était l’évêque de Cracovie ? Personne 
d’autre que le pape Jean Paul II.

« Avec le soutien du pape, Solidarité (syn-
dicat Polonais) fut formée et Jean Paul II en-
voya un courrier à Moscou disant que si les 
forces Soviétiques écrasaient Solidarité, il se 
rendrait en Pologne et soutiendrait son peup-
le. » Reader’s Digest, Mars 1990.

« Lorsque Tadeusz Mazowiecki devint, en 
août 1989 le Premier Ministre non commu-
niste de Pologne depuis quarante-cinq ans, 
on lui demanda s’il était socialiste. «Je suis 
Catholique» a-t-il répondu laconiquement. » 
U.S. News and World Report, 21 mai 1990.

« Récemment, trois nouveaux évêques 
Catholiques ont été nommés en Tchécoslo-
vaquie. Et ce mois-ci Gorbatchev rencont-
rera le pape Jean Paul II durant une visite en 
Italie —  la première rencontre face à face 
entre les dirigeants du Kremlin et du Vatican. 
Ces rencontres pourront aboutir à la légali-
sation de l’Eglise Catholique Ukrainienne de 
l’U.R.S.S. proscrite depuis si longtemps. » 
Life, décembre 1989.

 « L’année dernière deux principaux évê-
ques Lithuaniens furent remis à la tête des 
diocèses après un total de 53 années d’exil 
à l’intérieur du pays, et la cathédrale de Vil-
nius, utilisée auparavant comme musée d’art 
fut rétablie à sa fonction de culte. Cette an-
née, la république Biélorusse a eu son pre-
mier évêque depuis 63 ans. Cela a préparé le 
chemin à l’Archevêque Angelo Sodano, qui 
surveille les relations étrangères au Vatican, 
afin qu’il puisse faire des arrangements pour 
la visite historique de Gorbatchev au Saint 
Siège.

« Ces concessions au catholicisme ne sont 
qu’une partie des libéralisations religieuses 
de Gorbatchev. » Time, 4 décembre 1989.
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 « On s’attend à ce que le réveil de liberté 
religieuse lève l’interdit officiel placé sur les 
cinq millions de membres de l’Eglise Catho-
lique d’Ukraine, ayant survécu clandestine-
ment depuis 1946 lorsque Staline a ordonné 
qu’elle soit absorbée dans l’Eglise Orthodo-
xe Russe. Gagner la légalisation de l’Eglise 
Ukrainienne a été l’un des buts principaux du 
pape. Des représentants officiels de l’Union 
Soviétique déclarent qu’ils vont frayer un 
passage à la légalisation en permettant aux 
Catholiques Ukrainiens d’être inscrits, com-
me d’autres groupes religieux doivent le 
faire sous la loi Soviétique. » U.S. News and 
World Report, 11 décembre 1989.

Les nouvelles mondiales présentent le 
catholicisme s’alliant avec les Etats-Unis, 
utilisant la contrainte économique, sociale, 
religieuse, politique et militaire afin de pro-
voquer l’effondrement du Communisme. En 
dépit des merveilleuses histoires des triom-
phes évangéliques dans l’Europe de l’est, so-
yons assurés que l’Eglise Catholique avance 
rapidement afin de retrouver la domination 
de ces pays alors qu’elle ‘se répand et dé-
borde’.

Le magazine Time, du 24 février 1992 a 
choisi pour titre ‘L’Alliance Sainte’ pour 
examiner cette union entre les Etats-Unis et 
le Vatican, alors qu’ils cherchaient à abattre 
le Communisme.

Le magazine explique en détails la nature 
secrète de cette alliance, et la proximité du 
Vatican avec la direction des Etats-Unis. Il 
révèle les liens entre le Vatican et les syn-
dicats, identifiant Solidarité comme l’un 
des principaux acteurs de cette intrigue. Il 
catalogue également l’utilisation de nos 
forces militaires, la CIA, les syndicats, et 
les finances comme des moyens clés de cette 
collaboration.

« Seuls le président Ronald Reagan et le 
pape Jean Paul II étaient présents à la Bibli-
othèque du Vatican ce lundi 7 juin 1982. Il 
s’agissait de leur première rencontre, et leur 
discussion dura cinquante minutes…

« Lors de cette rencontre, Reagan et le pa-
pe se mirent d’accord pour entreprendre une 
campagne clandestine afin d’accélérer la dis-
solution de l’empire communiste. Le premier 
conseiller de Sécurité Nationale de Reagan, 
Richard Allen déclare : «C’était l’une des 
plus grandes alliances secrètes de tous les 
temps.» …

« «Reagan arriva avec des points de vue 
très simples, maintenus fermement,» décla-
re l’Amiral Bobby Inman, ancien député 
directeur de la CIA. «Il est clair qu’il a vu 
arriver l’effondrement (du communisme) et 
qu’il l’a poussé – très fort.» Durant la pre-
mière moitié de 1982, une stratégie en cinq 
parties émergea, dont le but était d’amener 
l’effondrement de l’économie Soviétique…

« [1.] Le rassemblement de la défense 
américaine étant déjà en route, rassemble-
ment dont le but était de rendre la compétiti-
on militaire des Soviétiques avec l’Initiative 
de Défense Stratégique — Guerres de étoiles 
— de Reagan trop coûteuse, devint un point 
principal de la stratégie.

« [2.] Des opérations indirectes dans le but 
d’encourager des mouvements de réforme en 
Hongrie, en Tchécoslovaquie, et en Pologne.

« [3.] Une aide financière offerte aux na-
tions membres du Pacte de Varsovie propor-
tionnée à leur volonté de protéger les droits 
de l’homme et à entreprendre des réformes 
politiques et de marché libre. 

« [4.] Isolation économique de l’Union 
Soviétique et la rétention de la technologie 
occidentale et Japonaise en dehors de Mos-
cou. L’administration se focalise sur le refus 
à l’U.R.S.S. de ce qu’elle avait espéré pou-
voir être sa source principale de devise forte 
au vingt-et-unième siècle : les profits d’un 
gazoduc transcontinental permettant de four-
nir l’Europe de l’Ouest en gaz naturel.

« [5.] Augmentation de l’utilisation de Ra-
dio Liberty (Radio Liberté), Voice of Ame-
rica (La voix de l’Amérique), et Radio Free 
Europe (Radio de l’Europe Libre) afin de 
transmettre les messages de l’Administration 
aux peuples de l’Europe de l’Est.

« Comme tous les dirigeants grands et 
chanceux, le Pape et le Président exploitèrent 
ces forces de l’histoire à leurs propres fins. » 
Time, 4 février 1992, p. 29-30.

Un point incroyable de cette histoire est 
que Dieu, au moyen de Daniel, a décrit ces 
événements d’une manière concise en seu-
lement un verset, contenant seulement qua-
rante-sept mots.

Dans son livre : Keys of This Blood (Clés 
de ce sang), Malachi Martin, qui est dans les 
secrets du Vatican, se donne beaucoup de mal 
pour illustrer que la tentative d’assassinat du 
pape était considérée par Jean Paul II comme 
une évidence divine qu’il devait être le pape 
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devant siéger sur le trône du monde. Le pape 
vit sa tentative d’assassinat comme un signe 
venant de Marie, confirmant le message en-
voyé à l’Eglise Catholique et au monde — au 
moyen d’une manifestation surnaturelle de la 
soi-disant ‘vierge’ de Fatima, Portugal. Ce 
miracle, et les messages qui y sont liés, sont 
la force directrice du catholicisme alors qu’il 
se prépare pour le nouveau millénium de 
paix. Le miracle de Fatima a une informati-
on spécifique concernant le Communisme, la 
Russie et la conversion du monde. Curieuse-
ment, ce miracle eu lieu en 1917 — l’année 
exacte de la Révolution Bolchevique. 

La guérison de la blessure mortelle déter-
mine le rétablissement de la puissance de la 
Papauté en une puissance géopolitique. Le 
Vatican a perdu son trône en 1798, lorsque 
‘le roi du sud’ commença à lutter contre le 
‘roi du nord’. Il est intéressant de constater 
que la tentative d’assassinat du pape – le 
roi du nord –  en 1981 ait été apparemment 
commandée par le roi du sud – l’Union So-
viétique.

Dans un sous-titre relié à deux photogra-
phies révélant les tentatives d’assassinat du 
pape et de Ronald Reagan, la citation suivan-
te fut faite :

« Des démêlés communs avec la mort 
— Durant leur première rencontre, Reagan 
et Jean Paul II parlèrent d’une autre chose 
qu’ils avaient en commun : tous deux avaient 
survécu à des tentatives d’assassinat ayant 
eu lieu à seulement six semaines d’écart en 
1981, et tous deux croyaient que Dieu les 
avaient sauvés pour une mission spéciale. 
Tous les deux se référèrent au fait ‘miracu-
leux’ qu’ils avaient ‘survécu’.  

« En mai 1981, devant la vaste audience 
de la Place Saint-Pierre, le Pape Jean Paul II 
fut grièvement blessé par une balle tirée par 
Mehmet Ali Agea. Il y eut immédiatement 
une spéculation que le terroriste Turc ait été 
envoyé par des conspirateurs Bulgares du 
bloc de l’Est, travaillant pour le compte de 
la police secrète Soviétique. Leur but : faire 
taire l’homme capable d’ébranler les fonda-
tions du Communisme international. » Life, 
Décembre 1989.

« Avec le soutien du pape, Solidarité (syn-
dicat Polonais) fut formée et Jean Paul II en-
voya un courrier à Moscou disant que si les 
forces Soviétiques écrasaient Solidarité, il se 
rendrait en Pologne et soutiendrait son peu-

ple. Les Soviétiques furent si alarmés qu’ils 
conspirèrent pour le tuer. … Le Pape conseil-
la aux dirigeants de Solidarité, spécialement 
à son ami Lech Walesa, d’agir lentement, ce 
qu’ils firent. En 1988, le général Wojciech 
Jaruzelski, le dirigeant communiste Polonais, 
vint les voir, leur proposant un marché. Soli-
darité insista pour qu’il y ait une élection, qui 
eut lieu et leur apporta 80 pour cent des voix. 
Lors de la chute du gouvernement commu-
niste, l’impact sur l’Europe de l’Est était 
électrifiant. » Reader’s Digest, Mars 1990.

Les derniers mouvements de la guéri-
son de la blessure mortelle de la Papauté 
avaient commencé, et ironiquement, le pa-
pe actuel reçut, physiquement, une blessu-
re mortelle durant cette période de temps. 
L’accomplissement de Daniel 11 : 40 est la 
première étape sur trois nécessaire à la gué-
rison complète de la blessure mortelle de la 
Papauté. La première étape fait maintenant 
partie du passé. L’histoire du conflit entre 
ces deux royaumes confirme qu’il continuera 
jusqu’à la fin. L’étape de conquête suivante 
du Vatican est ‘le plus beau des pays’ — les 
Etats-Unis.

Il est probable que le point le plus impor-
tant du verset quarante est que les Etats-Unis 
aient déjà formé une alliance avec l’ennemi 
qui se prépare à les contrôler. Ceci est un 
écho de la manière dont la Papauté contrôla, 
à l’origine, le monde ; de même que Clovis 
soumit ses croyances païennes lorsqu’il vint 
au secours de la Papauté, les Etats-Unis sou-
mirent leurs croyances protestantes lorsqu’ils 
aidèrent la Papauté. Cela est vrai parce que 
pour être en accord avec la définition du Pro-
testantisme, on doit protester contre le papis-
me, et maintenir une ferme dénégation de 
tout type d’alliance avec le catholicisme.

Le temps de la fin
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uu« Mes frères, le Seigneur appelle à 
devenir des partenaires dans son œuvre. Il 
désire que nous engagions nos intérêts dans 
sa cause, comme le fit Daniel. De grands 
bienfaits reposeraient sur nous si nous étu-
diions le livre de Daniel en relation avec 
l’Apocalypse. Daniel étudia les prophéties. 
Il rechercha avec ardeur leur signification. Il 
pria et jeûna pour obtenir la lumière divine. 
Et la gloire de Dieu lui fut révélée dans une 
plus grande mesure qu’il ne pouvait le sup-
porter. Nous avons un besoin semblable de 
l’illumination divine. Dieu nous a appelés à 
donner le dernier message d’avertissement 
au monde. Des voix se feront entendre de 
toute part pour détourner l’attention du 
peuple de Dieu avec de nouvelles théories. 
Il nous faut donner à la trompette un son 
particulier. Nous ne réalisons pas à moitié 
ce qui nous attend. Si les livres de Daniel 
et de l’Apocalypse étaient étudiés avec un 
esprit de prière intense, nous aurions une 
meilleure connaissance des périls des der-
niers jours, et serions mieux préparés pour 
l’œuvre qui est devant nous — nous serions 
préparés à nous unir au Christ et à travailler 
dans ses rangs. » Review and Herald, 9 fév-
rier 1897.tt

Le temps de la fin
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Il entrera dans le pays de gloire ; et plu-
sieurs pays succomberont, mais ceux-ci 
échapperont à sa main : Edom et Moab et 
les principaux des enfants d’Ammon. Daniel 
11 : 41 (version d’Ostervald)

Daniel 11 : 41 établit que le nouveau do-
maine de conquête du ‘roi du nord’ est le 
‘plus beau des pays’ ou ‘pays de gloire’ (Bib-
le Ostervald). Le mot traduit par ‘gloire’ est 
défini dans la Strong’s Concordance comme 
‘dans le sens de la prédominance ; splendeur 
(remarquable), beau, bon.’

En accord avec cette définition ce mot est 
parfois traduit par ‘bon’. Certaines fois il est 
utilisé pour décrire la Palestine ancienne, le 
pays de la Promesse de l’ancien Israël où 
‘coulent le lait et le miel’. C’est le pays dans 
lequel Moïse désirait ardemment entrer de-
puis si longtemps — et qui pourtant lui fut 
interdit. 

Laisse-moi passer, je te prie, laisse-moi 
voir ce bon pays de l’autre côté du Jourdain, 
ces belles montagnes et le Liban. Deutérono-
me 3 : 25.

« Celui qui domine les peuples avait dé-
claré que Moïse ne conduirait pas Israël 
dans la terre promise ; et le prophète, par ses 
ardentes prières, ne put obtenir le rappel de 
cette sentence. Tout en acceptant de mourir, 
celui-ci, fidèle à sa tâche, s’occupa active-
ment à préparer son peuple à entrer dans son 
héritage. » Patriarches et Prophètes, p. 452.

La terre promise était l’héritage promis, 
devant accomplir un dessein spécifique pour 
l’ancien Israël.

« En Egypte, leur goût s’était perverti. Le 
dessein de Dieu était que leur appétit redevi-
enne pur et sain afin qu’ils puissent apprécier 
le simple régime de fruits qui avait été donné 
à Adam et Eve en Eden. Il était sur le point 
de les établir dans un second Eden, un bon 
pays, dans lequel ils pourraient apprécier les 
fruits et les céréales qu’il leur donnerait. Il 

Le pays moderne de la gloire

désirait supprimer le régime alimentaire mal-
sain qu’ils avaient eu en Egypte. En effet, il 
souhaitait qu’ils soient en parfaite santé lors 
de leur entrée dans le bon pays vers lequel 
il les dirigeait, afin que les pays païens en-
vironnants se trouvent forcés à glorifier le 
Dieu d’Israël, le Dieu qui avait œuvré avec 
tant de merveille pour son peuple. Son nom 
ne pourrait être glorifié que si le peuple qui 
le reconnaissait comme le Dieu des cieux 
était en parfaite santé. » The Seventh-day 
Adventist Bible Commantary, vol. 1, p. 1102.

 
« La loi de Dieu doit être exaltée, son 

autorité maintenue ; et cette grande et noble 
tâche fut confiée à la maison d’Israël. Dieu 
sépara les Israélites du monde, afin de leur 
confier une mission sacrée. Il en fit les 
dépositaires de sa loi, dans le but de les 
utiliser pour préserver parmi les hommes 
une connaissance de lui-même. Ainsi, la lu-
mière céleste devait resplendir sur un monde 
plongé dans les ténèbres, et une voix devait 
se faire entendre de tous les peuples pour 
qu’ils se détournent de l’idolâtrie et servent 
le Dieu vivant.

« ‘Par une grande puissance, et par une 
main forte’ Dieu fit sortir son peuple hors 
du pays d’Egypte  Exode 32 : 11. ‘Il envo-
ya Moïse, son serviteur, et Aaron, qu’il avait 
choisi. Ils accomplirent par son pouvoir des 
prodiges au milieu d’eux, ils firent des mira-
cles dans le pays de Cham.’ ‘Il menaça la mer 
Rouge, et elle se dessécha ; et il les fit mar-
cher à travers les abîmes.’ Psaumes 105 : 26-
27 ; 106 : 9 Il les délivra de l’esclavage pour 
les conduire dans un bon pays, un pays que, 
dans sa providence, il avait préparé pour 
leur servir de refuge contre leurs ennemis. Il 
voulait les amener à lui pour les entourer de 
ses bras éternels. En retour de tant de bonté 
et de miséricorde, ils devaient exalter son 
nom et le rendre glorieux sur la terre.

« ‘La portion de l’Eternel, c’est son peu-
ple, Jacob est la part de son héritage. Il l’a 
trouvé dans une contrée déserte, dans une so-
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litude aux effroyables hurlements ; il l’a en-
touré, il en a pris soin, il l’a gardé comme la 
prunelle de son œil, pareil à l’aigle qui éveil-
le sa couvée, voltige sur ses petits, déploie 
ses ailes, les prend, les porte sur ses plumes. 
L’Eternel seul a conduit son peuple, il n’y 
avait avec lui aucun dieu étranger.’ Deutéro-
nome 32 : 9-12. C’est ainsi qu’Il attira à lui 
les Israélites, pour qu’ils puissent se reposer 
à l’ombre du Tout-Puissant. 

Préservés miraculeusement des périls qui 
les menaçaient dans leur pérégrination au 
désert, ils s’établirent enfin au pays de la 
promesse, comme une nation favorisée. » 
Prophets and Kings, p. 16 (voir Prophètes et 
Rois, p. 9-10).

La Palestine fut ‘prévue’ par Dieu pour 
être un pays fertile et prospère, capable de 
répondre à tous les besoins temporels de 
l’ancien Israël. Dans son dessein providen-
tiel, le Seigneur plaça la Palestine au carre-
four de l’ancien monde. Cet emplacement 
central facilitait l’interaction d’Israël avec 
l’humanité, alors qu’il cherchait à ‘préserver 
parmi les hommes une connaissance de Lui-
même’. Le ‘dessein’ de Dieu était d’élever 
une ‘nation favorisée’, qui serait la ‘déposi-
taire de sa loi’. Si les Israélites avaient main-
tenu les termes de cette ‘mission sacrée’, ils 
auraient exalté ‘son nom’ et l’aurait rendu 
‘glorieux sur la terre’. C’est dans le but de 
faciliter ce dessein sacré qu’il prévu un pa-
ys de prospérité, divinement localisé sur la 
scène centrale du théâtre de ce monde. La 
définition du mot «glorieux» décrit avec jus-
tesse la Palestine et son but, dans le sens de 
sa beauté et de sa proéminence.

DANIEL ET LE PLUS BEAU DES PAYS
Daniel parle deux fois du ‘plus beau des 

pays’ dans le chapitre onze. Il mentionne ce 
pays tout d’abord dans Daniel 11 : 16 :

Celui qui marchera contre lui fera ce 
qu’il voudra, et personne ne lui résistera ; il 
s’arrêtera dans le plus beau des pays, exter-
minant ce qui tombera sous sa main.

Uriah Smith commente ainsi ce verset :
« Après avoir achevé la guerre, Pompée fit 
démolir les murailles de Jérusalem, il trans-
féra de nombreuses villes de la juridiction de 
Judée à celle de Syrie, et il imposa un tribut 
aux Juifs. Pour la première fois, Jérusalem 
fut placée, par suite d’une conquête, entre 

les mains de Rome, la puissance qui devait 
retenir le ‘plus beau des pays’ sous sa domi-
nation de fer jusqu’à ce qu’il soit complète-
ment ‘consumé’. » Les prophéties de Daniel, 
p. 107. 

Uriah Smith et d’autres pionniers Adven-
tistes, comprirent correctement Daniel 11 : 
16, comme une description de la conquête 
par la Rome païenne du ‘plus beau des pa-
ys’ de l’ancienne Palestine. L’invasion et la 
victoire de la Rome païenne sont illustrées 
prophétiquement par l’utilisation symbolique 
du mot ‘main’. 

La ‘main’ est utilisée prophétiquement 
pour définir une soumission forcée. Ce sym-
bole de soumission peut décrire, selon le con-
texte, une soumission littérale ou spirituelle. 
La compréhension de la signification symbo-
lique de la ‘main’ comme étant une force, dé-
fini la manière dont la marque de la bête sera 
appliquée. Dans Daniel 11 : 41, nous voyons 
la Rome papale qui vainc spirituellement le 
plus beau des pays des Etats-Unis en relation 
avec une description de ceux qui sont déliv-
rés de sa ‘main’. Dans le prochain chapitre, 
nous nous pencherons plus précisément sur 
l’utilisation prophétique du mot ‘main’. 

Daniel 11 : 16 décrit l’ancienne Palestine 
littéralement envahie de la même manière 
que l’ancien Israël fut conquis par la Rome 
païenne, mais le ‘plus beau des pays’ de 
l’Israël moderne sera spirituellement conquis 
par la Rome papale. Ellen White conseille 
que ‘l’expérience entière’ de l’ancien Israël 
possède d’importantes leçons que l’Israël 
moderne devrait ‘considérer avec attention’.

ANCIEN ET MODERNE
« L’expérience tout entière d’Israël pos-

sède une leçon pour nous, qui vivons dans 
les dernières heures du temps. Nous dev-
rions considérer avec attention leur ligne 
de conduite, et la manière dont Dieu a agi 
avec eux, imitant ainsi leurs vertus, tout en 
rejetant les actions qui ont amené sur eux le 
déplaisir de Dieu. Le puissant Dieu d’Israël 
est notre Dieu. Nous pouvons placer en lui 
notre confiance, et si nous obéissons à ses 
exigences il agira pour nous d’une manière 
éclatante, comme il l’a fait pour son anci-
en peuple. L’étude la plus intense et l’effort 
continuel de l’Israël moderne devraient per-
mettre une  communion plus intime avec 
Dieu. » The signs of  the Times, 11 novembre 
1880.

Le pays moderne de la gloire
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« Je fus ramenée à l’ancien Israël. Seuls 
deux des adultes ayant fait parti de la grande 
armée qui quitta l’Egypte entra dans le pays 
de Canaan. Leurs cadavres furent disséminés 
dans le désert à cause de leurs transgressions. 
L’Israël moderne est en plus grand danger 
que l’ancien peuple d’oublier Dieu et d’être 
amené à l’idolâtrie. » Testimonies, vol. 1, p. 
609.

« Il est évident que Dieu est un Dieu ja-
loux, et qu’il exigera de l’Israël moderne 
une obéissance à sa loi, tout comme il 
l’exigea de l’ancien Israël. C’est pour tous 
ceux qui vivent sur la terre que cette his-
toire sacrée fut retracée par la plume inspi-
rée. » The Signs of the times, 27 mai 1880.

Lorsque Ellen White déclare que 
l’expérience d’Israël possède une leçon pour 
nous’ et que ‘cette histoire sacrée’ a été ‘retra-
cée’ pour ‘tous ceux qui vivent sur la terre’, 
elle reconnaît que le pays de la promesse 
est un important lien entre l’Israël ancien et 
l’Israël moderne. Considérez avec attention 
la prochaine citation. Tout en s’adressant 
tout d’abord aux Etats-Unis, Ellen White ci-
te Jérémie 3 : 18-19. Ce verset se réfère tout 
spécialement à l’ancienne Palestine comme 
étant le ‘pays’ ‘donné en possession’. Ellen 
White identifie un pays spécialement favo-
risé, qui a été prévu divinement — l’Israël 
moderne. Prenez note également que Jérémie 
et Ellen White font une distinction très claire 
entre le peuple de Dieu et le pays donné au 
peuple de Dieu :

« En ces jours, la maison de Juda marche-
ra avec la maison d’Israël ; elles viendront 
ensemble du pays du septentrion au pays 
dont j’ai donné la possession à vos pères. 
Je disais : Comment te mettrai-je parmi mes 
enfants, et te donnerai-je un pays de délices, 
un héritage, le plus bel ornement des nati-
ons ? Je disais : tu m’appelleras : mon Père ! 
Et tu ne te détourneras pas de moi. » Jérémie 
3 : 18-19.

« Lorsque le pays que Dieu avait prévu 
pour être un asile pour son peuple, afin 
qu’il puisse l’adorer selon la voix de sa cons-
cience, le pays sur lequel le bouclier de son 
omnipotence a reposé pendant de longues 
années, le pays que Dieu a favorisé en le 
rendant dépositaire de la pure religion du 
Christ — lorsque ce pays abjurera, par ses 
législateurs, les principes du Protestantisme 
et favorisera l’apostasie catholique en falsifi-

ant la loi de Dieu — c’est là que sera révélée 
l’œuvre finale de l’homme de péché. » Signs 
of the Times, 12 juin 1893.

Plus haut, nous avons remarqué que la 
promesse de Dieu à l’ancien Israël était 
qu’ils ‘puissent se reposer à l’ombre du 
Tout-Puissant’ alors qu’il les entourait ‘de 
ses bras éternels’. Pour l’Israël moderne, les 
Etats-Unis sont ‘le pays’ qui avait été prévu 
pour être un ‘asile pour son peuple’. C’est 
le ‘pays’ qui est favorisé par ‘le bouclier de 
son omnipotence’. Ellen White utilise le mot 
‘pays’ quatre fois dans ce passage, accentu-
ant l’aspect géographique des Etats-Unis. 
Les Etats-Unis ont été prévus par Dieu afin 
d’accomplir le même dessein pour l’Israël 
moderne que ne l’était la Palestine pour 
l’ancien Israël.

« Le Seigneur a accompli plus de choses 
pour les Etats-Unis que pour aucun autre 
pays sur lequel luit le soleil. C’est là que 
Dieu a prévu un asile pour son peuple, où ses 
membres pourraient l’adorer selon leur cons-
cience. Là, le Christianisme a progressé dans 
sa pureté. La doctrine vivifiante du Média-
teur entre Dieu et l’homme y a été prêchée en 
toute liberté. Dieu a projeté que ce pays reste 
à toujours libre pour que son peuple puisse 
l’adorer en accord avec sa conscience. Son 
dessein est que les institutions civiles de ce 
pays représentent la liberté des privilèges de 
l’Evangile. » Maranatha, p. 193.

 « Les Etats-Unis sont un pays qui a 
été sous le bouclier du Dieu omnipotent. 
L’Eternel a accompli de grandes choses pour 
ce pays, mais en transgressant sa loi, les 
hommes ont accompli une œuvre émanant 
de l’homme de péché. Satan réussit dans son 
dessein d’impliquer la famille humaine dans 
l’infidélité. » The Seventh-day Adventist Bib-
le Commantary, vol. 7, p. 975.

Dans le plan divin, les Etats-Unis devai-
ent être un pays moderne de lait et de miel, 
afin que le peuple de Dieu puisse proclamer 
le dernier message d’avertissement au mon-
de. Sa prospérité, les principes de son gou-
vernement, et sa position de grand creuset 
des différentes nationalités du monde furent 
‘prévus’ afin de fournir les mêmes avantages 
d’évangélisation que pour l’ancien Israël au 
moyen du pays de l’ancienne Palestine. A 
notre époque, nous n’avons pas exploité à 
fond cet avantage providentiel, tout comme 
l’ancien Israël avait échoué. Le temps passe 
rapidement !

Le pays moderne de la gloire
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« Est-ce en vain que la vérité éternelle a 
été confiée à notre nation pour être commu-
niquée à toutes les autres nations ? Dieu s’est 
choisi un peuple et l’a constitué dépositaire 
de vérités lourdes de conséquences éternel-
les. C’est à lui qu’a été donné la lumière qui 
doit éclairer le monde entier. Dieu se serait-il 
trompé ? Sommes-nous vraiment les instru-
ments qu’il s’est choisis ? Sommes-nous les 
hommes et les femmes destinés à porter au 
monde les messages d’Apocalypse 14, à pro-
clamer le message de salut à ceux qui sont au 
bord de la ruine ? Agissons-nous en consé-
quence ? » Messages Choisis, vol. 1, p. 107. 

Le conflit entre les rois du nord et du sud 
de Daniel 11 : 40 déclare que l’année 1798 
est le point de départ du conflit entre le ca-
tholicisme et l’athéisme. Le conflit décrit 
dans ce verset n’est résolu que lorsque les 
‘chars et les cavaliers’, symbolisant la puis-
sance économique et militaire des Etats-
Unis, sont amenés à s’allier avec le catho-
licisme. Les USA et la Papauté formèrent 
une alliance basée sur l’identification de 
l’U.R.S.S., le ‘roi du sud’ moderne, comme 
un ennemi commun.

Cette alliance est analogue aux actions 
de Clovis, roi de France, qui se détourna 
de la profession religieuse prédominante de 
sa nation afin de venir en aide au catholi-
cisme dans son conflit contre l’Arianisme. 
L’alliance entre Clovis et le catholicisme fut 
à la base de l’assaut contre les Ostrogoths, 
les Vandales et les Hérules, qui consistait 
non seulement en une guerre contre les trois 
nations, mais en un conflit contre la philoso-
phie religieuse de l’Arianisme détenue par 
ces trois nations. Une fois l’alliance formée, 
Clovis et les autres nations de l’Europe aupa-
ravant païennes, commencèrent la conquête 
militaire qui plaça la papauté sur le trône du 
monde. C’est à partir de 508 ap. J.C. que les 
trois cornes de Daniel sept,  furent arrachées 
jusqu’en 538 ap. J.C. lorsque la dernière cor-
ne fut mise en déroute. C’est à ce moment 
que l’abominable puissance de désolation de 
la Papauté fut mise en place.

L’alliance entre Clovis et le Vatican eut 
pour effet le règne de 1260 ans de la Papauté, 
ayant pour point culminant la ‘blessure mor-
telle’ qui lui fut infligée en 1798. La France 
de Clovis donna la puissance à la Papauté 
pour commencer les 1260 ans, et la France 
de Napoléon utilisa sa puissance pour termi-
ner officiellement les 1260 ans. Ce qui com-

mença par une alliance se finit par la guerre 
et la captivité. Le verset quarante commence 
avec la fin en 1798 de la première période 
du règne papal, continue en identifiant les 
représailles contre le ‘roi du sud’, instau-
rant ainsi la dernière période du règne papal. 
Dans ce verset, décrivant l’aboutissement 
de l’alliance avec Clovis, nous voyons les 
Etats-Unis, symbolisés par les ‘chars et les 
cavaliers’, alors qu’ils répètent l’histoire de 
l’alliance avec Clovis.

Dans le contexte historique de 1798, Ellen 
White s’adresse aussi aux Etats-Unis :

« Quelle est la nation du Nouveau Mon-
de qui, jeune encore vers 1798, attirait 
l’attention du monde et présageait un ave-
nir de force et de grandeur ? L’application 
du symbole ne permet pas un instant 
d’hésitation. Une nation, une seule, remplit 
les conditions de notre prophétie : les Etats-
Unis d’Amérique. A diverses reprises, la 
pensée et parfois même les termes du pro-
phète ont été employés par des historiens 
et des orateurs pour décrire la naissance et 
le développement de cette nation. La bête 
‘montait de la terre’. Or, selon les commen-
tateurs, le terme de l’original rendu ici par 
‘monter de la terre’ signifierait ‘croître, sortir 
du sol comme une plante’…

« Elle ‘avait deux cornes semblables à cel-
les d’un agneau’. Ces cornes d’agneau sym-
bolisent la jeunesse, l’innocence, la douceur. 
Elles représentent bien les Etats-Unis au 
moment où le prophète les voit ‘monter de la 
terre’, en 1798. Parmi les croyants exilés qui 
s’enfuirent en Amérique pour se soustraire à 
l’oppression des rois et à l’intolérance des 
prêtres, plusieurs étaient déterminés à établir 
un Etat sur les larges bases de la liberté civile 
et religieuse. Leurs aspirations ont été con-
signées dans la Déclaration d’Indépendance, 
qui proclame cette grande vérité : ‘tous les 
hommes sont créés égaux’ et possèdent des 
droits inaliénables ‘à la vie, à la liberté et à la 
recherche du bonheur’. En outre, la Constitu-
tion garantit au peuple le droit de se gouver-
ner lui-même par l’élection de représentants 
chargés par lui d’élaborer et de faire observer 
les lois. La liberté religieuse elle aussi a été 
assurée, chacun étant déclaré libre de servir 
Dieu selon sa conscience. Le républicanisme 
et le protestantisme, devenus les principes 
fondamentaux de cette nation, constituent le 
secret de sa puissance et de sa prospérité. Les 
opprimés de toute la chrétienté ont tourné 
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vers ce pays des regards pleins d’espérance. 
Des millions d’émigrés ont débarqué sur ses 
rives, et les Etats-Unis ont fini par prendre 
place parmi les nations les plus puissantes 
de la terre. » La Tragédie des Siècles, p. 
477-478. 

Notons ici qu’Ellen White expose les li-
vres de Daniel et de l’Apocalypse comme 
des livres se complémentant. Lorsque nous 
reconnaissons les Etats-Unis dans la prophé-
tie de Daniel 11 : 40-41, nous relions ce texte 
avec Apocalypse treize d’une manière très 
claire. Nous savons que le verset quarante 
nous place historiquement à l’époque de la 
blessure mortelle. Apocalypse treize expose 
la bête avec la blessure mortelle et la bête uti-
lisant sa puissance dans le but de guérir cette 
première bête blessée. Ces versets de Daniel 
se projettent parfaitement dans Apocalypse 
treize, et s’alignent parfaitement avec les tex-
tes de l’Esprit de Prophétie concernant cette 
période de temps dans l’histoire.

En 1798, la capitale de l’athéisme se trou-
ve dans le royaume de France, migrant fina-
lement en Russie, pour croître dans l’empire 
de l’U.R.S.S. En 1798, le catholicisme fut la 
bête blessée, dont la position géopolitique en 
tant que roi de la terre fut détruite, mais qui 
devait retrouver la même position que celle 
qu’elle avait perdue. L’athéisme et le catho-
licisme sont tous deux présentés dans un 
processus de changement. Il en est de même 
pour les Etats-Unis, car en 1798 les Etats-
Unis étaient comme la jeune bête semblable 
à un agneau d’Apocalypse treize. Dans leur 
jeunesse, les Etats-Unis sont soutenus par la 
pureté de sa doctrine protestante, mais avec 
le temps, ils cesseront d’être un agneau pour 
commencer à parler comme un dragon. Ces 
trois entités sont reliées en Daniel 11 : 40, et 
dès le verset 41, les Etats-Unis, au moyen du 
passage de la loi du dimanche, complètent la 
métamorphose d’Apocalypse 13 : 11.

Puis je vis monter de la terre une autre 
bête, qui avait deux cornes semblables à 
celles d’un agneau, et qui parlait comme un 
dragon.

L’Inspiration fait le portrait de trois puis-
sances spécifiques dans Daniel 11 : 40, tout 
en identifiant un point de départ historique. 
Ces trois puissances sont placées dans un 
cadre dans lequel leur relation les révèle 
comme trois puissances politiques à la re-
cherche de la domination du monde. Mais 
sous cette soif de pouvoir temporel nous 

pouvons découvrir la perspective de trois 
conflits spirituels et philosophiques. 

Nous nous souvenons que le défi de Phara-
on contre Dieu est symbolisé par l’athéisme, 
mais nous voyons qu’en réalité, bien que 
professant ne pas connaître Dieu, Pharaon et 
ses concitoyens adoraient de nombreux faux 
dieux, tels que le soleil, la lune et les étoiles. 
La religion sous-jacente de la philosophie de 
l’athéisme n’est rien d’autre que le pur pa-
ganisme, reconnu aujourd’hui dans la philo-
sophie panthéiste du mouvement du nouvel 
âge. La religion du ‘roi du sud’ n’est rien 
d’autre que le spiritisme moderne — symbo-
lisé par le dragon dans Apocalypse 16 : 13.

Et je vis sortir de la bouche du dragon, et 
de la bouche de la bête, et de la bouche du 
faux prophète, trois esprits impurs, semblab-
les à des grenouilles.

Comprendre cela approfondit le cadre 
des trois puissances de Daniel 11 : 40, car 
la bête et le faux prophète d’Apocalypse 16 : 
13 sont le catholicisme et le protestantisme 
apostat. Les trois forces dirigeant le monde 
vers Harmaguédon commencent leur lutte 
dans ce sens dans Daniel 11 : 40 !

C’est en commençant par la contre at-
taque à l’encontre de la puissance athéiste 
du ‘roi du sud’, que les versets qui suivent 
dévoilent l’ordre des événements décrivant 
la croissance de la puissance spirituelle du 
catholicisme qui réussit à s’imposer grâce au 
soutien des forces du protestantisme apostat. 
Les victoires spirituelles représentées possè-
dent un équivalent littéral car le monde géo-
graphique est amené pas à pas sous la coupe 
et le contrôle ultime de la Papauté, soutenue 
par les Etats-Unis.

Le ‘plus beau des pays’ des Etats-Unis est 
la prochaine cible de la conquête spirituelle 
du ‘roi du nord’ papal.

« La nation la plus grande et la plus favo-
risée sur la surface de la terre est les Etats-
Unis. Une Providence remplie de grâce a 
protégé ce pays, déversant sur elle les plus 
précieux bienfaits du ciel. Là, les persécutés 
et les opprimés ont trouvé refuge. Là, la foi 
chrétienne dans sa  pureté a été enseignée. 
Ce peuple a été le bénéficiaire d’une grande 
lumière et d’une miséricorde incomparable. 
Mais ces dons n’ont eu comme compensati-
on que l’ingratitude et l’oubli de Dieu. L’Etre 
Infini enregistre les péchés des nations et leur 
culpabilité est proportionnée à la lumière re-
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jetée. Un compte redoutable se trouve dans 
le registre du ciel contre notre pays ; mais le 
crime qui remplira la coupe de son iniquité 
est celui de rendre sans effet la loi divine.

« Le dernier grand conflit de la controver-
se entre la vérité et l’erreur se fera entre les 
lois humaines et les préceptes de Jéhovah. 
Cette bataille s’engage actuellement. Il ne 
s’agit pas d’un conflit entre des églises riva-
les luttant pour la suprématie, mais il met aux 
prises la religion de la Bible et celle de fab-
le et de tradition. Les forces qui s’uniront 
contre la vérité et la justice dans cette lutte 
sont maintenant activement à l’œuvre. » 
The Signs of the Times, 4 juillet 1899.

« L’Amérique, … sur laquelle s’est 
déversée la lumière la plus intense venant 
du ciel, peut devenir le lieu où le péril et les 
ténèbres peuvent être les plus importants, car 
son peuple a cessé de pratiquer la vérité et 
de marcher dans la lumière. » Selected Mes-
sages, vol. 3, p. 387.

« Le peuple des Etats-Unis a été un peu-
ple privilégié, mais lorsqu’il portera attein-
te à la liberté religieuse, lorsqu’il trahira le 
protestantisme, et lorsqu’il favorisera la pa-
pauté, la mesure de son péché sera pleine et 
‘l’apostasie nationale’ sera enregistrée dans 
les livres des cieux. » Review and Herald, 2 
mai 1893 (Evénements des derniers jours, p. 
137)

« Notre pays est en danger. Le temps 
s’avance vers le moment où les législateurs 
abjureront les principes du protestantisme et 
favoriseront l’apostasie catholique. Le peup-
le pour lequel Dieu a œuvré d’une manière 
si merveilleuse, lui donnant la force de reje-
ter le joug blessant de la papauté, redonnera 
vie au moyen d’un acte national à la foi cor-
rompue de Rome, réveillant ainsi la tyrannie 
qui n’attend qu’un coup de pouce pour rede-
venir cruelle et despotique. Nous approchons 
de ce temps à grands pas. » The Spirit of Pro-
phecy, vol. 4, p. 410

Les précédents passages de l’Esprit de 
Prophétie qui exposent le but des Etats-Unis 
donnent un autre aperçu important que nous 
avons mis de côté — jusqu’à présent. Dans 
les neuf derniers passages, nous avons cher-
ché à identifier le ‘plus beau des pays’ mo-
derne comme étant les Etats-Unis. Relisez-
les encore une fois et vous trouverez que tous 
ces passages ne parlent pas uniquement des 
Etats-Unis, mais également de la loi nationa-
le du dimanche.

Les deux textes parlant du ‘plus beau des 
pays’ de Daniel onze, identifient l’entrée de 
Rome dans le pays d’Israël. En accord avec 
Daniel, Ellen White évoque le ‘plus beau 
des pays’ moderne en relation avec le ‘roi du 
nord’ papal qui y pénètre au moyen d’une loi 
nationale du dimanche.

L’histoire de l’ancien Israël présente un 
parallèle important que l’Israël moderne doit 
considérer avec prière. Tout comme Dieu a 
donné ‘le plus beau des pays’ de la Palestine 
pour l’ancien Israël, de même Il a donné ‘le 
plus beau des pays’ des Etats-Unis au peup-
le Adventiste du septième jour — son Israël 
moderne. La compréhension de ce point est 
une des plus importantes leçons dont nous 
parlons dans cet ouvrage. Nous avons reçu 
l’ordre de proclamer le dernier message 
d’avertissement à un monde terriblement 
ignorant des problèmes impliqués et des ca-
tastrophes imminentes relatifs à ces derniers 
moments du temps de grâce. Une telle mis-
sion fut donnée à l’ancien Israël qui échoua. 
Les signes des temps, mis en relation avec la 
révélation de la lumière prophétique, néces-
sitent qu’en tant que peuple nous commen-
cions à faire disparaître de notre expérience 
personnelle tout obstacle qui pourrait nous 
empêcher d’être parmi ceux qui proclament 
à voix haute ce dernier message.

Le pays moderne de la gloire

uu« Le livre de l’Apocalypse doit être ou-
vert au peuple. On a pu dire qu’il s’agit d’un 
livre scellé, mais il ne l’est que pour ceux qui 
rejettent la vérité et la lumière. Les vérités 
qui y sont contenues doivent être proclamées 
afin que les hommes puissent se préparer 
en vue des événements qui surviendront 
bientôt. Le message du troisième ange doit 
être présenté comme étant le seul espoir de 
salut pour un monde qui périt.

« Confrontés aux périls des derniers 
jours, nous avons le devoir d’avertir les 
hommes des dangers qui les menacent. Ne 
laissons pas dans l’ombre des scènes solen-
nelles décrites dans la prophétie. Nous som-
mes les messagers de Dieu et nous n’avons 
pas de temps à perdre. Ceux qui seront ouv-
riers avec notre Seigneur Jésus-Christ mont-
reront un profond intérêt pour les vérités 
qui se trouvent dans ce livre. Par la plume et 
la parole ils s’efforceront de faire comprend-
re les merveilles que Christ vint du ciel pour 
révéler. » The Signs of the Times, 4 juillet 
1906 .tt
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Il entrera dans le pays de gloire ; et plu-
sieurs pays succomberont, mais ceux-ci 
échapperont à sa main : Edom et Moab et 
les principaux des enfants d’Ammon. Daniel 
11 : 41 (version d’Ostervald)

Dans Daniel 11 : 40-42, dans chaque ver-
set est symbolisé un lieu de conquête de la 
Papauté. Nous avons remarqué que dans le 
verset quarante, l’Union Soviétique avait 
pour symbole le ‘roi du sud’ et que dans le 
verset quarante et un, les Etats-Unis étaient 
représentés par ‘le plus beau des pays’. Dans 
le verset quarante-deux, le monde entier est 
symbolisé par ‘l’Egypte’, dont nous allons 
parler dans un prochain chapitre. Le mot 
pays se trouve dans chacun de ces versets, 
mais dans le verset quarante et un, il est mis 
en italique (s’il est mentionné, ndt), montrant 
ainsi qu’il s’agit d’un mot rajouté par les tra-
ducteurs.

Au verset quarante, la Papauté balaie les 
nombreux pays qui formaient l’ancienne 
Union Soviétique, et au verset quarante-
deux, la Papauté amène sous sa coupe tous 
les pays du monde. Mais dans le verset qua-
rante et un, lorsque la Papauté entre dans le 
‘plus beau des pays’ des Etats-Unis plusieurs 
(personnes) succomberont — mais pas plu-
sieurs pays. Les traducteurs de la version 
King James (ou d’Ostervald) ont minimisé, 
par inadvertance, une importante distinction 
dans ces versets, en ajoutant le mot pays 
dans le verset quarante et un. D’abord la Pa-
pauté entre dans les pays de l’ex Union So-
viétique ; puis il entre aux Etats-Unis ; enfin, 
chaque pays du globe est assujetti.

LA MARCHE EN AVANT
Dans Daniel 11 : 40-45, nous voyons la 

Papauté avancer alors qu’elle s’élève sur le 
trône du monde, et finalement à sa destruc-
tion finale. Ces versets révèlent le ‘roi du 
nord’ avançant au moyen d’une progression 
d’événements. Tout d’abord il fond sur le 
roi du sud ; puis s’avance dans les pays et 
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déborde. Au verset quarante et un, il entre 
dans le ‘plus beau des pays’ ; puis au verset 
quarante deux il avance en ‘Egypte’ et au 
verset quarante trois, tous les pays marchent 
à sa suite. Au verset quarante quatre, il part 
pour détruire, et finalement dresse sa tente 
au verset quarante cinq, où l’on apprend qu’il 
arrive à sa fin. Ces événements se déroulent 
donnant un cadre permettant de réaliser que 
les informations contenues dans ces versets 
symbolisent une progression.

UNE DOUBLE DIVISION
Alors que la Papauté pénètre spirituelle-

ment dans ‘le plus beau des pays’ au passa-
ge de la loi nationale du dimanche, ceux qui 
‘échappent de sa main’ sont mis en contraste 
avec ceux qui ‘succombent’. La division ent-
re ceux qui succombent et ceux qui échap-
pent a lieu tout d’abord parmi le peuple de 
Dieu, puis s’étend au monde. Le test de la loi 
du dimanche est la fin du processus de sépa-
ration du peuple du monde.

La première séparation se produit au sein 
de l’église de Dieu, et sépare ceux qui rece-
vront la pluie de l’arrière saison de ceux qui 
s’attacheront à des esprits séducteurs et à des 
doctrines de démons :

« Le grand événement qui est immi-
nent [le test du Sabbat] éliminera ceux que 
Dieu n’a pas choisis et il se réservera ainsi 
un corps pastoral pur, vrai, sanctifié, préparé 
pour la pluie de l’arrière saison. » Selected 
Messages, vol. 3, p. 385 (voir Evénements 
des derniers jours, n° 643, p. 180-181).

« J’ai vu que nul ne pouvait avoir part 
au ‘rafraîchissement’, s’il n’avait aupara-
vant obtenu la victoire sur chaque défaut : 
l’orgueil, l’égoïsme, l’amour du monde, — 
sur chaque parole et action mauvaises. Il faut 
donc s’approcher toujours plus près du Seig-
neur, et rechercher sérieusement cette prépa-
ration indispensable qui nous rendra capables 
de subsister au combat du jour du Seigneur. 
Souvenons-nous que Dieu est saint, et que 
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seuls des êtres saints peuvent subsister en sa 
présence. » Premiers Ecrits, p. 71.

« Quand la loi de Dieu sera annulée, 
l’Eglise sera passée au crible par de terribles 
épreuves et un plus grand nombre que nous 
ne pouvons supposer actuellement prêteront 
l’oreille à des esprits séducteurs et à des doc-
trines de démons. » Messages Choisis, vol. 
2, p. 422. 

La seconde séparation commencera lors-
que l’épouse purifiée de Dieu appelle les 
autres ‘brebis’ du Seigneur à sortir de Baby-
lone.

« Lorsque ceux qui ‘n’ont pas cru à la vé-
rité, mais qui ont pris plaisir à l’injustice’ (2 
Thessaloniciens 2 : 12), seront abandonnés 
à une puissance d’égarement et croiront ‘au 
mensonge’, alors la lumière de la vérité bril-
lera sur ceux qui seront prêts à la recevoir, 
et tous les enfants de Dieu demeurés dans 
Babylone obéiront à l’appel : ‘Sortez du mi-
lieu d’elle, mon peuple’ Apocalypse 18 : 4. » 
Maranatha, p. 173.

La persécution accompagnant le test de la 
loi du dimanche divisera en deux le peuple 
de Dieu : d’un côté ceux qui ‘seront aban-
donnés à une puissance d’égarement’, et 
ceux qui sont ‘prêts pour la pluie de l’arrière 
saison’.

« En l’absence de persécutions, certains 
hommes se sont infiltrés dans nos rangs ; ces 
hommes paraissent sérieux et leur christia-
nisme irréprochable ; néanmoins, si la persé-
cution éclatait, ils se sépareraient de nous. » 
Evangéliser, p. 325-326.

« A l’approche de l’orage, un grand 
nombre de personnes ayant professé la foi 
au message du troisième ange, mais qui 
n’auront pas été sanctifiées par l’obéissance 
à la vérité, changeront d’attitude et passeront 
dans les rangs de l’opposition. » La Tragédie 
des Siècles, p. 660.

UN CHANGEMENT POUR LE PIRE
Alors que les Etats-Unis formeront une 

alliance avec le catholicisme, comme dé-
crit dans Daniel 11 : 40, ils cesseront de 
faire respecter la définition et les principes 
du protestantisme. Ce changement sera une 
croissance progressive conduisant à une loi 
nationale du dimanche, symbolisée par les 
mains qui se joignent. Au-delà de cette loi 
du dimanche, cette alliance continuera à se 

développer jusqu’à ce les Etats-Unis forcent 
le monde entier à faire une image à la bête,  
et finalement devenant l’instrument publiant 
un décret de mort universel.

« Nous ne voyons pas comment l’église 
romaine pourrait se laver de l’accusation 
d’idolâtrie… Et cependant, c’est là la religi-
on que les protestants commencent à prendre 
en considération avec tant de sympathie, et 
qui sera bientôt unie au protestantisme. 
Cette union, cependant, ne s’effectuera pas 
par un changement au sein du catholicisme, 
car Rome ne change jamais. Elle se déclare 
infaillible. C’est le protestantisme qui chan-
gera. Son libéralisme l’amènera à tendre la 
main au catholicisme. » Review and Herald, 
1er juin 1886 (voir Evénements des derniers 
jours, n° 456 p. 134).

Avant qu’on ne force à l’observation de la 
loi du dimanche, alors que les Etats-Unis se 
rapprochent du catholicisme et s’éloignent de 
son héritage protestant, la protection divine, 
que les principes du protestantisme avaient 
préservés pour cette nation, commence à se 
retirer. Ce retrait de la faveur divine apporte 
des troubles et des calamités qui grandissent 
à mesure que se diminue la distance entre les 
Etats-Unis et le catholicisme. Ces troubles 
contribuent à une persécution initiale, qui en 
retour, contribue à la division du peuple de 
Dieu.

« On prétendra que la violation du diman-
che est une offense faite à Dieu, un péché 
attirant des calamités qui cesseront seule-
ment quand tout le monde sera contraint 
d’observer ce jour. Ceux qui insistent sur 
les droits du quatrième commandement et 
contestent la sainteté du dimanche seront 
considérés comme des agitateurs empêchant 
le retour de la faveur divine et de la pro-
spérité matérielle. Les accusations portées 
autrefois, pour des raisons semblables, contre 
l’un des serviteurs de Dieu seront répétées. » 
La Tragédie des Siècles, p. 639.

Les habitants de ce pays désireront ‘le 
retour de la faveur divine et de la prospérité 
matérielle’. Leur désir du retour de la ‘pro-
spérité’ indique qu’une détresse économique 
précédera la loi du dimanche.

« Les fonds qui sont aujourd’hui si parci-
monieusement investis dans la cause de Dieu 
et qui sont gardés si égoïstement, seront dans 
peu de temps livrés avec toutes les idoles 
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en pâture aux taupes et aux chauves-souris. 
L’argent perdra brusquement sa valeur 
quand l’homme se rendra compte des réalités 
éternelles. » Evangéliser, p. 64.

L’instabilité économique grandissante ain-
si que l’augmentation des calamités contribu-
eront à une revendication d’une observation 
du dimanche, tout en précipitant la persécu-
tion du peuple de Dieu, accélérant ainsi sa 
division. Notre œuvre d’avertissement sera 
restreint par la persécution, les épreuves éco-
nomiques, le nombre croissant des calamités, 
et l’apostasie dans nos rangs :

« L’œuvre que l’Eglise aura négligée de 
faire dans un temps de paix et de prospérité, 
elle devra l’accomplir au milieu d’une crise 
terrible, dans les conditions les plus découra-
geantes et les plus rebutantes. Les avertisse-
ments que la conformité au monde aura fait 
taire devront être donnés sous la plus féroce 
opposition des ennemis de la foi. Et à ce mo-
ment, la classe superficielle et formaliste, 
cette classe dont l’influence a constamment 
retardé les progrès de l’œuvre, abandonnera 
la foi et se joindra aux ennemis avoués de la 
vérité vers qui allaient depuis longtemps ses 
sympathies. » Témoignages pour l’Eglise, 
vol. 2, p. 195.

LE CRIBLAGE
Cette séparation s’appelle le ‘criblage’. 

Lors de la mise en place de la loi du di-
manche aux Etats-Unis, le criblage achève 
son œuvre au sein du peuple de Dieu, pour 
l’accomplir chez les habitants du monde. La 
loi du dimanche est la ligne d’arrivée pour 
ceux qui professent être Adventistes du sep-
tième jour, mais aussi le point de départ pour 
que le criblage passe de l’Adventisme au 
monde. La question de la sacralité du Sabbat 
contre celle du dimanche sera la ligne de sé-
paration finale entre ceux qui, dans le monde 
sont obéissants et ceux qui ne le sont pas.

« Le Sabbat sera une pierre de touche qui 
dévoilera la loyauté des caractères ; car c’est 
le point de vérité particulièrement controver-
sé. Lorsque cette pierre de touche sera appli-
quée aux hommes, alors on verra la ligne de 
démarcation se tirer entre ceux qui servent 
Dieu et ceux qui ne le servent pas. Tandis 
que l’observation d’un faux sabbat, con-
formément à la loi de l’Etat, en opposition 
au quatrième commandement, sera un aveu 
de soumission au pouvoir opposé à Dieu, 
l’observation du vrai Sabbat, en obéissance à 

la loi de Dieu, sera une preuve de fidélité au 
Créateur. Tandis que les uns, acceptant le si-
gne de la soumission aux puissances du mon-
de, recevront la marque de la bête, les autres, 
choisissant le signe d’obéissance à l’autorité 
divine, recevront le sceau de Dieu. » The 
Great Controversy, p. 605 (voir La Tragédie 
des Siècles, p. 657)

ETRE À LA HAUTEUR DE LA SITUATION
Tandis que la persécution augmente, ceux 

qui ont fait profession de croire à la vérité, 
mais qui ne l’ont pas expérimentée, vont con-
tinuer à quitter les rangs de l’Adventisme. A 
ce moment là, ceux qui auront expérimenté 
la vérité, tout en professant y croire, devi-
endront de plus en plus zélés à mesure que 
l’apostasie du monde et de l’église progres-
sera :

« Quand la loi de Dieu sera déclarée ca-
duque, que son nom sera déshonoré, quand 
garder le Sabbat du septième jour sera con-
sidéré comme une trahison des lois du pays, 
quand des loups déguisés en brebis cherche-
ront, au moyen d’un aveuglement d’esprit et 
d’une dureté de cœur, à violenter la consci-
ence, devrons-nous abandonner notre loyauté 
à Dieu ? Non, non. Le malfaiteur est rempli 
d’une haine satanique contre ceux qui sont 
loyaux aux commandements de Dieu, mais 
la valeur de la loi divine, en tant que règle de 
conduite, doit être rendue manifeste. Le zèle 
de ceux qui obéissent au Seigneur sera acc-
ru tandis que le monde et l’église s’uniront 
pour annuler la loi. Ils diront avec le Psal-
miste : ‘J’aime tes commandements, plus 
que l’or, que l’or fin’ Psaume 119 : 127. 
C’est ce qui se passera avec certitude lors-
que la loi de Dieu sera annulée par une loi 
nationale. Lorsque le dimanche sera exalté et 
revendiqué par la loi, les principes qui ani-
ment le peuple de Dieu seront rendus mani-
feste, de la même manière que furent rendus 
manifeste les principes des trois Hébreux, 
lorsque Nébucadnetsar leur ordonna d’adorer 
la statue d’or dans la vallée de Dura. Nous 
pouvons voir quel est notre devoir lorsque la 
vérité est contrebalancée par l’erreur. » Ma-
nuscript Releases, vol. 13, p. 71.

L’ÉPOQUE DES JUGEMENTS 
DESCTRUCTEURS
La division du peuple de Dieu entre ceux 

qui sont ‘délivrés’ de la main du ‘roi du nord’ 
et ceux qui ‘succombent’ à son pouvoir, ar-

La grande évasion



44  Une étude prophétique de Daniel - Le temps de la fin Une étude prophétique de Daniel - Le temps de la fin        45

rive à son apogée lorsque la loi de Dieu est 
‘d’une certaine manière’ annulée. Cet acte 
d’apostasie nationale est suivi d’une ruine 
nationale, et les jugements destructeurs de 
Dieu se déversent :

« Le temps viendra où la loi de Dieu sera, 
d’une certaine manière, annulée dans notre 
pays. Les dirigeants de notre nation impose-
ront la loi du dimanche par des promulgati-
ons législatives, et le peuple de Dieu devra 
faire face à un grand péril. Lorsque notre na-
tion, dans ses conseils législatifs, promulgue-
ra des lois dans le but de lier la conscience 
des hommes en rapport avec leurs préroga-
tives religieuses, imposant l’observation du 
dimanche, et oppressant ceux qui gardent le 
Sabbat du septième jour, la loi de Dieu sera 
en fait annulée dans notre pays ; l’apostasie 
nationale sera suivie d’une ruine nationale. » 
Review and Herald, 18 décembre 1888.

« Les protestants agiront sur les dirigeants 
du pays afin qu’ils promulguent des lois réta-
blissant l’ascendant perdu de l’homme du 
péché, qui est assis dans le temple de Dieu, 
se proclamant lui-même Dieu. Les principes 
Catholiques Romains seront placés sous la 
garde et la protection de l’Etat. Cette apos-
tasie nationale sera rapidement suivie par la 
ruine nationale. La protestation des vérités 
bibliques ne sera plus tolérée par ceux qui 
n’ont pas fait de la Bible leur règle de vie. » 
Review and Herald, 15 juin 1897.

LA PORTE FERMÉE
Lorsque la loi du dimanche sera mise en 

vigueur, une ‘ruine nationale’ suivra ‘rapide-
ment’. Ce temps de ‘jugements destructeurs’ 
suit la fin du temps de grâce des Adventistes 
du septième jour Américains. 

« Beaucoup de ceux qui ont connu la vé-
rité ont corrompu leur voie devant le Seig-
neur et se sont éloignés de la foi. Les rangs 
rompus seront remplis par ceux que le Christ 
a représentés comme venant à la onzième 
heure. L’Esprit de Dieu travaille en beaucoup 
d’âmes. Le temps des jugements destruc-
teurs de Dieu est le temps de grâce pour 
ceux qui n’ont pas eu l’occasion d’apprendre 
ce qu’est la vérité. Le Seigneur posera sur 
eux un regard rempli de tendresse. Son cœur 
miséricordieux est touché, sa main est encore 
étendue pour sauver, alors que la porte est 
fermée pour ceux qui n’entreraient pas. 
Nombreux sont les élus qui seront acceptés 

et qui entendront la vérité pour la première 
fois en ces derniers jours. » This Day With 
God, p. 163.

Ceux qui sont dans Babylone, et dans 
l’âme desquels ‘l’Esprit de Dieu travaille’, 
répondront au message du grand cri et rem-
placeront les Adventistes qui ‘ont corrom-
pu leur voie devant le Seigneur’. Pour ces 
derniers, le temps de la ‘ruine nationale’ 
sera le ‘temps des jugements destructeurs 
de Dieu’, alors que ce sera un ‘temps de 
grâce’ pour ceux qui ‘n’ont pas eu l’occasion 
d’apprendre ce qu’est la vérité’. Les temps 
de grâce et de jugements sont déterminés par 
notre réponse personnelle à la lumière qui a 
été mise à notre disposition.

CE QU’ILS AURAIENT PU FAIRE
Plus que tout autre peuple, les Adventis-

tes du septième jour n’auront aucune excuse 
pour ne pas élever les préceptes du Sabbat 
lorsque sera mise en place la loi du diman-
che. En effet, nous ne sommes pas jugés par 
ce que nous savons, mais par ce que nous 
aurions pu faire si nous avions profité de 
chaque occasion présentée pour être éclairés.

« Pour ceux à qui de nombreuses occasi-
ons ont été données de connaître la vérité, 
mais qui, par aveuglement et incrédulité, ont 
lutté contre Dieu et contre ses messagers, 
le châtiment sera proportionné à la lumière 
qu’ils auront rejetée. Dieu les a grandement 
favorisés, leur donnant des dons et des ta-
lents particuliers, afin qu’ils puissent faire 
luire leur lumière sur ceux qui les entourent. 
Mais, dans leur perversité, ils ont détourné 
du droit sentier de nombreuses personnes. 
Dieu les jugera pour le bien qu’ils auraient 
pu faire, mais qu’ils n’ont pas fait. Il les ap-
pellera en jugement pour leur mauvais em-
ploi des occasions qui leur furent données. 
Ils se sont détournés de la voie de Dieu pour 
suivre la leur, et ils seront jugés selon leurs 
œuvres. En se dirigeant à l’opposé des prin-
cipes de vérité, ils ont grandement déshonoré 
Dieu. Ils sont devenus insensés à ses yeux en 
faisant de sa vérité une erreur. De même que 
les riches miséricordes de Dieu ont reposé 
sur eux, faisant d’eux un peuple spécial, de 
même la sévérité de leur châtiment les dis-
tinguera de ceux qui les entourent. » Review 
and Herald, 25 juin 1901.

La grande évasion
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Pour ceux qui vivent dans le monde, les 
mêmes exigences que celles utilisées pour 
l’examen des adventistes leur seront deman-
dées. Le test sera déterminé par la manière 
dont nous réagissons face à la vérité lorsque 
nous aurons été avertis des conséquences. 
Un choix bien informé concernant le Sabbat 
de Dieu est nécessaire pour qu’une personne 
reçoive la marque de la bête. Voir la Tragé-
die des Siècles, p. 486-487.

Aucun homme ne recevra la ‘marque 
de bête’ avant que la question ne lui ait été 
clairement exposée. La question aura été 
clairement exposée aux Adventistes du sep-
tième jour bien avant la loi du dimanche. Ils 
‘auront été éclairés concernant l’obligation 
du vrai Sabbat’, et ‘quiconque transgressera 
le commandement de Dieu’ et ‘obéira à un 
précepte qui n’a pas de plus haute autorité 
que celle de Rome’ ‘reconnaissant’ par là 
‘l’autorité’ de la Papauté, recevra la marque 
la bête. Ce sera alors la fin de leur temps de 
grâce.

LA GRANDE ÉVASION
Au verset quarante et un, nous voyons 

ceux qui ‘échapperont à sa main’. Dans ce 
verset, le mot ‘main’ est un symbole pro-
phétique décrivant la puissance et l’autorité 
du vainqueur.

Ainsi parle l’Eternel : Voici, je livrerai 
Pharaon Hophra, roi d’Egypte, entre les 
mains de ses ennemis, entre les mains de 
ceux qui en veulent à sa vie, comme j’ai 
livré Sédécias, roi de Juda, entre les mains 
de Nébucadnetsar, roi de Babylone, son 
ennemi, qui en voulait à sa vie. Jérémie 
44 : 30. Voir aussi Zacharie 11 : 6. 

Lorsque le ‘roi du nord’ entre dans le 
‘plus beau des pays’, certains sont délivrés 
de sa main, et d’autres ‘succombent’. Le 
mot ‘main’ est utilisé pour représenter la 
puissance et l’autorité exercées par la Pa-
pauté lorsqu’elle fait son entrée aux Etats-
Unis et que certains succombent. L’autorité 
de la Papauté est l’observation du diman-
che :

« Comme signe de l’autorité de l’Eglise 
catholique, ses apologistes citent ‘le fait 
même du transfert du sabbat au dimanche, 
fait accepté par les protestants … qui, en 
observant le dimanche, reconnaissent que 
l’Eglise a le pouvoir d’ordonner des fêtes 
et de les imposer sous peine de péché’. 

— H. Tuberville, An abridgement of the 
Christian Doctrine, p. 58. Le changement 
du quatrième commandement n’est-il donc 
pas nécessairement le signe ou la marque 
de l’autorité de l’Eglise catholique, en 
d’autres termes, ‘la marque de la bête’ ? » 
La Tragédie des Siècles, p. 485.

« Le signe, ou le sceau de Dieu, se trou-
ve dans l’observation du sabbat, institué en 
souvenir de la création… La marque de la 
bête est au contraire l’observation du pre-
mier jour de la semaine. Cette marque dis-
tingue ceux qui reconnaissent la supréma-
tie papale de ceux qui acceptent l’autorité 
de Dieu. » Témoignages pour l’Eglise, vol. 
3, p. 273-274.

Lorsque Daniel 11 : 41 est compris 
dans ce contexte, l’utilisation par Daniel 
du mot ‘main’ représente l’appropriation 
de l’autorité spirituelle des Etats-Unis par 
la Papauté au moment de la mise en vi-
gueur de la loi du dimanche. Jean, dans 
Apocalypse 13 : 16 dit que ‘tous’ doivent 
recevoir une marque sur ‘leur main droite’. 
Lui aussi utilise la ‘main’ pour identifier la 
marque de l’autorité papale. La mise en vi-
gueur de la loi du dimanche est symbolisée 
par le fait que les Etats-Unis sont pris en 
‘main’ par la Papauté dans Daniel 11 : 41. 
C’est lors du passage de la loi du dimanche 
que ceux qui seront délivrés échapperont 
à sa poigne, car, jusqu’à ce moment, il ne 
s’agira pas d’une question légale.

Lorsque le protestantisme tendra la main 
au catholicisme, il s’agira en réalité d’un 
asservissement à l’autorité spirituelle papa-
le. L’utilisation symbolique du mot ‘main’, 
et le mouvement de marche du ‘roi du 
nord’ est également utilisé par l’Esprit de 
Prophétie, lorsqu’Ellen White aborde des 
sujets identiques et des périodes de temps. 
Remarquez la manière dont le mot ‘main’ 
est utilisé :

« Lorsque notre nation abjurera les 
principes de son gouvernement à tel point 
qu’elle promulguera une loi du dimanche, 
le protestantisme agira en cela main dans 
la main avec la Papauté. » Testimonies, 
vol. 5, p. 712.

« C’est le protestantisme qui change-
ra. Son libéralisme l’amènera à tendre la 
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main au catholicisme. » Evénements des 
derniers jours, p. 134.

« Les protestants des Etats-Unis seront 
les premiers à tendre, par-dessus le préci-
pice, la main au spiritisme, puis à la puis-
sance romaine. Sous l’influence de cette 
triple union, les Etats-Unis marchant 
sur les pas de Rome, fouleront aux pieds 
les droits de la conscience. » La Tragédie 
des Siècles, p. 637. 

Deux hommes marchent-ils ensemble, 
sans en être convenus ? Amos 3 : 3.

Ellen White applique non seulement la 
‘main’ à un symbole représentant le mo-
ment où l’autorité de Rome est soutenue 
par les Etats-Unis lors de la mise en vi-
gueur de la loi nationale du dimanche, 
mais elle décrit également, à cette époque 
de l’histoire, la Papauté dans un rôle de 
conquérant spirituel. Daniel décrit le ‘roi 
du nord’ marchant contre l’Union Sovi-
étique, puis entrant aux Etats-Unis, puis 
prenant place dans le monde entier. Ellen 
White décrit aussi ces scènes comme celles 
d’une marche en disant : ‘Les Etats-Unis 
marchant sur les pas de Rome, fouleront 
aux pieds les droits de la conscience.’ 

La grande évasion
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Edom, Moab et Ammon

Il entrera dans le pays de gloire ; et plu-
sieurs pays succomberont, mais ceux-ci 
échapperont à sa main : Edom et Moab et 
les principaux des enfants d’Ammon. Daniel 
11 : 41 (version d’Ostervald)

Dans les deux chapitres précédents, nous 
avons compris que ‘le plus beau des pays’ 
dont parle Daniel 11 : 41 est les Etats-Unis, 
et que lorsque la Papauté, symbolisée par 
le ‘roi du nord’ entrera aux Etats-Unis, plu-
sieurs succomberont tandis que d’autres 
échapperont à sa ‘main’. Ceux qui succom-
bent tendent la main à la Papauté, symboli-
sant un accord avec l’autorité spirituelle de la 
puissance papale, qui a lieu lors de ‘l’entrée’ 
du ‘roi du nord’ dans le ‘plus beau des pays’ 
au moyen de la mise en  vigueur de la loi na-
tionale du dimanche aux Etats-Unis.

LA MARCHE EN AVANT
Dans le dernier chapitre nous avons décrit 

ce verset comme une illustration de la pro-
gression des événements qui se déroulent 
alors que la question de la loi du diman-
che est imposée aux Etats-Unis. Alors que 
ces événements et ces questions avancent 
dans le temps, ils deviennent plus intenses, 
et accélèrent le ‘criblage’. Le criblage de 
l’Adventisme culmine avec la purification 
finale de l’Eglise Adventiste du septième 
jour. La purification est occasionnée par 
l’apostasie d’Adventistes qui n’ont jamais 
expérimenté la ‘vérité’ dans leur propre 
expérience, et qui ne sont, par conséquent, 
pas préparés pour se tenir ferme face à la 
persécution qui atteindra le peuple de Dieu 
sur la question du Sabbat. A ce moment-là, 
l’influence et l’autorité de la Papauté conti-
nueront à s’accroître alors qu’elle poursuivra 
sa conquête spirituelle du monde avant sa 
perdition. Durant cette période, le peuple de 
Dieu sera purifié, permettant l’effusion de la 
pluie de l’arrière-saison, donnant au peuple 
de Dieu la puissance nécessaire pour subsis-

ter durant le temps de détresse, et pour pro-
clamer le dernier message d’avertissement. 
Celui-ci est le message du ‘grand cri’, qui 
s’amplifie progressivement à mesure qu’il 
traverse le monde.

« La Parole de Dieu dans sa loi s’attache 
à tout esprit intelligent. La vérité pour notre 
temps, le message du troisième ange, doit êt-
re proclamé à voix haute, avec une puissance 
croissante, à mesure que nous nous rappro-
chons du grand test final. » Ellen G. White 
1888 Materials, p. 1710.

S’ÉVADER DE SON PAYS NATAL
Lorsque des citoyens deviennent réfugi-

és, du fait de gouvernements tyranniques, 
ils fuient leurs pays d’origine, mais reflètent 
toujours leurs nationalités respectives. Les 
boat people vietnamiens étaient des réfugiés, 
mais continuaient à être vietnamiens.

De même, nous allons voir qu’Edom, Mo-
ab et Ammon représentent ces ‘réfugiés’ qui 
quitteront Babylone durant la proclamation 
du message du grand cri, reflétant ainsi la 
triple division de la Babylone moderne.

Alors que nous débutons notre discussion 
à propos d’Edom, Moab et Ammon, nous de-
vons reconnaître que leur localisation dans la 
suite des événements est au tout début de la 
période de temps du grand cri, lorsque la loi 
du dimanche vient d’être mise en application 
aux Etats-Unis. A ce moment nous voyons 
Edom, Moab et Ammon décrits comme ceux 
‘qui échappent’ à la main de la Papauté.

Le mot traduit ici par ‘échapper’ signifie 
échapper ‘comme avec un produit glissant’, 
‘libérer ou délivrer’. Cette définition imp-
lique qu’avant cette évasion, ces trois tribus 
étaient dans la main de la Papauté. Le mes-
sage proclamé par le peuple de Dieu à cette 
période est un appel à sortir de Babylone ; 
et Edom, Moab et Ammon représentent ces 
peuples qui commencent à répondre au mes-
sage final d’Apocalypse 18 : 4 : ‘Sortez du 
milieu d’elle, mon peuple’.
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« Il est dit de Babylone, au moment où 
elle est présentée dans cette prophétie : ‘Ses 
péchés se sont accumulés jusqu’au ciel, et 
Dieu s’est souvenu de ses iniquités.’ Elle a 
comblé la mesure de sa culpabilité, et la ru-
ine va tomber sur elle. Mais Dieu a encore 
un peuple dans Babylone ; et avant que les 
jugements du ciel la frappent, ces fidèles do-
ivent être appelés à en sortir, pour ne point 
participer à ses péchés et échapper à ses 
fléaux C’est pourquoi cet appel est symbo-
lisé par un ange descendant du ciel, éclairant 
la terre de sa gloire, et déclarant avec force 
les péchés de Babylone. On entend, en mê-
me temps que ce message, cet appel : ‘Sor-
tez de Babylone, mon peuple.’ Tandis que 
ces avertissements se joignent au message 
du troisième ange, ils prennent de l’ampleur 
jusqu’à devenir un grand cri. » The Spirit of 
Prophecy, vol. 4, p. 422.

Ces trois tribus symboliques qui répon-
dent à l’appel à sortir de Babylone, et échap-
pent ainsi à la main de la Papauté sont aussi 
représentées comme les ‘autres brebis’ que le 
Christ a promis d’appeler :

« J’ai encore d’autres brebis, qui ne sont 
pas de cette bergerie ; celles-là, il faut que 
je les amène ; elles entendront ma voix, et 
il y aura un seul troupeau, un seul berger. » 
Jean 10 : 16.

L’illustration suivante, donnée par le 
Christ à propos du ‘jour où le Fils de 
l’homme paraîtra’, contient une déduction 
concernant ces tribus :

« Mais le jour où Lot sortit de Sodome, 
une pluie de feu et de soufre tomba du ciel, 
et les fit tous périr. Il en sera de même le jour 
où le Fils de l’homme paraîtra. » Luc 17 : 
29-30.

Ellen White ajoute une lumière supplé-
mentaire au passage précédent dans sa de-
scription de la période du grand cri :

« Les serviteurs de Dieu, revêtus de la 
puissance d’en haut, le visage resplendissant 
d’une sainte consécration, allèrent proclamer 
le message céleste. Les âmes, disséminées 
parmi les différents corps religieux, ré-
pondirent à leur appel en abandonnant les 
églises condamnées, comme Lot sortit de 
Sodome avant la destruction de cette ville. » 
Premiers Ecrits, p. 279.

Le Christ se réfère à Sodome et à 
l’évasion de Lot afin d’illustrer la fin du 

monde, et Ellen White décrit Lot comme un 
symbole de ceux qui quitteront les ‘différents 
corps religieux’ durant la période du grand 
cri. Le Christ et Ellen White utilisent les 
descendants de Lot comme des exemples de 
ces ‘autres brebis’ qui répondent au dernier 
message d’avertissement. En accord avec ces 
passages, Daniel 11 : 41 utilise les mêmes 
tribus en parlant de Moab et d’Ammon, ces 
tribus étant des descendants de Lot.

Ellen White affirme qu’elle vit ‘des déta-
chements de l’armée du Seigneur se joig-
nant à l’ennemi’, puis que ‘tribu après tribu 
quittaient les rangs de celui-ci pour s’unir au 
peuple de Dieu qui observent les commande-
ments.’ Ces trois tribus viennent des ‘églises 
condamnées’ et des ‘rangs de l’ennemi.’

« Dans une vision, il m’a été montré deux 
armées engagées dans un terrible conflit. 
L’une était précédée par des étendards por-
tant les insignes du monde ; l’autre, par la 
bannière teinte de sang du Prince Emma-
nuel. Etendard après étendard jonchaient la 
poussière, à mesure que des détachements de 
l’armée du Seigneur se joignaient à l’ennemi 
et que tribu après tribu quittaient les 
rangs de celui-ci pour s’unir au peuple de 
Dieu qui observe les commandements. » 
Testimonies, vol. 8, p. 41 (voir Témoignages 
pour l’Eglise, vol. 3, p. 263

Illustrés par ces trois tribus, nous voyons 
ces membres répondant au message du grand 
cri. Ces tribus ont échappé à Babylone. Elles 
étaient auparavant sous l’emprise symbolique 
de la Babylone moderne, mais à mesure que 
les questions se clarifient, elles répondent à 
l’appel d’en sortir. Elles sont les ‘autres bre-
bis’, ou les autres ‘enfants de Dieu demeurés 
dans Babylone’, que le Seigneur appellera à 
quitter durant la période du temps de la pluie 
de l’arrière-saison.

« Quand ‘ceux qui ont cru à la vérité, 
mais qui ont pris plaisir à l’injustice’ (2 
Thessaloniciens 2 : 12), seront abandonnés 
à une puissance d’égarement et croiront ‘au 
mensonge’, la lumière de la vérité brillera sur 
ceux qui seront prêts à la recevoir. A ce mo-
ment-là, tous les enfants de Dieu demeurés 
dans Babylone obéiront à l’appel : ‘Sortez 
du milieu d’elle, mon peuple’ (Apocalypse 
18 : 4). » La Tragédie des Siècles, p. 421.

Edom, Moab et Ammon
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Edom, Moab et Ammon

UNE HISTOIRE DE HAINE ET D’OPPOSITION
Afin de comprendre qui sont ces trois tri-

bus et ce qu’elles représentent, il nous faut 
appliquer la règle prophétique utilisée pré-
cédemment dans ce livre : chercher à con-
sidérer Edom, Moab et Ammon comme des 
tribus spirituelles et non littérales. Dans la 
prophétie, pour comprendre une application 
spirituelle moderne il nous faut tout d’abord 
comprendre la contrepartie littérale ancienne, 
et, en faisant ainsi, développer la fondation 
d’une information nous permettant d’établir 
une application spirituelle moderne.

Edom signifie ‘rouge’, et il s’agit d’un au-
tre nom pour Esaü et ses descendants :

Et Esaü dit à Jacob : Laisse-moi, je te 
prie, manger de ce roux, de ce roux-là, car je 
suis fatigué. C’est pour cela qu’on a donné à 
Esaü le nom d’Edom. Jacob dit : Vends-moi 
aujourd’hui ton droit d’aînesse. Esaü répon-
dit : Voici, je m’en vais mourir ; à quoi me 
sert ce droit d’aînesse ? Et Jacob dit : Jure-
le moi d’abord. Il le lui jura, et il vendit son 
droit d’aînesse à Jacob. Alors Jacob donna 
à Esaü du pain et du potage de lentilles. Il 
mangea et but, puis se leva, et s’en alla. C’est 
ainsi qu’Esaü méprisa le droit d’aînesse. 
Genèse 25 : 30-34.

 
A ce qu’il n’y ait ni impudique, ni profane 

comme Esaü, qui pour un mets vendit son 
droit d’aînesse. Vous savez que, plus tard, 
voulant obtenir la bénédiction, il fut rejeté, 
quoiqu’il la sollicitât avec larmes ; car son 
repentir ne put avoir aucun effet. Hébreux 
12 : 16-17.

La tribu d’Edom était frère avec Israël. 
Esaü était un profane impudique qui avait 
rejeté son droit d’aînesse pour les plaisirs de 
ce monde. Moab signifie ‘du père’, et est la 
tribu descendant de la relation incestueuse de 
Lot avec sa fille aînée. Ammon signifie ‘onc-
le paternel’, et il s’agit de la tribu des descen-
dants de la relation incestueuse de Lot avec 
sa fille cadette.

Les deux filles devinrent enceintes de leur 
père. L’aînée enfanta un fils, qu’elle appela 
du nom de Moab : c’est le père des Moabites, 
jusqu’à ce jour. La plus jeune enfanta aussi 
un fils, qu’elle appela du nom de Ben Am-
mi : c’est le père des Ammonites, jusqu’à ce 
jour. Genèse 19 : 36-38.

Nous voyons que les trois tribus de Dani-
el 11 : 41 sont de proches parents spirituels 
de l’Israël spirituel, et sont caractérisées par 
la fornication ou l’inceste, représentant leur 
implication dans des relations illicites — une 
des principales caractéristiques de la Baby-
lone moderne. L’histoire de ces anciennes 
tribus représente une haine profonde et an-
cienne et une résistance à l’œuvre du peuple 
de Dieu, illustrant l’opposition spirituelle de 
ces tribus spirituelles modernes à l’œuvre du 
peuple de Dieu de nos jours. 

Ainsi parle le Seigneur, l’Eternel : parce 
qu’Edom s’est livré à la vengeance envers 
la maison de Juda, parce qu’il s’est rendu 
coupable et s’est vengé d’elle. Ezéchiel 25 : 
12.

J’ai entendu les injures de Moab et les 
outrages des enfants d’Ammon, quand ils 
insultaient mon peuple et s’élevaient avec 
arrogance contre ses frontières. C’est pour-
quoi, je suis vivant ! dit l’Eternel des armées, 
le Dieu d’Israël, Moab sera comme Sodome, 
et les enfants d’Ammon comme Gomorrhe, 
un lieu couvert de ronces, une mine de sel, 
un désert pour toujours ; le reste de mon 
peuple les pillera, le reste de ma nation 
les possédera. Cela leur arrivera pour leur 
orgueil, parce qu’ils ont insulté et traité 
avec arrogance le peuple de l’Eternel des 
armées. Sophonie 2 : 8-10.

Remarquez qu’il n’est pas seulement pro-
phétisé que le reste du peuple de Dieu ne les 
pillera pas seulement, mais les possédera. 
Par le passé, ces trois tribus se sont opposées 
au peuple de Dieu, et leur faux culte était un 
piège constant. Edom, Moab et Ammon, bien 
que proches parents de l’ancien Israël, furent 
les ennemis du peuple de Dieu, pratiquant 
l’idolâtrie en opposition avec l’adoration du 
vrai Dieu. Leur relation et leur opposition à 
l’ancien Israël eut pour effet une distinction 
spéciale provenant de Dieu en rapport avec 
leur acceptation du vrai culte à Dieu. Voir 1 
Rois 11 : 5, 7 ; 2 Chroniques 25 : 14.

L’Ammonite et le Moabite n’entreront 
point dans l’assemblée de l’Eternel même à 
la dixième génération et à perpétuité, parce 
qu’ils ne sont pas venus au-devant de vous 
avec du pain et de l’eau, sur le chemin, lors 
de votre sortie d’Egypte, et parce qu’ils ont 
fait venir contre toi à prix d’argent Balaam, 
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fils de Beor, de Pethor en Mésopotamie, pour 
qu’il te maudisse. Mais l’Eternel, ton Dieu, 
n’a point voulu écouter Balaam ; et l’Eternel, 
ton Dieu, a changé pour toi la malédiction 
en bénédiction, parce que tu es aimé de 
l’Eternel, ton Dieu. Tu n’auras souci ni de 
leur prospérité ni de leur bien-être, tant que 
tu vivras, à perpétuité. Tu n’auras point en 
abomination l’Edomite, car il est ton frère ; 
tu n’auras point en abomination l’Egyptien, 
car tu as été étranger dans son pays : les fils 
qui leur naîtront à la troisième génération 
entreront dans l’assemblée de l’Eternel. Deu-
téronome 23 : 3-8

Ellen White nous informe que Daniel et 
l’Apocalypse se complètent mutuellement. 
Lorsqu’elles sont considérées comme une 
entité spirituelle unique, ces trois tribus 
reflètent une triple division de la Babylo-
ne moderne, complétant la description de 
celle-ci que l’on trouve dans le livre de 
l’Apocalypse. 

BABYLONE ET LA TRIPLE UNION
Et la femme que tu as vue, c’est la grande 

ville qui a la royauté sur les rois de la terre. 
Apocalypse 17 : 18.

Dans la prophétie une ‘grande ville’ rep-
résente un royaume. Voir Apocalypse 11 : 8 ; 
21 : 10. Le message du deuxième ange est un 
appel à sortir du royaume de Babylone, car 
elle est représentée ici par ‘la grande ville’.

Et un autre ange le suivit, en disant : El-
le est tombée, elle est tombée, Babylone, la 
grande ville, parce qu’elle a abreuvé toutes 
les nations du vin de la fureur de son impudi-
cité. Apocalypse 14 : 8 (version Ostervald)

L’Apocalypse décrit la nature triple de ‘la 
grande cité’, (le royaume de Babylone) :

Et la grande ville fut divisée en trois 
parties, et les villes des nations tombèrent, et 
Dieu se souvint de Babylone la grande, pour 
lui donner la coupe du vin de son ardente co-
lère. Apocalypse 16 : 19.

Et je vis sortir de la bouche du dragon, et 
de la bouche de la bête, et de la bouche du 
faux prophète, trois esprits impurs, sembla-
bles à des grenouilles. Apocalypse 16 : 13.

La triple constitution de la Babylone mo-
derne est constituée du dragon, de la bête et 

du faux prophète. Cette  triple confédération 
est une réunion du spiritisme, symbolisé par 
le dragon ; du catholicisme, symbolisé par la 
bête, et du protestantisme apostat, symbolisé 
par le faux prophète. Le protestantisme ac-
complit la prophétie d’Apocalypse 13 : 11, 
et parle comme un dragon en légiférant une 
loi nationale du dimanche. C’est donc à cette 
période de l’histoire que ces trois puissances 
spirituelles impures se rassemblent en une 
triple union. 

« Par un décret renforçant l’institution de 
la papauté, qui est une violation de la loi de 
Dieu, les Etats-Unis se sépareront complète-
ment de la justice. Quand le protestantisme 
essaiera de se rapprocher de la puissance 
romaine et du spiritisme, quand sous la pres-
sion de cette triple alliance les Etats-Unis 
auront rejeté chaque principe de leur consti-
tution en tant que gouvernement protestant et 
républicain, quand enfin ils propageront les 
erreurs et les tromperies de la papauté, alors 
nous saurons que le temps est arrivé où Satan 
opérera des prodiges et des miracles et que la 
fin est proche. » Témoignages pour l’Eglise, 
vol. 2, p. 179.

Ces trois puissances spirituelles s’unissent 
contre la loi de Dieu et contre son peuple, 
et ils démontrent par là une haine et une 
résistance semblables aux tribus de l’ancien 
temps : Edom, Moab et Ammon. Par consé-
quent, ces trois tribus représentent la triple 
division de la Babylone moderne, ainsi que 
ces gens qui sortiront de cette dernière. La 
triple alliance entre le dragon, la bête et le 
faux prophète, qui constitue la grande vil-
le de Babylone, est finalement rompue au 
temps de la loi du dimanche, précisément 
lorsqu’Edom, Moab et Ammon sont repré-
sentés échappant à la main de la Papauté.

CONFIRMATION DES PROPHÈTES
En accord avec Daniel et l’Apocalypse, de 

nombreuses prophéties bibliques, illustrant 
les événements de la fin des temps font le 
portrait de trois ennemis opposés à l’œuvre 
de Dieu et à son peuple :

Dans Nombres 22, nous trouvons un par-
allèle clairement expliqué de la période de la 
pluie de l’arrière-saison alors que les enfants 
d’Israël étaient sur le point d’entrer dans la 
Terre Promise. Moab, Madian et Balaam 
s’étaient soulevés pour résister aux plans de 
Dieu et lutter contre son peuple.

Edom, Moab et Ammon
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Edom, Moab et Ammon

Au temps de Néhémie, une histoire dont 
Ellen White dit qu’elle est le symbole de 
l’œuvre devant être accomplie de nos jours 
par le peuple de Dieu ; nous trouvons San-
ballat, un Moabite, Tobija, un Ammonite et 
Guéschem, l’Arabe qui se soulevèrent pour 
résister à l’œuvre de Dieu et à son peuple.

Dans l’histoire du triomphe de Josaphat, 
décrite dans 2 Chroniques 20, nous décou-
vrons une illustration du triomphe final du 
peuple de Dieu alors que Josaphat est en 
guerre contre Edom, Moab et Ammon, les 
chantres conduisant la marche.

Dans l’histoire de Gédéon, que l’on trou-
ve dans Juges 6-8, une puissante illustration 
du triomphe final du peuple de Dieu ressort, 
alors que Gédéon fait la guerre à Madian, un 
descendant d’Abraham, Amalek, un descen-
dant d’Esaü, et les fils de l’orient.

Mais l’un des passages prophétique des 
plus importants identifiant les trois ennemis 
se trouve dans Esaïe 11 : 10-15. Ellen White 
fait le commentaire suivant, concernant les 
trois premiers versets :

« ‘Le Seigneur, l’Eternel parle, lui qui 
rassemble les exilés d’Israël : je réunirai 
d’autres peuples à lui, aux siens déjà ras-
semblés.’ Esaïe 56 : 8.

« ‘Consultez le livre de l’Eternel, et li-
sez !’ Esaïe 34 : 16. ‘En ce jour, le rejeton 
d’Isaï sera là comme une bannière pour les 
peuples ; les nations se tourneront vers lui, 
et la gloire sera sa demeure. Dans ce même 
temps, le Seigneur étendra une seconde 
fois la main, pour racheter le reste de son 
peuple, dispersé en Assyrie et en Egypte, à 
Pathros et en Ethiopie, à Elam, à Schinéar et 
à Hamath, et dans les îles de la mer. Il élève-
ra une bannière pour les nations, il rassem-
blera les exilés d’Israël, et il recueillera les 
dispersés de Juda, des quatre extrémités de la 
terre.’ Esaïe 11 : 10-12.

«  Ces paroles exposent notre mission. 
Ce passage de l’Ecriture doit être reçu par 
notre peuple comme un message pour notre 
temps. La bonne nouvelle du salut doit êt-
re apportée à ceux qui ne l’ont pas enten-
due. » Review and Herald, 23 juin 1904.

Ce passage d’Esaïe détermine notre missi-
on en relation avec la question du Sabbat, car 
une bannière est définie comme un étendard 
ou un drapeau.

L’étendard ou la bannière mis en relation 
avec ‘le livre de la loi’ et qui est ‘élevé’ est 
le Sabbat :

« C’est maintenant que le vrai sabbat do-
it être présenté aux gens oralement et par 
écrit. Etant donné que le quatrième comman-
dement du décalogue et ceux qui l’observent 
sont ignorés et méprisés, les quelques per-
sonnes sincères savent que ce n’est pas le 
moment de fermer les yeux, mais au contraire 
d’exalter la loi de Jéhovah en déployant la 
bannière sur laquelle est inscrit le message 
du troisième ange : ‘C’est ici la persévérance 
des saints, qui gardent les commandements 
de Dieu et la foi de Jésus.’ Apocalypse 14 : 
12. » Evangéliser p. 255 ; voir également les 
Témoignages pour l’Eglise, vol. 3, p. 18-20, 
et Premiers Ecrits, p. 74.

Ellen White commente également le ver-
set suivant de la prophétie d’Esaïe :

La jalousie d’Ephraïm disparaîtra, et ses 
ennemis en Juda seront anéantis ; Ephraïm 
ne sera plus jaloux de Juda, et Juda ne sera 
plus hostile à Ephraïm. Esaïe 11 : 13.

« La croix du Christ est le gage de notre 
communion et de notre union. Le temps do-
it venir où les sentinelles comprendront ; 
lorsque la trompette donnera un certain son, 
lorsqu’Ephraïm ne sera plus jaloux de Juda, 
et Juda ne sera plus hostile à Ephraïm’. » Re-
view and Herald, 3 janvier 1899.

Par conséquent, nous comprenons que ce 
passage dévoile notre mission en relation 
avec la question du Sabbat. Il révèle aussi le 
moment où le peuple de Dieu s’unira et ap-
portera la ‘bonne nouvelle du salut’ ‘à ceux 
qui ne l’ont pas entendue’. 

Le verset suivant de la prophétie d’Esaïe 
décrit les trois tribus qui échappent à la main 
du ‘roi du nord’ dans la prophétie de Daniel :

Mais ils voleront sur l’épaule des Philis-
tins, vers la mer ; ensemble ils pilleront les 
fils de l’orient ; ils étendront leurs mains sur 
Edom et Moab ; les enfants d’Ammon leur 
seront assujettis.

Et l’Eternel mettra à sec le bras de mer 
de l’Egypte, il lèvera sa main sur le fleuve, 
avec un  souffle terrible ; il le partagera en 
sept ruisseaux, et fera qu’on y passe avec des 
chaussures.

Et il y aura une route pour le reste de 
son peuple, qui sera réchappé de l’Assyrie, 
comme il y en eut une pour Israël, lorsqu’il 
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remonta du pays d’Egypte. Esaïe 11 : 14-16 
(version Ostervald).

La question à laquelle doit faire face le 
monde en ce temps-là sera la loi de Dieu, et 
nous voyons le peuple de Dieu uni qui ‘étend 
sa main sur Edom et Moab, et les enfants 
d’Ammon’. Ces trois tribus qui ont échappé 
à la main de la Papauté dans la prophétie de 
Daniel, sont soumis au peuple de Dieu, sym-
bolisant leur acceptation de la puissance et 
de l’autorité qui pousse le peuple de Dieu.  
Ces trois tribus ne sont pas seulement reçu-
es en récompense, mais accomplissent aussi 
la prophétie de Sophonie 2 : 8-10, dont nous 
avons parlé plus haut.

Et beaucoup de peuples et de nombreuses 
nations viendront chercher l’Eternel des ar-
mées à Jérusalem et implorer l’Eternel. Ainsi 
parle l’Eternel des armées : en ces jours-là, 
dix hommes de toutes les langues des nations 
saisiront un Juif par le pan de son vêtement, 
et diront : nous irons avec vous, car nous 
avons appris que Dieu est avec vous. Zacha-
rie 8 : 22-23.

Ce passage se termine avec une illustrati-
on de la délivrance finale alors que le reste 
suit la route préparée pour lui ‘comme il y 
en eut une pour Israël, lorsqu’il remonta du 
pays d’Egypte’.

Nous voyons ici Edom, Moab et Ammon 
décrits à la fin de la pluie de l’arrière-saison, 
car la délivrance finale est la scène suivante 
du passage d’Esaïe. Esaïe utilise Edom, Mo-
ab et Ammon pour décrire la fin du message 
du grand cri, tandis que ces trois tribus décri-
vent le début de ce message dans Daniel 11 : 
41. Il existe une seule différence entre ces tri-
bus dans les deux textes d’Esaïe et de Dani-
el : dans Daniel, il s’agit des ‘principaux des 
enfants d’Ammon’, tandis qu’Esaïe ne parle 
que des ‘enfants d’Ammon’.

Le mot ‘principaux’ de Daniel 11 : 41 si-
gnifie ‘premiers résultats’, et il vient d’un 
mot dont la racine signifie ‘criblage’. Edom, 
Moab et Ammon, dans Daniel sont les ‘pre-
miers résultats’ du message du grand cri qui 
commence à joindre le peuple de Dieu à la 
période du passage de la loi du dimanche 
aux Etats-Unis. Il s’agit aussi de l’époque où 
le criblage s’éloigne de l’Eglise Adventiste 
pour se diriger vers le monde. Lorsque, dans 
Esaïe la pluie de l’arrière-saison arrive à sa 

fin, ces trois tribus ne sont plus les ‘premiers 
résultats’, et ne sont donc plus les ‘princi-
paux’ des enfants d’Ammon.

Lorsque nous comprenons que ces trois 
tribus sont les reflets, dans Daniel, de la 
triple division de Babylone, décrite dans 
l’Apocalypse, nous réalisons le lien puissant 
qui unit ces deux livres prophétiques. Il nous 
est dit que nous devons nous attendre à un 
tel lien lorsque nous comprendrons ‘comme 
nous le devons’ ces livres prophétiques.

Daniel 11 : 41 nous donne des informati-
ons concernant les événements qui sont sur 
le point d’avoir lieu : le criblage, la persécu-
tion, la purification du peuple de Dieu, la loi 
du dimanche, et la pluie de l’arrière saison, 
pour en citer quelques-unes. Si cette comp-
réhension des événements est correcte, cela 
ne nécessite-t-il pas une progression de notre 
expérience personnelle proportionnellement 
avec les temps dans lesquels nous vivons ? 
L’une des grandes forces de cette comp-
réhension de Daniel 11 : 40-45 est que les 
événements sont en train de se réaliser dans 
notre monde. Il est certain que nous voyons 
les signes des temps se déployer devant nos 
yeux, témoignant de l’imminence des questi-
ons décrites dans ces trois derniers chapitres, 
concernant le texte de Daniel 11 : 41.

Edom, Moab et Ammon

uu« Quel que soit le niveau intellec-
tuel d’un homme, qu’il ne pense pas un 
seul instant qu’il ne lui est pas nécessaire 
de sonder sérieusement et continuelle-
ment les Ecritures afin d’obtenir plus de 
lumière. En tant que membres du peuple 
de Dieu, nous sommes appelés à étudier 
individuellement les prophéties. » Témoi-
gnages pour l’Eglise, vol. 2, p. 367.tt
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Il étendra sa main sur divers pays, et le 
pays d’Egypte n’échappera point. Il se ren-
dra maître des trésors d’or et d’argent, et de 
toutes les choses précieuses de l’Egypte ; les 
Libyens et les Ethiopiens seront à sa suite. 
Daniel 11 : 42-43.

Nous avons découvert que prophétique-
ment, le mot ‘main’ était une illustration 
d’une puissance qui soumet à son pouvoir, 
à son influence ou à son contrôle une au-
tre puissance. La suite des événements de 
Daniel 11 : 40-45 débute au verset quarante 
avec le ‘roi du nord’ qui fond sur le ‘roi du 
sud’. Il s’avance dans les pays qui faisaient 
auparavant partie du domaine du roi du sud. 
Nous avons relié le message du verset qua-
rante à l’effondrement de l’Union Soviétique 
en 1989, dû à l’union entre la Papauté et 
les Etats-Unis. Le verset quarante révèle un 
événement historique de la plus haute impor-
tance, utilisé par le Seigneur pour déterminer 
le point de départ des derniers versets de Da-
niel onze. Le roi du sud est balayé.

Dans Daniel 11 : 41, nous avons vu, au 
moyen des symboles utilisés dans ce verset, 
que les Etats-Unis étaient placés sous le con-
trôle spirituel de la Papauté. Nous avions 
déjà parlé de l’enseignement d’Ellen White 
qui dit qu’une grande partie de l’histoire de 
Daniel onze ‘se répétera’ lorsque les derniers 
versets de ce chapitre se réaliseront. Certai-
nes de ces choses furent les événements mis 
en relation avec l’arrivée au pouvoir de la 
Papauté, qui a été le point de départ du Mo-
yen-Âge. L’arrivée au pouvoir de la Papauté 
dans le but de contrôler le monde n’était en 
elle-même qu’une répétition de l’histoire, car 
la Rome païenne avait conquis trois lieux 
géographiques afin de gouverner le monde. 
De même, la Papauté dut arracher trois cor-
nes avant d’arriver au contrôle du monde. 

Premièrement, la Rome moderne est 
présentée comme usant de représailles et 
balayant le roi du sud — le ‘royaume’ de 
l’athéisme qui a causé sa blessure mortelle 
en 1798. Son deuxième obstacle est le ‘plus 

Revenir d’entre les morts

beau des pays’, les Etats-Unis. Suivant les 
Etats-Unis, nous voyons la troisième entrave 
illustrée par l’asservissement de ‘l’Egypte’, 
ou le reste du monde, sous son contrôle spiri-
tuel, puis revenant à sa position première de 
souverain du monde.

La Rome païenne, la Rome papale du 
Moyen-Âge, et la papauté d’aujourd’hui ont 
chacune vaincu trois obstacles afin de monter 
sur le trône du monde. Bien que ces histoires 
soient parallèles du fait des trois obstacles, 
elles sont différentes sur bien des points. La 
Rome païenne conquit littéralement le mon-
de au moyen de ses prouesses militaires. Le 
Rome papale du Moyen-Âge prit place sur 

le trône du monde en conquérant littérale-
ment les trois cornes, bien qu’elle n’ait pu 
le faire avec sa propre force militaire, mais 
grâce à la puissance de ses alliés. Lorsque 
les trois cornes furent littéralement soumises, 
l’asservissement spirituel fut renforcé. La 
Papauté actuelle vaincra spirituellement le 
royaume du sud, le plus beau des pays, puis 
l’Egypte, bien que des conséquences littéra-
les suivent.

Dans Daniel 11 : 41 les Etats-Unis seront 
sous le contrôle de la Papauté, lorsqu’ils 
prépareront une loi nationale du dimanche 
— la marque de l’autorité papale. Au verset 
quarante et un, la soumission des Etats-Unis 
à la ‘main’  se rapporte à l’identification de 
ceux qui échapperont à la main de la Papauté.

L’OBSTACLE FINAL DU ROI DU NORD
Dans Daniel 11 : 42, nous voyons le 

‘roi du nord’ ‘étendre sa main’ encore une 
fois. Cette fois c’est contre son obstacle fi-
nal, représenté par ‘divers pays’ et ‘le pays 
d’Egypte’. Le ‘pays d’Egypte symbolise le 

uu« Les livres de Daniel et de 
l’Apocalypse sont d’une grande impor-
tance pour nous, et devraient être étu-
diés avec le plus grand zèle. » Review 
and Herald, 21 juin 1898.tt



54  Une étude prophétique de Daniel - Le temps de la fin Une étude prophétique de Daniel - Le temps de la fin        55

monde avec toutes ses nations.
« Pourquoi trouve-t-on si difficile de vivre 

dans l’humilité et le renoncement ? C’est que 
l’on n’est pas encore mort au monde. On 
croit être mort, et l’on vit encore. Nombreux 
sont ceux qui soupirent après les poireaux 
et les oignons d’Egypte. On prétend aller 
au ciel tout en imitant autant que possible 
le monde dans le vêtement et la conduite. 
C’est vouloir entrer par une autre porte, au 
lieu d’entrer par la porte étroite et de suivra 
le sentier étroit. » Message à la jeunesse, p. 
125-126.

« Je suis attristée en pensant à la con-
dition du peuple de Dieu. Le Seigneur ne 
nous a pas fermé le ciel, mais c’est notre 
continuelle infidélité qui nous a séparés de 
Dieu. L’orgueil, la convoitise et l’amour du 
monde cohabitent dans les cœurs qui se sont 
libérés de la crainte d’être repoussés ou con-
damnés. … L’Eglise s’est détournée de son 
chef, le Christ ; elle retourne résolument vers 
l’Egypte. … N’avons-nous pas recherché 
l’amitié et l’approbation du monde plus que 
la présence du Christ et une connaissance 
plus profonde de sa volonté ? » Testimonies, 
vol. 5, p. 217-218 (voir Service Chrétien, p. 
49).

« Nombreux sont ceux qui ne grandissent 
pas spirituellement, parce qu’ils ne prennent 
pas Dieu au mot. Ils se conforment au mon-
de. Chaque jour, ils se rapprochent et plan-
tent leur tente plus près de l’Egypte, alors 
qu’ils devraient faire leur camp à un jour 
de marche plus près de la Canaan céleste. » 
Signs of the Times, 6 mars 1884.

« Les plaies dont souffrit l’Egypte quand 
Dieu était sur le point d’en faire sortir son 
peuple étaient de même nature que celles, 
plus terribles et plus universelles, qui fon-
dront sur le monde avant la délivrance finale 
du peuple de Dieu. » La Tragédie des Sièc-
les, p. 680.

« Le Dieu d’Israël exécutera ses juge-
ments contre les dieux de ce monde comme 
il l’a fait contre les dieux de l’Egypte. » Evé-
nements des derniers jours, p. 242, n° 881.

Le contexte du passage que nous prenons 
en considération nous révèle que la prochai-
ne étape après le passage de la loi du diman-
che aux Etats-Unis, sera, pour la Papauté de 

se diriger vers le reste du monde. L’Esprit de 
Prophétie décrit également cela :

« Quand l’Amérique, le pays de la liberté 
religieuse, s’unira à la papauté pour forcer les 
consciences et obliger les hommes à observer 
un faux sabbat, les habitants du monde entier 
seront amenés à suivre son exemple. » Té-
moignages pour l’Eglise, vol. 2, p. 434

« Les nations étrangères suivront 
l’exemple des Etats-Unis. Bien que ceux-ci 
ouvriront la voie, la même crise affectera 
notre peuple dans le monde entier. » Testi-
monies, vol. 6, p. 395 (voir Evénements des 
derniers jours, p. 139, n° 480).

Il s’agit là de l’ordre dans lequel arriveront 
ces événements dont parle Apocalypse treize, 
et Ellen White confirme cet ordre de conquê-
te du monde par la Papauté. Tout d’abord les 
Etats-Unis parlent ‘comme un dragon’, lors 
du passage de la loi nationale du dimanche, 
mais ils forment aussi une image à la bête :

Puis je vis monter de la terre une autre bê-
te, qui avait deux cornes semblables à celles 
d’un agneau, et qui parlait comme un dra-
gon. Apocalypse 13 : 11.

Le mot ‘parlait’ décrit l’action d’un gou-
vernement :

« C’est par ses lois et par ses décisions ju-
diciaires qu’une nation ‘parle’ » La Tragédie 
des Siècles, p. 479.

‘L’image de la bête’ est une description de 
l’utilisation d’une puissance séculière pour 
mettre en application un dogme religieux :

« Quand les Eglises de notre pays [les 
Etats-Unis], ayant conclu un accord sur les 
points qu’elles partagent en commun, influ-
enceront l’Etat pour imposer leurs décrets et 
pour soutenir leurs institutions, l’Amérique 
protestante aura formé une image à la hiérar-
chie romaine. » L’Histoire de la Rédemption, 
p. 393.

C’est officiellement lors de la mise en vi-
gueur de la loi nationale du dimanche que les 
Etats-Unis parleront comme un dragon, et 
formeront une image à la bête. Sans aucun 
doute, de nombreux événements conduiront 
à cet acte d’apostasie, mais cela aura lieu 
après l’accomplissement d’Apocalypse 13 : 
11, lorsque les Etats-Unis forceront le monde 
à former, lui aussi, une image à la bête :

Revenir d’entre les morts
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Disant aux habitants de la terre de faire 
une image à la bête qui avait la blessure de 
l’épée et qui vivait. Apocalypse 13 : 14.

Le monde formera sa propre image à la 
bête, et les Etats-Unis la rempliront de puis-
sance. Par définition, si le monde doit faire 
une image à la bête, et ainsi ‘imposer’ et 
‘soutenir’ les ‘décrets’ des ‘églises’, il faut 
qu’un système mondial soit mis en place, tel 
que les Nations Unies.

Et il lui fut donné d’animer l’image de la 
bête, afin que l’image de la bête parlât, et 
qu’elle fit que tous ceux qui n’adoreraient 
pas l’image de la bête fussent tués. Apoca-
lypse 13 : 15.

TROMPÉS PAR LE SPIRITISME
Lorsque les Etats-Unis voteront la loi na-

tionale de dimanche, ils ne feront pas que 
de parler comme un dragon, mais érigeront 
aussi une image à la bête. Après cette action, 
‘le plus beau des pays’, les Etats-Unis, trom-
peront le monde entier au moyen d’une puis-
sance spirite, associée si profondément avec 
l’histoire de l’Egypte :

« Je fus ramenée aux enfants d’Israël en 
Egypte. Je vis [que] lorsque Dieu agissait 
par Moïse devant Pharaon, les magiciens 
vinrent et dire qu’ils pouvaient faire de mê-
me. Je vis cette même œuvre, semblable à 
celle des magiciens d’autrefois, se mettre en 
place dans le monde et parmi les soi-disant 
églises. » Manuscript Releases, vol. 9, p. 
129-130.

C’est au moyen de cette tromperie que le 
monde entier sera amené à l’adoration de la 
Papauté :

Et elle séduisait les habitants de la terre 
par les prodiges qu’il lui était donné d’opérer 
en présence de la bête. Apocalypse 13 : 15.

L’asservissement spirituel décrit par Jean 
est représenté par Daniel au verset quarante 
deux lorsque le ‘roi du nord’ étend sa ‘main’ 
sur ‘divers pays’ d’‘Egypte’. Lorsque les 
Etats-Unis fera ‘que la terre et ses habitants 
adorent la première bête, dont la blessure 
mortelle avait été guérie’ (Apocalypse 13 : 
12), le monde adorera en réalité Satan, car 
adorer ‘la bête’ signifie ‘adorer le dragon qui 
a donné la puissance à la bête’.

« Satan, dans son orgueil et son arro-
gance, s’était proclamé souverain légitime 
et permanent du monde, le possesseur de 
toutes ses richesses et de sa gloire, revendi-

quant l’hommage de tous ses habitants, com-
me s’il avait lui-même créé le monde et les 
choses qui y sont contenues. » Review and 
Herald, 1er septembre 1874.

Te voilà tombé du ciel, astre brillant, fils 
de l’aurore ! Tu es abattu à terre, toi, le vain-
queur des nations ! Tu disais en ton cœur : 
je monterai au ciel, j’élèverai mon trône au-
dessus des étoiles de Dieu ; je m’assiérai sur 
la montagne de l’assemblée, à l’extrémité du 
septentrion ; je monterai sur le sommet des 
nues, je serai semblable au Très-Haut. Esaïe 
14 : 12-14.

« Depuis sa chute, Satan est à l’œuvre 
pour s’établir en tant que maître de cette 
terre. » Review and Herald, 9 mars 1886.

LES DEUX CATÉGORIES DANS CE MONDE
Après avoir écrit que ‘les habitants de la 

terre’ feront une ‘image à la bête’, Jean dé-
crit, dans Apocalypse 13 : 16 ‘tous’ ceux qui 
seront touchés par cet acte, et les divise en 
deux catégories — ‘petits et grands, riches et 
pauvres, libres et esclaves’. L’Egypte antique 
avait deux voisins qui possèdent des histoires 
intéressantes.

Les Libyens, à l’ouest de l’Egypte, vivai-
ent au bord du désert, ce qui les empêcha de 
prospérer, de quelque manière que ce soit. Au 
fil des années ils ont jeté un regard chargé de 
désir vers l’Egypte et la vallée fertile du Nil. 
A plusieurs reprises ils ont essayé d’envahir 
l’Egypte, mais furent toujours repoussés. 
L’Egypte symbolise le monde entier, alors 
que la Libye représente ce qui est maintenant 
considéré comme le Tiers-monde. La Libye 
représente les pays pauvres, économique-
ment faibles, et tyrannisées, qui ont un désir 
croissant de s’élever au niveau de la prospé-
rité du monde occidental.

L’Ethiopie antique comptait non seu-
lement la Nubie, mais aussi une partie de 
l’Arabie occidentale bordant la Mer Rouge. 
Les Egyptiens convoitaient l’Ethiopie à cau-
se des mines d’or situées dans ses montag-
nes et ses richesses : bétail, ivoire, peaux, 
et ébène, et aussi car les produits d’Afrique 
centrale entraient en Egypte par les commer-
çants Ethiopiens. La richesse de l’Egypte 
passait tout d’abord dans les mains des 
habiles commerçants Ethiopiens. Comme 
l’Egypte moderne représente le monde, et 
la Libye, les pays pauvres du Tiers-monde, 
l’Ethiopie représentent les pays les plus af-
fluents du monde.
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Daniel s’associe au témoignage de Jean, 
en révélant que la Papauté contrôlera le mon-
de entier, les petits et les grands, les riches et 
les pauvres, les libres et les esclaves — la Li-
bye et l’Ethiopie. Voir Daniel 11 : 43 ; Apo-
calypse 13 : 16.

« A mesure que nous approchons de la fin 
de toutes choses, les prophéties de Daniel 
exigent une attention toute particulière, car 
elles nous parlent de l’époque même où nous 
vivons. Ces prophéties doivent être rappro-
chées de celles de Jean dans l’Apocalypse. » 
Prophètes et Rois, p. 416-417.

Daniel ajoute que les Libyens et les Ethio-
piens seront à sa suite. Voir Daniel 11 : 43.

Etre à la suite du ‘roi du nord’ signifie 
marcher avec lui alors qu’il écrase le monde 
entier. Jean écrit que la seconde bête faisait 
‘que la terre et ses habitants adoraient la pre-
mière bête’. Apocalypse 13 : 12. Dans le liv-
re, The Keys of This Blood (Clés de ce sang), 
écrit par Malachi Martin, nous trouvons un 
passage intéressant. Martin est dans les sec-
rets du Vatican et a écrit de nombreux livres 
concernant le Catholicisme. Dans ‘Keys of 
This Blood’, Martin entre dans les détails 
pour expliquer la raison pour laquelle le pape 
sera intronisé pour régner sur le monde en-
tier.

Alors que Malachi Martin aborde le pro-
blème de la structure des pays du monde, il 
décrit en profondeur la manière dont le pape 
les considère. Voici des citations de Keys of 
This Blood, révélant qu’une ‘carte contempo-
raine’ du monde serait tracée par le pape.

« En bref, cette carte contemporaine 
de honte serait l’expression graphique de 
l’atrocité que nous décrivons, avant autant 
d’affabilité, comme la division du monde 
entre le Nord et le Sud. Ce qui veut dire, en 
termes plus clairs : la division des nations et 
des populations parmi les nations entre les ri-
ches et les pauvres. …

« Telle est la carte de honte que le pape 
Jean Paul élève au monde par son jugement 
moral des arrangements géopolitiques qui 
mettent en place notre futur. …

« Sur cette carte moderne de la honte 
mondiale, le sujet de l’attention de Jean Paul 
est que le nord et le sud ne figurent pas en 
tant que termes géographiques précis. Il y a 
plutôt des frontières globales où la richesse 
et la pauvreté divisent non seulement les na-

tions, mais également les sociétés parmi les 
nations. …

« Le jugement moral de Jean Paul con-
cernant le nord et le sud est simple et clair, 
qu’il s’applique aux limites des Etats-Unis 
ou au monde entier. Il insiste sur le fait que 
dans une économie réglée par la morale, le 
riche ne devrait pas s’enrichir si le pauvre 
s’appauvrit. » Keys of This Blood, Malachi 
Martin, p. 163-164, 171.

L’EGYPTE N’ÉCHAPPERA PAS
Dans Daniel 11 : 42, le pays d’Egypte re-

présente le monde entier, dont de nombreux 
pays, selon Daniel, n’échapperont pas. Le 
mot traduit par ‘échapper’ dans ce verset 
est différent de celui du verset précédent. Le 
verset précédent communiquait l’idée selon 
laquelle les nations glissaient hors de la main 
qui les avait attrapées. Le mot échapper, dans 
ce verset, donne l’idée que l’on ne trouve pas 
de délivrance de la poigne de fer de Rome.

Au verset quarante et un, lorsque les Etats-
Unis passeront la loi du dimanche, parleront 
comme un dragon et érigeront une image à 
la bête, de nombreuses personnes succombe-
ront, mais il ne s’agit pas là de pays. Puis le 
monde suivra les Etats-Unis, et de nombreux 
pays, en fait, tous les pays du monde suc-
comberont alors qu’ils marcheront à la suite 
de la Papauté.

Le verset quarante deux nous montre le pa-
pe en train d’amener le monde à s’harmoniser 
avec la Papauté. Ici, nous voyons que le troi-
sième obstacle est abaissé, permettant ainsi à 
la Papauté de s’élever sur le trône du monde. 
A ce moment le ‘roi du nord’ cesse d’être une 
simple église pour revenir à une position de 
puissance géopolitique, dirigeant le monde. 
Cette position d’autorité lui avait été enle-
vée en 1798, lorsque le ‘roi du sud’ se heurte 
contre lui (voir Daniel 11 : 40). La blessure 
mortelle sera complètement guérie lorsque la 
Papauté étendra sa main sur le monde et ses 
différents pays, et qu’elle aura le ‘contrôle’ 
économique du monde. 

Nous savons qu’il prendra en main la di-
rection économique du monde, car Jean nous 
dit que « personne ne pût acheter ni vendre, 
sans avoir la marque, le nom de la bête ou 
le nombre de son nom. » Apocalypse 13 : 
17. Le texte de Jean peut être mis en relati-
on avec celui de Daniel, où celui-ci dit que 
le ‘roi du nord’ ‘se rendra maître des trésors 
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d’or et d’argent, et de toutes les choses pré-
cieuses de l’Egypte.’ Daniel 11 : 43.

Daniel utilise l’Egypte pour fournir le 
scénario qui permettra d’identifier les événe-
ments de la fin des temps. Il utilise l’Egypte 
pour symboliser le monde, de même que 
les voisins de l’Egypte antique pour diviser 
le monde entre les riches et les pauvres, les 
hommes libres et les esclaves. L’histoire de 
l’Egypte nous permet de voir l’influence spi-
rite qui induira en erreur et prendra au piège 
le monde afin que chacun accepte ce sophis-
me. Nous nous rappelons en effet le rôle des 
magiciens Egyptiens et leur résistance face 
aux plaies divines. L’histoire de l’Egypte 
révèle aussi le scénario parfait qui nous per-
mettra de reconnaître la délivrance finale du 
peuple de Dieu, telle qu’elle est présentée 
lors du passage de la Mer Rouge. Cependant, 
reconnaître que l’Egypte illustre le monde 
nous donne encore plus d’information, ayant 
impact sur cette période de temps.

L’APOSTASIE MÈNE À LA RUINE
Nous voyons la Papauté se rendre ‘maître 

des trésors d’or et d’argent, et de toutes les 
choses précieuses de l’Egypte’ Daniel 11 : 43. 
Dans Daniel 11 : 41 les Etats-Unis légifèrent 
une loi nationale du dimanche au début de 
son union avec la Papauté. A ce moment, la 
loi de cause à effet commence à avoir un im-
pact croissant sur l’environnement mondial.

« Nous approchons de ce temps à grands 
pas. Quand les Eglises Protestantes s’uniront 
avec le pouvoir civil pour prêter main-forte 
à une religion mensongère dont les ancêtres 
avaient subi les plus cruelles persécutions 
pour s’être opposés à elles, lorsque l’état 
utilisera sa puissance pour mettre en vigueur 
les décrets et soutenir les institutions de 
l’église, alors l’Amérique Protestante aura 
formé une image à la Papauté et on assistera 
à une apostasie nationale, qui aboutira à 
un désastre national. » Signs of the Times, 
22 mars 1910.

Tandis que les Etats-Unis, puis le monde 
légiféreront et mettront en vigueur l’apostasie 
contre Dieu, chaque pas les éloignant de la 
vérité sera suivi de jugements destructeurs 
plus nombreux et plus importants.

« Les principes catholiques romains seront 
pris sous la protection et la responsabilité de 
l’état. Cette apostasie nationale sera rapide-
ment suivie de la ruine nationale. » Evéne-
ments des derniers jours, p. 138, n° 474.

Chaque pas en direction de l’apostasie 
amènera une dévastation plus grande sur la 
terre. Lorsque Daniel révèle que le ‘roi du 
nord’ étend sa main sur l’Egypte et les autres 
pays dans Daniel 11 : 42, l’apostasie ne sera 
pas loin de son apogée. A ce moment-là, le 
monde subira les jugements de Dieu, à me-
sure que l’Esprit de Dieu se retirera et que 
la rébellion de l’homme sera comble. Dans 
de telles conditions, les habitants du monde 
rechercheront un Sauveur leur promettant 
le retour à la prospérité temporelle. Nous 
voyons ici un parfait stratagème du pape de 
Rome qui promettra la paix à la population 
dévastée. Cette situation de crise possède un 
parallèle dans l’histoire des plaies d’Egypte.

« Mais l’Egypte fut dévastée par des 
plaies avant que le Pharaon ne consente à 
écouter le grand JE SUIS. Il persista dans 
son entêtement jusqu’à la ruine de l’Egypte, 
et les Egyptiens, du serf le moins considéré 
au roi sur son trône, contemplèrent les ca-
davres de leurs premiers-nés. » Review and 
Herald, 23 avril 1901.

Dans une telle condition de dévastation, la 
population égyptienne était terrifiée, et prête 
à abandonner leurs ‘trésors d’or et d’argent, 
et  toutes les choses précieuses’

 « Les Egyptiens s’étaient enrichis du tra-
vail injuste qu’ils avaient imposé aux Israéli-
tes. Ces derniers, en se mettant en route vers 
leur nouvel héritage, avaient donc le droit 
de réclamer le paiement de leurs années de 
labeur. A cet effet, ils devront demander des 
articles de valeur facilement transportables. 
Du reste, Dieu va disposer les Egyptiens en 
leur faveur. Les puissants miracles accomplis 
pour leur délivrance frapperont les oppres-
seurs de telle sorte que les requêtes de leurs 
esclaves leur seront accordées. » Patriarches 
et Prophètes, p. 229.

Alors que le temps des jugements destruc-
teurs arrive sur l’humanité, et que l’apostasie 
du monde a laissé le contrôle à la Papauté, 
les conditions dans le monde auront apporté 
tant de terreur sur l’humanité que les gens 
seront prêts à délaisser leurs privilèges éco-
nomiques pour de fausses promesses de paix. 
Il est clair que l’histoire de l’Egypte éclaircit 
avec puissance le texte de Daniel 11 : 42-43.
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Mais des nouvelles de l’orient et du nord 
viendront le troubler ; et il sortira avec une 
grande fureur pour détruire et exterminer 
beaucoup de gens. Daniel 11 : 44 (version 
d’Ostervald).

Le mot traduit par ‘troubler’ dans le verset 
quarante quatre est aussi utilisé dans Daniel 
5 : 6, 9 : Alors le roi changea de couleur, et 
ses pensées le troublèrent ; les jointures 
de ses reins se relâchèrent, et ses genoux se 
heurtèrent l’un contre l’autre. … De sorte 
que le roi Belshatsar fut fort troublé, il chan-
gea de couleur et ses grands furent conster-
nés.

Dans la ‘Strong’s Concordance’ la pre-
mière définition est la suivante : trembler in-
térieurement ou être alarmé, agité, avoir peur 
ou être consterné très brusquement. Le ‘roi 
du nord’ de Daniel 11 : 44 reçoit un message 
qui l’amène à avoir une réaction similaire à 
celle de Belshatsar lorsque la main mysté-
rieuse écrivit sur le mur.

Les ‘nouvelles’ représentent un message 
qui troublera très fortement le ‘roi du nord’. 
La clé de ce message qui l’alarme et le rem-
plit de fureur est représentée  dans le symbo-
lisme prophétique de l’orient et du nord. Ces 
directions sont associées au Christ. L’orient 
symbolise la venue du Christ et le nord est la 
direction par laquelle les ennemis du peuple 
de Dieu lançaient leurs attaques, lorsqu’ils 
étaient utilisés par Dieu pour porter ses ju-
gements vengeurs contre l’apostasie d’Israël. 
Le nord symbolise un message de jugement.

« Bientôt apparaît vers l’orient une petite 
nuée noire, grande comme la moitié d’une 
main d’homme. Elle entoure le Sauveur et 
semble, à distance, enveloppée de ténèbres. 
Le peuple de Dieu la reconnaît comme le si-
gne du Fils de l’homme. » La Tragédie des 
Siècles, p. 695.

La parole fut adressée à Jérémie sur tout 
le peuple de Juda, la quatrième année de Jo-
jakim, fils de Josias, roi de Juda, — c’était 

la première année de Nébucadnetsar, roi de 
Babylone, — parole que Jérémie pronon-
ça devant tout le peuple de Juda et devant 
tous les habitants de Jérusalem en disant : … 
j’enverrai chercher tous les peuples du sep-
tentrion [du nord], dit l’Eternel, et j’enverrai 
auprès de Nébucadnetsar, roi de Babylone, 
mon serviteur ; je les ferai venir contre ce 
pays et contre ses habitants, et contre toutes 
ces nations à l’entour, afin de les dévouer par 
interdit, et d’en faire un objet de désolation. 
Jérémie 25 : 1-2, 9.

« Celui qui préside sur son Eglise et la 
destinée des nations achève la dernière tâche 
en faveur de ce monde. Il charge ses anges 
d’exécuter ses jugements. Que les pasteurs 
se réveillent, qu’ils comprennent la situati-
on. L’œuvre du jugement commence dans le 
sanctuaire. ‘Et voici, six hommes arrivèrent 
par le chemin de la porte supérieure du côté 
du septentrion, chacun son instrument de 
destruction à la main. Il y avait au milieu 
d’eux un homme vêtu de lin, et portant un 
écritoire à la ceinture. Ils vinrent se placer 
près de l’autel d’airain.’ Lisez Ezéchiel 9 : 
2-7. L’ordre est : ‘Tuez, détruisez les vieil-
lards, les jeunes hommes, les vierges, les 
enfants et les femmes ; mais n’approchez 
pas de quiconque aura sur lui la marque ; et 
commencez par Mon sanctuaire ! Ils com-
mencèrent par les anciens qui étaient devant 
la maison.’ Dieu dit : ‘Je ferai tomber leurs 
œuvres sur leur tête.’» Témoignages pour les 
Pasteurs, p. 219.

L’orient et le nord ne représentent pas seu-
lement le retour du Christ et un message de 
jugement, mais elles représentent Christ lui-
même :

Qui a suscité de l’orient celui que le salut 
appelle à sa suite ? Qui lui a livré les nations 
et assujetti des rois ? Qui a réduit leur glaive 
en poussière ? … Je l’ai suscité du septen-
trion, et il est venu ; de l’orient, il invoque 
mon nom ; il foule les puissants comme de la 
boue, comme de l’argile que foule un potier. 
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Qui l’a annoncé dès le commencement, pour 
que nous le sachions, et longtemps d’avance, 
pour que nous disions : C’est vrai ? Nul ne 
l’a annoncé, nul ne l’a prédit, et personne n’a 
entendu vos paroles. C’est moi le premier 
qui ai dit à Sion : Les voici, les voici ! Et à 
Jérusalem : J’envoie un messager de bonnes 
nouvelles ! Esaïe 41 : 2, 25-27.

Ce passage d’Esaïe identifie le Christ 
comme Celui qui serait suscité de l’orient 
et du nord. Il s’agit du passage concernant la 
justice du Christ, le dernier message de mi-
séricorde à un monde qui périt — le message 
du caractère du Christ. Voyez Les Paraboles, 
p. 364-365. Dans Daniel 11 : 44 nous trou-
vons la même ‘bonne nouvelle’ que le Christ 
a annoncée au début de son ministère :

L’Esprit du Seigneur, l’Eternel, est sur 
moi, car l’Eternel m’a oint pour porter de 
bonnes nouvelles aux malheureux ; Il m’a 
envoyé pour guérir ceux qui ont le cœur bri-
sé, pour proclamer aux captifs la liberté, et 
aux prisonniers la délivrance ; pour publier 
une année de grâce de l’Eternel, et un jour de 
vengeance de notre Dieu ; pour consoler tous 
les affligés. Esaïe 61 : 1-2.

La différence entre les ‘nouvelles’ de 
Daniel 11 : 44 et le message du Christ 
lorsqu’il était sur terre, est qu’à l’époque 
il ne s’agissait pas du ‘jour de vengeance 
de notre Dieu’. C’est la réalisation de cette 
‘vengeance’ mise en rapport avec les nouvel-
les de Daniel 11 : 44, qui fait trembler et qui 
effraie le ‘roi du nord’.

Les ‘bonnes nouvelles’ de la justice du 
Christ sont toujours accompagnées d’une ef-
fusion de Son Esprit :

« Quels furent les résultats de l’effusion 
de l’Esprit au jour de la Pentecôte ? — La 
bonne nouvelle d’un Sauveur ressuscité fut 
proclamée jusqu’aux extrémités du monde 
habité. » Conquérants Pacifiques, p. 43-44.

Ce message de bonnes nouvelles sera 
bientôt proclamé à nouveau. Cette fois-ci ce 
ne sera pas dans le contexte d’un ‘Sauveur 
ressuscité’, mais dans le contexte du retour 
du Christ et de la fin du jugement qui précè-
de — ‘un jour de vengeance pour l’Eternel’ 
(Esaïe 34 : 8). Ce message aura pour effet la 
peur et la vengeance des puissances liées au 
roi du nord.

Daniel 11 : 40-43 décrit l’infliction de la 
blessure mortelle faite à la Papauté en 1798, 
suivie du retour en trois étapes de la Papauté 
à sa position de puissance. Tout d’abord, el-
le se venge contre les puissances du ‘roi du 
sud’, puis entre dans le ‘plus beau des pays’, 
les Etats-Unis. Enfin, toutes les nations du 
monde, symbolisées par le pays ‘d’Egypte’, 
sont amenées en captivité. Après que ces 
trois obstacles soient renversés, nous voyons 
le ‘roi du nord’ contrôler le monde financier 
de la terre entière, révélant ainsi que la Pa-
pauté a retrouvé complètement la position 
initiale qu’elle possédait durant les 1260 an-
nées de suprématie papale.

Après cela, au verset 44, Daniel transfère 
notre attention sur le conflit final entre la 
Papauté et Dieu. Le scellement du peuple 
de Dieu commence au verset quarante et un, 
lors de la mise en vigueur de la loi nationale 
du dimanche aux Etats-Unis, mais le verset 
quarante-quatre décrit plus particulièrement 
le message du scellement, tout en illustrant la 
réaction de Satan face à ce message. Le mes-
sage du scellement est le message venant de 
l’orient, le message des trois anges :

Et je vis un autre ange, qui montait du 
côté du soleil levant, et qui tenait le sceau 
du Dieu vivant ; il cria d’une voix forte aux 
quatre anges à qui il avait été donné de faire 
du mal à la terre et à la mer, et il dit : Ne fai-
tes point de mal à la terre, ni à la mer, ni aux 
arbres, jusqu’à ce que nous ayons marqué du 
sceau le front des serviteurs de notre Dieu. 
Apocalypse 6 : 2-3.

« Je vis ensuite le troisième ange. Celui 
qui m’accompagnait me dit : ‘Son œuvre est 
redoutable, sa mission est solennelle. Il doit 
séparer le bon grain de l’ivraie, et sceller, 
ou lier, les gerbes pour les greniers céles-
tes. Voilà ce qui devrait occuper votre esprit, 
retenir toute votre attention !’ » Premiers 
Ecrits, p. 118.

C’est au travers du message du troisième 
ange que l’église, puis le monde sera éprou-
vé. Voilà le message qui met en fureur le ‘roi 
du nord’ :

« Quand le message du troisième ange au-
ra achevé son œuvre, la miséricorde divine 
cessera d’intercéder en faveur des coupab-
les habitants de la terre. La tâche du peuple 
de Dieu sera terminée. Il a reçu la pluie de 
l’arrière-saison ; les ‘temps de rafraîchisse-

De troublantes nouvelles
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ment [sont venus] de la part du Seigneur’ ; et 
il est prêt à affronter l’heure de l’épreuve qui 
l’attend. Les anges s’affairent entre le ciel et 
la terre. Un ange revenu de la terre annonce 
que sa mission est finie, que le monde a subi 
sa dernière épreuve, et que tous ceux qui 
ont été fidèles aux préceptes divins ont reçu 
‘le sceau du Dieu vivant’ Apocalypse 7 : 2. 
Jésus qui, dans le sanctuaire céleste, a mis 
un terme à son intercession, lève les mains 
et s’écrie d’une voix forte : ‘C’en est fait !’ 
Apocalypse 16 : 18. Puis, tandis que toutes 
les armées angéliques déposent leurs couron-
nes, il proclame solennellement : ‘Que celui 
qui est injuste soit encore injuste, que celui 
qui est souillé se souille encore ; et que le 
juste pratique encore la justice, et que celui 
qui est saint se sanctifie encore.’ Apocalyp-
se 22 : 11. Le sort de tous les hommes a été 
décidé, soit pour la vie, soit pour la mort. Le 
Sauveur a fait la propitiation pour son peup-
le, et il a effacé ses péchés. Le nombre de ses 
sujets est complet. ‘Le règne, la domination 
et la grandeur de tous les royaumes qui sont 
sous les cieux’ sont sur le point d’être confiés 
aux héritiers du salut ; Jésus va régner com-
me Roi des rois et Seigneur des seigneurs.

« Au moment où il quittera le sanctuaire, 
les habitants de la terre seront plongés dans 
les ténèbres. A cette heure lugubre, les justes 
devront vivre devant la face de Dieu sans in-
tercesseur. Les restrictions qui pesaient sur 
les pécheurs étant levées, Satan exercera 
un empire absolu sur les impénitents ir-
réductibles. La grâce divine sera parvenue à 
son terme. Le monde aura rejeté la miséricor-
de de Dieu, méprisé son amour et foulé aux 
pieds sa loi. Les méchants auront franchi les 
limites de leur temps de probation ; l’Esprit 
de Dieu, auquel ils auront obstinément résis-
té, leur sera enfin retiré. N’étant plus proté-
gés par la grâce divine, ils seront à la merci 
de Satan, qui plongera alors les habitants de 
la terre dans la grande détresse finale. Les 
anges de Dieu, ayant cessé de tenir en échec 
la violence des passions humaines, tous les 
éléments de discorde seront déchaînés. Le 
monde entier passera par une catastrophe 
plus redoutable que celle dans laquelle périt 
l’ancienne Jérusalem. 

« Un seul ange fit autrefois mourir tous 
les premiers-nés des Egyptiens et plongea 
le pays dans le deuil. Quand David pécha 
contre Dieu en faisant le dénombrement du 

peuple, un seul ange suffit pour produire 
l’hécatombe qui frappa Israël. La puissance 
de destruction exercée jadis sur l’ordre de 
Dieu par de saints anges sera, dès qu’il le 
leur permettra, abandonnée aux mauvais an-
ges. Il y a maintenant des forces toutes prêtes 
à répandre la désolation en tous lieux, et qui 
n’attendent que la permission de Dieu.

« On a souvent accusé ceux qui honorent 
Dieu d’attirer des fléaux sur l’humanité. A 
ce moment-là, ils seront considérés comme 
étant la cause des effrayants convulsions de 
la nature, aussi bien que des luttes sanglantes 
qui désoleront la terre. En outre, la puissance 
du dernier avertissement ayant enflammé 
la colère de ceux qui l’ont rejeté, l’esprit 
de haine et de persécution, intensifié par 
Satan, se déchaînera contre les fidèles. …

« Alors que le Sabbat sera la principale 
question agitée dans la chrétienté, et que les 
autorités civiles et ecclésiastiques auront unis 
leurs forces pour imposer à tous l’observation 
du dimanche, le refus obstiné d’une faible 
minorité de croyants de se soumettre aux 
exigences populaires fera d’eux les objets 
d’une exécration universelle. On déclarera 
qu’on ne doit pas tolérer les quelques indivi-
dus qui résistent à une institution de l’Eglise 
et à une loi de l’Etat ; qu’il est préférable de 
les sacrifier plutôt que de plonger des nations 
entières dans la confusion et l’anarchie. Il y 
a dix-huit siècles, ‘les chefs du peuple’ se 
servaient du même argument contre Jésus. ‘Il 
est de votre intérêt qu’un seul homme meure 
pour le peuple, et que la nation entière ne pé-
risse pas’ Jean 11 : 50, disait l’astucieux Caï-
phe. Cet argument semblera concluant. Un 
décret lancé contre les observateurs du sab-
bat du quatrième commandement les décla-
rera passibles des châtiments les plus sévères 
et donnera au public, à partir d’une certaine 
date, l’autorisation de les mettre à mort. Le 
romanisme de l’Ancien Monde, et le protes-
tantisme apostat dans le Nouveau adopteront 
les mêmes mesures envers ceux qui honorent 
les statuts de l’Eternel.

« Le peuple de Dieu sera alors plongé 
dans les scènes d’affliction et d’angoisse que 
le prophète qualifie de ‘temps de détresse de 
Jacob’. ‘Ainsi  parle l’Eternel : Nous enten-
dons des cris d’effroi ; c’est l’épouvante, ce 
n’est pas la paix. … Pourquoi tous les visa-
ges sont-ils devenus pâles ? Malheur ! Car 
ce jour est grand ; il n’y en a point eu de 

De troublantes nouvelles
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semblable. C’est un temps d’angoisse pour 
Jacob ; mais il en sera délivré.’ Jérémie 30 : 
5-7. » La Tragédie des Siècles, p. 665-668.

Le message du grand cri commence à être 
proclamé avec ardeur lors du passage de la 
loi nationale du dimanche. Les persécutions 
augmentent à partir de ce moment — pour 
finir par le martyre.

« Lorsque cette grande œuvre aura lieu, 
avant le dernier conflit final, beaucoup seront 
emprisonnés, beaucoup fuiront des capitales 
et des villes pour sauver leur vie, et beau-
coup seront martyrs pour le service du Christ 
en défendant la vérité. » Maranatha, p. 199

« Le monde entier sera animé d’un esprit 
d’hostilité contre les Adventistes du septiè-
me jour parce qu’ils ne s’inclinent pas pour 
rendre hommage à la papauté en honorant 
le dimanche, l’institution de ce pouvoir de 
l’Antichrist. Le dessein de Satan est de les 
ôter de la surface de la terre afin que sa do-
mination mondiale ne soit pas discutée. » Re-
view and Herald, 22 août 1893.

« Le temps de détresse et d’angoisse qui 
est devant nous exige une foi capable de 
supporter la fatigue, les délais et la faim ; 
une foi qui ne faiblira pas sous l’épreuve. 
… L’‘époque de détresse telle qu’il n’y en a 
point eu’ est imminente. Il nous faudra alors 
une vie chrétienne que nous ne possédons 
pas maintenant, et à laquelle l’indolence de 
plusieurs les empêchera de parvenir. Il arrive 
souvent que les difficultés soient plus gran-
des de loin que de près ; mais ce ne sera 
pas le cas de la crise qui est devant nous. 
Les descriptions les plus palpitantes sont 
au-dessous de la réalité. » La Tragédie des 
Siècles, p. 674-675.

 
Lorsque le temps de probation du monde 

prendra fin, il n’y aura plus de martyrs.
Au verset quarante-quatre, le pape et ses 

alliés partiront pour ‘détruire et exterminer 
des multitudes’. Le message venant du nord 
et de l’orient, le message du troisième ange, 
arrive à sa fin, tout comme la probation se 
termine pour le monde, et les ennemis du 
peuple de Dieu sont placés sous le contrôle 
de l’esprit de Satan :

« Il me fut montré le temps où se termi-
nerait le troisième message. La puissance 
de Dieu avait reposé sur ses enfants ; ils 

s’étaient acquittés de leur tâche et se prépa-
raient pour le temps d’épreuve qui allait 
venir. Ils avaient reçu la pluie de l’arrière-
saison, le rafraîchissement de la part du Sei-
gneur, et leur témoignage en avait été vivifié. 
Le dernier avertissement avait partout reten-
ti ; il avait excité et irrité les habitants de 
la terre qui n’avaient pas voulu recevoir le 
message. » Premiers Ecrits, p. 279.

Daniel 11 : 45 décrit où le ‘roi du nord’, 
le peuple de Dieu et les habitants de la terre 
se tiendront les uns vis-à-vis des autres 
lors de la fin de la probation. Le ‘roi du 
nord’ avait essayé d’empêcher la procla-
mation du message du grand cri, afin qu’il 
ne puisse pas atteindre les habitants de la 
terre. La ‘glorieuse et sainte montagne’, 
l’Eglise du Christ, avait proclamé le der-
nier message d’avertissement. Les nations, 
peuples et langues du monde qui peuvent 
avoir reçu le message final sont représentés 
par les ‘mers’. Le ‘roi du nord’ essaie de 
bloquer la proclamation de ce message en 
se mettant entre ceux qui le proclament et 
ceux qui doivent le recevoir. Ce verset fi-
nal décrit l’organisation de la bataille dans 
la vallée de Meguiddo.
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Il dressera les tentes de son palais entre les 
mers et la glorieuse et sainte montagne. Puis 
il arrivera à sa fin, sans que personne lui soit 
en aide. Daniel 11 : 45

Daniel 11 : 45 décrit l’endroit où le ‘roi du 
nord’ arrivera à sa fin. La Papauté dresse les 
tentes de son palais (tentes de guerre) entre 
les mers et la glorieuse et sainte montagne. 

La ‘glorieuse et sainte montagne’ est 
l’Eglise du Dieu, selon le verset suivant :

Il arrivera, aux derniers jours, que la 
montagne de la maison de l’Eternel sera 
établie au-dessus des montagnes, et s’élèvera 
par-dessus les collines ; et toutes les nations 
y afflueront. Et plusieurs peuples viendront 
et diront : Venez et montons à la montagne 
de l’Eternel, à la maison du Dieu de Jacob ; 
il nous instruira dans ses voies, et nous mar-
cherons dans ses sentiers ! Car la loi sortira 
de Sion et la parole de l’Eternel de Jérusa-
lem. Esaïe 2 : 2, 3 (version Ostervald).

Les ‘mers’ sont les peuples de la terre.
Et il me dit : les eaux que tu as vues, sur 

lesquelles la prostituée est assise, ce sont 
des peuples, des foules, des nations et des 
langues. Apocalypse 17 : 15.

L’une des questions qui s’élève à propos 
du texte de Daniel 11 : 40-45 est de savoir 
si la ‘glorieuse et sainte montagne’ du verset 
quarante-cinq est, ou n’est pas le ‘plus beau 
des pays’ ou ‘pays de gloire’ (vers. Oster-
vald) du verset quarante et un. Comparons-
les. Ces deux symboles contiennent l’adjectif 
traduit par ‘glorieux’ mais si nous mettons de 
côté ce terme dans chacune de ces deux phra-
ses, nous voyons une distinction entre une 
montagne et un pays. Un pays et une mon-
tagne sainte sont deux entités complètement 
différentes, même s’ils sont ‘glorieux’.

Le pays du verset quarante et un est 
l’endroit où le peuple de Dieu et la vérité fu-
rent placés afin de faciliter la proclamation 
du dernier message d’avertissement. L’église 

qui s’est élevée pour proclamer ce message, 
est la montagne sainte du verset quarante-
cinq. D’une certaine manière, tous les deux 
sont glorieux, mais ils symbolisent deux en-
tités bien différentes, bien que très proches. 
Une église et le pays dans lequel cette église 
s’est élevée sont deux entités différentes.

Ce verset décrit l’humanité qui va finale-
ment se diviser en deux catégories. La Pa-
pauté est décrite comme se situant entre ces 
deux catégories de personnes, car la Papauté 
a été l’objet principal utilisé par Satan pour 
empêcher les peuples du monde d’entendre 
le dernier message d’avertissement. La Pa-
pauté étant au milieu, ceux qui ont rejeté le 
dernier message d’avertissement se trouvent 
d’un côté tandis que le peuple de Dieu se ti-
ent de l’autre :

« Il n’existe que deux catégories dans le 
monde aujourd’hui, et seules deux catégo-
ries seront reconnues au jour du jugement 
— ceux qui violent la loi de Dieu, et ceux 
qui l’observent. Deux grandes puissances 
s’affrontent dans la dernière grande ba-
taille. D’une part se tient le Créateur des 
cieux et de la terre. Tous ceux qui sont de 
son côté portent son sceau. Ils obéissent à ses 
commandements. Du côté opposé se tient le 
prince des ténèbres, avec ceux qui ont choisi 
l’apostasie et la rébellion. » Review and He-
rald, 7 mai 1901.

Daniel 11 : 45 décrit la ligne de démarca-
tion de l’humanité illustrée par les tentes du 
palais de ‘l’homme du péché’. D’un côté se 
trouvent ceux qui reflètent le caractère am-
bitieux de l’homme du péché, et de l’autre 
nous voyons ceux qui reflètent l’amour 
rempli d’abnégation de Jésus. Dans ce ver-
set le principe fondamental du mystère de 
l’iniquité — l’exaltation du moi — est sym-
bolisé par le ‘roi du nord’ qui plante, d’un air 
provocant, les tentes de son palais à la vue 
de l’univers entier, se proclamant roi de ceux 
qui sont représentés par les mers, tout en se 
préparant à détruire ceux qui représentent la 
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‘sainte et glorieuse montagne’. A l’apogée de 
cet acte arrogant, le ‘roi du nord’ arrive à sa 
fin — et personne ne lui vient en aide. 

L’action de se placer entre un message 
provenant de Dieu et ses bénéficiaires est 
utilisée au verset quarante-cinq, et est égale-
ment une illustration fréquente de l’Esprit de 
Prophétie :

« Bien qu’étant incapable de faire dispa-
raître Dieu de son trône, Satan a placé sur 
les épaules de Dieu ses propres attributs sa-
taniques, s’attribuant ceux de Dieu. Il est un 
trompeur, et par finesse perfide, par ses prati-
ques tortueuses, il s’est attiré l’hommage que 
l’homme devait rendre à Dieu, et a planté 
son trône satanique entre l’adorateur 
humain et le Père divin. » Manuscript Re-
leases, vol. 7, 215.

« Juste avant la venue du Fils de l’homme, 
l’ennemi est déterminé à jeter son ombre di-
abolique tout spécialement entre l’homme 
et son Sauveur. » Manuscript Releases, vol 
6, p. 7 

« Lui, le grand Enseignant, se trouvait 
dans le monde ; Il était la lumière du monde ; 
mais Satan a interposé son ombre diabolique 
entre Lui et les âmes qu’il était venu sau-
ver. » The Signs of the Times, 20 mars 1901.

« Vous qui vous opposez à la lumière de 
la vérité, nous vous en supplions : éloignez-
vous du chemin du peuple de Dieu. Laissez 
la lumière céleste briller sur eux, avec ses 
rayons clairs et sûrs. » Review and Herald, 
27 mai 1890.

« Le Sabbat est une pierre de touche. Au-
cun homme, fut-il roi, prêtre ou gouverneur, 
n’a le droit de se placer entre Dieu et son 
semblable. » Témoignages pour l’église, vol. 
3, p. 472.

Dans le chapitre précédent, nous avons 
étudié le texte de Daniel 11 : 44, et la réac-
tion du ‘roi du nord’ face au message de la 
justice du Christ, telle qu’elle était symbo-
lisée par les ‘nouvelles’ venant du ‘nord et 
de l’orient’. Ce verset décrit la peur et la 
fureur du roi du nord lorsqu’il reconnaît le 
message du grand cri. Alors qu’il s’élance 
pour ‘détruire et exterminer des multitudes’, 
la probation s’arrête et le monde est divisé 

en deux catégories. Le verset quarante-cinq 
continue la description en décrivant cette 
division, et en utilisant les symboles prophé-
tiques dirigeant les regards vers Harmagué-
don, décrit dans Apocalypse seize.

ENTRE LES MERS
A l’est de la Mer Méditerranée, au sud-ou-

est de la Mer de Galilée, et au nord de la Mer 
Morte se trouve Megiddo. A environ 55 ki-
lomètres au sud de Megiddo se trouve Jéru-
salem, alors qu’à 16 kilomètres au nord ouest 
de Megiddo, nous trouvons le Mont Carmel. 
Entre Megiddo et Jérusalem se trouvent les 
monts Ebal et Garizim, les montagnes de la 
malédiction et de la bénédiction. Dans cet 
environnement géographique nous voyons 
la fin de la Papauté, représentée dans Da-
niel 11 : 45. L’histoire biblique concernant 
ces endroits est abondante et nous révèle 
des informations dirigeant nos regards vers 
la bataille qui finira avec la seconde venue 
du Christ.

La plupart des commentateurs bibliques 
localisent le roi du nord, de Daniel 11 : 45, 
en plein milieu de la géographie de l’Ancien 
Testament. Ce symbolisme géographique 
identifie, bien évidemment, la bataille 
d’Harmaguédon décrite dans Apocalypse 
seize. Il nous faut être consistant dans notre 
application des règles prophétiques, et bien 
que l’allusion à Megiddo puisse être faci-
lement trouvée dans Daniel 11 : 45, nous 
devons continuer à chercher la localisation 
spirituelle de ce verset, — et non pas la loca-
lisation littérale. 

Dans le Catholicisme, le Protestantisme, 
et même dans l’Adventisme actuels, nous 
trouvons des hommes interprétant ce ver-
set comme l’Israël littéral. Les informations 
géographiques et historiques contenues dans 
ce verset décrivent où le monde entier est 
localisé spirituellement lors de la bataille 
d’Harmaguédon. Considérer Jérusalem com-
me la ‘sainte et glorieuse montagne’ serait 
être inconsistant avec les cinq versets précé-
dents, car, pour chacun de ces versets, nous 
avons compris qu’il s’agissait d’un contexte 
spirituel moderne. Si l’on choisit de repré-
senter la ‘sainte et glorieuse montagne’ de 
ce verset comme la Jérusalem actuelle, la lo-
gique de l’application prophétique veut que 
touts les symboles de cet ensemble de versets 

Aucune aide
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aient aussi des équivalents littéraux. Cela est 
impossible car ‘Edom’ du verset quarante et 
un n’existe plus en tant que nation ou que 
peuple.

En résumé de cette présentation de Daniel 
11 : 40-45, du premier chapitre au dernier, 
nous voyons que nous avons toujours utili-
sé l’application symbolique (spirituelle) de 
toutes les figures et de tous les symboles, en 
accord avec la compréhension que tous ces 
événements eurent lieu après la Croix.

UN APPEL AU RÉVEIL
Nous avons aussi vu la manière de con-

quérir de la Papauté, alors qu’elle revient à 
sa ‘position passée de puissance’. Elle est 
la même que celle décrite dans le livre de 
l’Apocalypse. Il s’agit aussi d’une répétition 
précise de l’histoire décrite dans Daniel 11 : 
30-35, dont Ellen White dit qu’il s’agit d’un 
modèle que nous pouvons utiliser pour com-
parer les derniers événements se trouvant 
dans Daniel onze.

Tout en comprenant que les dernières 
scènes de la prophétie concernent ‘l’homme 
du péché’, nous avons également vu que dans 
les livres de Daniel et de l’Apocalypse, ‘la 
connaissance augmenterait’, préparant ainsi 
‘un peuple à tenir ferme’ durant les derniers 
jours. Cet accroissement spécial de connais-
sance devait aussi inclure une connaissance 
de l’homme du péché. Nous avons non seu-
lement établi des relations entre ces versets 
et le livre de l’Apocalypse, mais le thème 
prédominant de ces versets peut être faci-
lement confirmé par les événements ayant 
lieu dans le monde actuel. Nous avons réa-
lisé que notre plus grand besoin, en tant que 
peuple de Dieu, est un réveil et une réforme, 
et avons pris en considération le fait qu’Ellen 
White ait dit que ce réveil nécessaire vien-
drait d’une compréhension des messages de 
Daniel et de l’Apocalypse.

Nous avons commencé cette étude en com-
parant les événements présentés dans le vo-
lume 9 des Testimonies, et y avons découvert 
qu’Ellen White reliait ces événements de la 
fin avec l’accomplissement de Daniel 11. Ce 
qui fait encore plus réfléchir c’est qu’Ellen 
White, en pointant du doigt les événements 
de Daniel onze déclare que les ‘événements 
de la fin vont se précipiter’. Mes frères et 
sœurs, les derniers événements rapides dé-

crits dans Daniel 11 : 40-45 commencèrent à 
se dévoiler en 1989 avec la chute de l’Union 
Soviétique. Il est grand temps de nous réveil-
ler à la vue des signes des temps, du témoi-
gnage de la prophétie, et que nous réalisions 
notre propre besoin de préparation !

« Mais, Dieu a désigné un jour qui mar-
quera la fin de l’histoire de notre monde : 
‘Cette bonne nouvelle du royaume sera 
prêchée dans le monde entier, pour servir 
de témoignage à toutes les nations. Alors vi-
endra la fin’ Matthieu 24 : 14. La prophétie 
s’accomplit rapidement. Il y a encore beau-
coup de choses à dire sur ces sujets d’une 
importance capitale. Il est tout près, le jour 
où le destin des âmes doit être à tout jamais 
arrêté. Ce jour du Seigneur se rapproche rapi-
dement. Les fausses sentinelles crient : ‘Tout 
va bien’, mais le jour du Seigneur s’approche 
à grands pas. Le bruit de ses pas est si étouf-
fé qu’il ne réveille pas le monde de son 
sommeil semblable à celui de la mort dans 
lequel il est tombé. Alors que les sentinelles 
crient ‘Paix et sûreté’, ‘une ruine soudaine 
les surprendra’, ‘et ils n’échapperont point’ 
(1 Thessaloniciens 5 : 3) ; ‘car il viendra 
comme un filet sur tous ceux qui habitent sur 
la face de toute la terre’. Luc 21 : 35. Il prend 
par surprise l’amateur de plaisir et l’homme 
pécheur, comme un voleur dans la nuit. Lors-
que tout semble sûr, et que les hommes se 
reposent avec contentement, c’est alors que 
le voleur qui rôde et avance furtivement, 
s’empare des biens de sa proie. Lorsqu’il est 
trop tard pour réparer le mal, on découvre 
qu’une porte ou une fenêtre n’était pas bien 
fermée. ‘Vous aussi, tenez-vous prêts, car le 
Fils de l’homme viendra à l’heure où vous 
n’y penserez pas’ Matthieu 24 : 44. 

Les gens s’installent confortablement 
pour se reposer, imaginant être en sécurité 
dans les églises populaires ; mais que cha-
cun prenne garde, de crainte qu’il n’y ait 
un endroit resté ouvert, par lequel l’ennemi 
puisse entrer. Nous devrions faire tous nos 
efforts pour présenter ces vérités au mon-
de. L’avertissement solennel selon lequel 
le jour du Seigneur surviendra de façon 
soudaine et inattendue doit être adressé  
non seulement au monde, mais aussi à 
nos propres églises. L’avertissement terrible 
de la prophétie est destiné à toute âme. Que 
personne ne se croie à l’abri de la surprise. 
Aucune interprétation de la prophétie ne doit 

Aucune aide
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Aucune aide

uu« Il m’a été montré que nous dev-
rions donner de l’importance au témoig-
nage donné par certains de nos anciens 
ouvriers, qui sont maintenant décédés. 
Que leurs paroles continuent à se faire 
entendre au moyen de leurs articles, tels 
qu’ils se trouvent dans les premiers nu-
méros de nos publications. Ces articles 
devraient être republiés, afin que les té-
moins du Seigneur puissent faire entend-
re une voix vivante. L’histoire des débuts 
de notre message sera une puissance pour 
résister à la l’ingéniosité magistrale des 
supercheries de Satan. Cette instruction 
a été récemment répétée. Il me faut pré-
senter au peuple les témoignages de véri-
té Biblique, et répéter les messages incon-
testables qui nous ont été donnés il y a de 
nombreuses années. Je souhaite que mes 
sermons, prêchés aux camps meetings et 
dans les églises puissent vivre et accom-
plir l’œuvre qui leur a été confiée. » The 
Publishing Ministry, p. 31 (1905).tt

vous faire oublier les événements qui nous 
montrent à l’évidence que ce grand moment 
est tout proche. » Fundamentals of Christian 
Education, p. 335-336.
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LA PAPAUTÉ EST LE ‘ROI DU NORD’
« Dans le chapitre onze, il y a une perspec-

tive historique de la prophétie, où les symbo-
les sont rejetés, commençant avec le roi de 
Perse, continuant par la Grèce et Rome, et 
arrivant au moment où la puissance arrive-
ra à sa fin, et personne ne lui sera en aide. 
Si les pieds et les dix phalanges de l’image 
métallique représentent Rome, si la bête à 
dix cornes est la bête Romaine, si la petite 
corne qui s’élève contre le Prince des Princes 
est Rome, et si cette manière de présenter les 
choses est utilisée par les quatre chaînes pro-
phétiques, la dernière puissance du chapitre 
onze, qui doit ‘arriver à sa fin, sans que per-
sonne lui soit en aide’, est Rome. » Sermon 
de James White à la Conférence Générale, 
1878, Review and Herald, 3 octobre 1878.

LE ‘PAYS DE LA GLOIRE’ EST 
LES ETATS-UNIS
« C’est dans ce pays d’Amérique que le 

grand corps du Christ a principalement par-
tagé son triomphe et sa prospérité glorieuse 
depuis 1798. C’est là que le désert et le pays 
aride se sont réjouis pour lui, que la solitude 
fut dans l’allégresse et fleurit comme le lis. 
C’est là qu’a retenti la voix forte de la prépa-
ration : ‘Préparez le chemin de l’Eternel’. 
C’est de ce pays d’Amérique que le message 
Adventiste a résonné pour atteindre tout na-
tion, toute tribu, toute langue et tout peuple. 
Ce pays, et son peuple sont reconnus comme 
étant Sion et Jérusalem, [Esaïe 1 : 1-3 ; 41 : 
9 ; Michée 4 : 1, 2] de qui il est dit : ‘De Si-
on sortira la loi, et de Jérusalem la parole de 
l’Eternel’. Cette prophétie est maintenant en 
train de se réaliser avec la proclamation du 
message du troisième ange [Apocalypse 14 : 
9-12] prônant l’immutabilité et le caractère 
obligatoire des dix préceptes moraux, la con-
stitution et la fondation de son gouvernement 
moral. …

Les pionniers et Daniel onze

« Nous sommes arrivés à cette heure lors-
que le peuple vivant du grand corps de Dieu 
sera trouvé dans un tel pays, et aucun peup-
le, aucun pays habité du globe ne répondra 
mieux, à cette époque-là, à la description 
qu’il en est faite, que le peuple et le pays 
d’Amérique.

« Ce pays Américain a toujours été désert 
et désolé, en ce qui concerne l’histoire anci-
enne du monde. Un désert inculte, désolé, où 
l’on entend que le hurlement des animaux, 
inconnu du monde civilisé jusqu’à ce que le 
temps de la promesse se rapproche, que Dieu 
était sur le point d’accomplir ce qu’il avait 
dit, en étendant sa main une seconde fois, 
pour délivrer le reste de son peuple du pays 
de la captivité pour l’amener au désert de la 
préparation. C’est au bon moment que Dieu 
permit la découverte du continent Américain, 
et l’Eternel, envoya certainement son ange 
pour stimuler l’esprit de Christophe Colomb 
afin qu’il se mette en route, et guide son na-
vire à travers l’Océan pour lui faire découvrir 
ce nouveau monde.

« L’animal terrible, épouvantable [Daniel 
7 : 7, 19] qui mangeait, brisait et foulait aux 
pieds ce qui restait voulut aussi faire sentir à 
ce pays d’Amérique sa poigne de fer ; mais 
au temps convenable, Dieu fit disparaître 
cette coupe en éloignant de l’épée les Etats-
Unis durant la révolution Américaine, telle 
que prophétisée dans Ezéchiel 38 : 8. Il ou-
vrit ainsi, juste au bon moment, un asile de 
liberté civile et religieuse pour que le reste de 
son peuple puisse s’y rassembler.

« Nous apprenons une importante leçon de 
ce qui vient d’être dit. En effet, Dieu a litté-
ralement rassemblé des divers pays où il était 
dispersé, le reste de son peuple, pour le déli-
vrer du pays de sa captivité et l’ amener dans 
des bois déserts, lieux de préparation avant 
son entrée au pays d’Israël, l’héritage éternel 
promis d’une terre nouvelle.
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« C’est après l’accomplissement du temps 
de Jérusalem, en 1798, que retentit dans le 
désert la voix de la préparation. …

« Etant donné que le reste avait été ras-
semblé de tous les lieux et tous les pays où 
il était dispersé, et fut délivré du pays de la 
captivité dans un désert de préparation, une 
question se pose : Quel est le territoire de 
sa captivité ? Réponse : il contient les em-
pires de l’ancienne Assyrie ou Babylone, de 
la Médo Perse, de la Grèce,  et de Rome : 
il englobe le territoire entier sur lequel les 
chefs païens ont eu la suprématie, incluant 
le pays de Canaan. Ainsi, nous partons du 
continent oriental pour découvrir le désert 
de la préparation dans lequel est réuni le 
reste, afin de préparer la voie du Seigneur et 
d’aplanir dans les lieux arides une route pour 
notre Dieu ; et nous en arrivons au continent 
Américain. …

« Il est clair, d’après ce que nous venons 
de voir, que ce désert de préparation est le 
‘plus beau des pays’ dont nous parle Daniel 
8 : 9. Et dans Daniel 11 : 41, il est aussi ap-
pelé ‘pays de la gloire’, le bon pays. » Hi-
ram Edson, Review and Herald, 28 février 
1856.

Le ‘plus beau des pays’, ou ‘pays de la 
gloire’ n’est Pas ‘la glorieuse et sainte mon-
tagne’

« Nous avons découvert que la terre n’est 
pas le sanctuaire, mais simplement le ter-
ritoire sur lequel il sera finalement établi ; 
l’Eglise n’est pas le sanctuaire, mais simp-
lement des adorateurs en relation avec lui ; 
et le pays de Canaan n’est pas le sanctuaire, 
mais le lieu où était établi le sanctuaire ty-
pique. » J.N. Andrews, The Sanctuary and 
the 2300 Days, (le sanctuaire et les 2300 
jours), p. 33-45.

Les pionniers et Daniel onze



Pensées finales
« Mais du fait que le peuple soit désobéis-

sant, ingrat, profane, comme l’était l’ancien 
Israël, le temps est prolongé afin que tous 
puissent entendre le dernier message de mi-
séricorde proclamé à voix haute. L’œuvre du 
Seigneur a été entravée, le temps du scelle-
ment retardé. Nombreux sont ceux qui n’ont 
pas entendu la vérité. Mais le Seigneur leur 
donnera une chance de l’entendre et de se 
convertir. » The Faith I Live By, p. 288.

« Ceux qui attendent l’arrivée de l’Epoux 
doivent dire au monde : ‘Voici, votre Dieu !’ 
Les derniers rayons de la grâce, le dernier 
message de miséricorde qu’il faut porter 
à l’humanité, c’est une révélation de son 
amour. Les enfants de Dieu sont appelés à 
manifester sa gloire. Dans leur vie et leur ca-
ractère, ils ont à témoigner ce que la grâce de 
Dieu a fait pour eux. » Paraboles, p. 364.

« Le Christ désire intensément voir son 
image réfléchie dans son Eglise. Lorsque son 
caractère sera parfaitement reproduit dans 
ses disciples, il reviendra pour les réclamer 
comme sa propriété. » Idem, p. 51.

« L’œuvre du Saint-Esprit est de con-
vaincre le monde de péché, de justice et de 
jugement. Le monde peut être mis en garde 
uniquement en voyant ceux qui vivent la 
vérité, sanctifiés par elle, agissant selon des 
principes saints et nobles, montrant d’une 
manière élevée la ligne de démarcation ent-
re ceux qui gardent les commandements de 
Dieu, et ceux qui les foulent aux pieds. La 
sanctification par l’Esprit révèle la différence 
entre ceux qui ont le sceau de Dieu, et ceux 

qui gardent un jour de repos fallacieux. Lors-
que viendra l’épreuve, la marque de la bête 
sera clairement dévoilée. C’est honorer le 
dimanche. Ceux qui, après avoir entendu la 
vérité, continuent à sanctifier ce jour, portent 
la signature de l’homme du péché, qui veut 
changer les temps et la loi. » Bible Training 
School, 1er décembre 1903.

« Aucun de nous ne recevra le sceau de 
Dieu tant que son caractère aura une tache 
ou une souillure. C’est à nous qu’incombe 
le devoir de nous corriger de nos défauts 
de caractère et de nettoyer de toute souillu-
re le temple de notre âme. Alors la pluie de 
l’arrière-saison tombera sur nous, de même 
que la pluie de la première saison tomba sur 
les disciples au jour de la Pentecôte. …

« Que faites-vous donc, mes frères, dans 
cette grande œuvre de préparation ? Ceux 
qui s’unissent avec le monde, se transfor-
ment à son image et se préparent à recevoir 
la marque de la bête. Ceux qui manquent de 
confiance en eux-mêmes, qui s’humilient 
devant Dieu et purifient leur âme par 
l’obéissance à la vérité, sont transformés à 
l’image du ciel et se préparent à recevoir le 
sceau de Dieu sur leur front. Lorsque le dé-
cret aura été proclamé, que le sceau aura été 
apposé, leur caractère demeurera pur et sans 
tache à jamais. » Témoignes pour l’Eglise, 
vol. 2, p. 77, 79.

Pensées finales


